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EDITOL’estuaire de la Loire, le littoral atlantique et ses falaises, les  
marais de Grande Brière sont le creuset de Saint-Nazaire et en 
définissent les contours « patrimoniaux ». La Reconstruction, 
le port, les industries, le bord de mer et les campagnes nazai-
riennes, en sont autant de marqueurs forts. Mais pas les seuls.

Le patrimoine, pour nous, ne se limite en effet pas au seul  
héritage « de pierres et de monuments ». C’est aussi celui des 
récits : ceux d’un territoire et de ses habitants. 

Loin d’une attitude de « terroir » ou du « tout identitaire », le 
patrimoine de Saint-Nazaire témoigne - forcément - de nos 
relations et mélanges avec les autres, qu’ils soient « d’outre-
frontières » ou d’outre-mer, de nos influences mutuelles, d’hier et 
de maintenant, d’ici et de là-bas. Cette ville, faite de ses rapports 
avec le monde – à commencer par l’économie internationale -  
a dû apprendre que, pour se retrouver, il fallait d’abord poser  
le sens du Récit de la Ville.

La Ville de Saint-Nazaire a donc saisi, avec la rédaction de sa 
candidature, l’opportunité de rédiger un projet « global » de 
Patrimoine. Cette dynamique s’appuie bien entendu sur des  
héritages, des savoirs, des politiques existantes mais elle revisite 
aussi en profondeur les objectifs dans deux champs essentiels : 

•	 	la production d’un projet des publics, plus globalisant  
et donnant beaucoup plus de place à l’architecture  
et au patrimoine bâti, 

•	 	la mise en place de référentiels sur l’entretien  
et la protection des patrimoines bâtis, mais aussi  
pour les objets et les œuvres d’art. 

Plus largement, notre inscription dans la démarche de labellisa-
tion permet de positionner Saint-Nazaire comme ville volontaire 
sinon pilote en la matière. En effet, cette démarche est d’abord 
le fruit d’une méthode et d’un processus pour notre ville :  
accepter sa modernité et son histoire en s’attachant avant tout 
aux choix et à la cohérence avec la politique urbaine.

Cette candidature dans le riche contexte culturel nazairien  
souhaite aussi répondre à deux enjeux majeurs : 

•	 	conforter et développer la sensibilisation aux patrimoines 
nazairiens, déjà engagée, dans une perspective culturelle  
de connaissance, d’appropriation, de participation,  
de vivre ensemble, de sauvegarde et transmission,

•	 	faire reconnaître les potentialités et singularités patrimoniales 
du territoire. Saint-Nazaire possède un patrimoine souvent 
encore insoupçonné, bien que souvent d’intérêt national  
voire international. Et en assurer la transmission.

Notre  projet patrimoine s’appelle « Toute une ville ».  Il traduit 
notre volonté de développer et conforter la citoyenneté, pour 
laquelle le patrimoine est un levier essentiel.  

La Ville souhaite enfin partager au niveau national et international 
ses patrimoines dont la valeur et l’histoire rencontrent l’histoire 
nationale et internationale, en trouvant de nombreux échos dans 
le monde contemporain.

Alors nous vous invitons à un embarquement, dans notre projet, 
et ensemble nous ferons un « beau voyage ».

Saint-Nazaire Ville d’art et d’histoire, 
« Toute une ville »
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David Samzun, maire de Saint-Nazaire
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Carte d’identité
du territoire1

01 — 

Vue aérienne du quartier  
dit Place Marceau. Années 1990. 
© Ville de Saint-Nazaire.

02

01

 C H A P I T R E 

02 — 

Percement de la grande écluse sud  
à travers le vieux Saint-Nazaire. 1907-1911. 
© Archives municipales. Ville de Saint-Nazaire.. 
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Présentation du périmètre choisi :  
la commune de Saint-Nazaire, collectivité porteuse du label

Données géographiques et historiques :  
la force d’un site, une histoire singulière

Données démographiques

Carte scolaire

Équipements touristiques

 
P. 10

  
P. 14

P. 21

P. 22

P. 23

03

03 — 

Place du Commando de nuit. 
© Martin Launay - Ville de Saint-Nazaire.
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Présentation du périmètre 
choisi : la commune de 
Saint-Nazaire, collectivité 
porteuse du label
-

Région : Pays de la Loire

Département : Loire-Atlantique

Population : 72 333 habitants (INSEE 2015)

Superficie du territoire : 46,8 km² 

Maire : M. David SAMZUN

La commune de Saint-Nazaire, sous-préfecture, se 
situe à l’ouest du département de Loire-Atlantique, 
à 50 km de Nantes, capitale régionale des Pays de 
la Loire.
Saint-Nazaire est située à l’embouchure de la Loire. 
Elle s’étend sur une superficie de 48 km2 et compte 
13 km de côte sur le littoral atlantique. Elle est com-
posée à la fois d’une partie agglomérée en façade 
littorale et estuarienne et d’un ensemble d’espaces 
naturels et agricoles à l’interface avec les marais  
de Brière. 

Marais

L’Immaculée

Péri-urbain

Saint-Marc-sur-Mer

Centre-ville

Port

Méan-Penhoët

Parc naturel régional de Brière

Océan Atlantique

Estuaire de la Loire
Saint-Nazaire, une ville portuaire,  

maritime et littorale.
© Virginie Desvigne. Inventaire du patrimoine. 

Région des Pays de la Loire.

Commune de Saint-Nazaire

Zone urbaine
1.1
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La grande forme de construction des Chantiers de l’Atlantique

Ici, nous découvrons, dans une belle lumière de matin d’été, le site de la grande 
forme de construction navale, édifiée en deux temps : lors d’une première période 
côté terre entre 1935 et 1938, puis elle fut allongée côté fleuve entre 1968 et 1972. 
Elle est un objet unique du paysage de l’estuaire. Le pont élevé entre 1972 et 1975 
semble dialoguer avec cet univers de grues et de portiques. Un panorama grandiose, 
fait de gigantisme mais aussi de couleurs et d’architectures singulières.

SA I N T
NAZAIRE
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La CARENE et l’aire urbaine de Saint-Nazaire 

Saint-Nazaire est la ville-centre de la deuxième  
agglomération du département : la CARENE, Com-
munauté d’Agglomération de la Région nazairienne 
et de l’Estuaire.

Cette agglomération se situe au cœur de l’arc littoral 
qui, du Croisic à Pornic, tend à constituer de fait  
une zone urbaine peuplée. La Loire-Atlantique est 
désormais le troisième littoral urbanisé de France. 

La CARENE regroupe 10 communes avec plus de 
130 000 habitants. Le pôle métropolitain Nantes/
Saint-Nazaire dénombre 800 000 habitants. 

10
communes

350
km2

69 000
logements

120 500
habitants

3 500
étudiants

58 000
emplois

Saint-Nazaire

Donges

Besné

La Chapelle- 
des-Marais

Pornichet

Saint-André-
des-Eaux

Trignac Montoir- 
de-Bretagne

Saint-Joachim

Saint-Malo- 
de-Guersac

1.1.1

Carte de la CARENE
© Infographie. CARENE.
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Le Parc naturel régional de Brière 

La Brière est un espace original façonné et entretenu 
par l’Homme. Le développement des 21 communes 
de Brière doit s’effectuer en cohérence avec les 
objectifs de la charte du Parc naturel régional. Les 
Plans locaux d’urbanisme doivent être compatibles 
avec les orientations et les mesures de la charte. 

La charte définit le projet concerté de développement 
durable fondé sur la protection et la valorisation de 
ce patrimoine. 

Celle en vigueur s’organise autour de 3 axes 
principaux : 

•	préserver les patrimoines naturels et paysagers, 
ainsi que les atouts singuliers du territoire ; 

•	valoriser un héritage exceptionnel et favoriser  
un développement innovant et durable ; 

•	être innovants ensemble. 

Assérac

St-Molf

Mesquer

Guérande

St-Lyphard

St-André-des-Eaux

La Baule

St-Nazaire

Trignac

Donges

Montoir-
de-Bretagne

St-Malo-
de-Guersac

St-Joachim
Crossac

Besné

Prinquiau

Pontchâteau

Missillac

Ste-Reine-
de-BretagneHerbignac La chapelle-

dse-Marais

1.1.2

Carte du Parc avec en hachuré  
les dernières communes intégrées.  
Plus de 30 % de la commune  
de Saint-Nazaire est dans le parc.

13



Carte de localisation de l’unité paysagère 
des « grands marais ».

© Fond de carte : DREAL, Pays de la Loire. 2011.

Le territoire nazairien (ici en rouge) est 
l’extrémité sud-est de la presqu’île 

guérandaise. Cette presqu’île est 
historiquement isolée par la dépression 

occupée par les marais de Grande 
Brière (en vert). Cet isolat s’est par 

contre largement ouvert vers l’océan et 
l’estuaire de la Loire, les routes maritimes 

ou fluviales ayant été longtemps plus 
sûres et pérennes que les terrestres. On 

note la surprenante rectitude du Sillon 
de Bretagne qui, à l’est de ce territoire, 

sépare clairement le domaine des « terres 
hautes » des terres estuariennes et 

océanes. Nantes (en bleu) se présente 
comme le point de convergence des 

reliefs, fleuve et onde de marée. 

Le site de Saint-Nazaire est tout à fait particulier. 
Situé sur le flanc nord du golfe de Gascogne, dans 
une double rade qui abrite l’estuaire de la Loire, 
l’ensemble est enchâssé dans la presqu’ile de 
Guérande délimitée par les estuaires de la Loire, de 
la Vilaine et les marais de Grande Brière. L’histoire  
de la ville et de son peuplement est assez singulière 
et atypique.

Données géographiques et historiques : 
la force d’un site, une histoire singulière
-

1.2

14

 D
O

S
S

IE
R

 D
E

 C
A

N
D

ID
A

T
U

R
E

 V
IL

L
E

 D
’A

R
T

 E
T

 D
’H

IS
T

O
IR

E



Lesneven

Quimper

Vannes

Rennes

Ploërmel

Nantes

Carte de l’évolution du domaine ducal de Bretagne  
sous le règne de Jean V de Bretagne entre 1400 et 1428. 
© Joël Cornette, « Histoire de la Bretagne et des Bretons :  
Des âges obscurs au règne de Louis XIV », Tome I, Le Seuil, 2008.

Durant tout l’Ancien Régime, le territoire nazairien est inclus dans 
les limites de la Bretagne. L’ensemble de la presqu’île guérandaise 
fait partie directement des possessions ducales fortement 
marquées par un contraste entre Haute et Basse Bretagne.  
À travers leurs possessions, les ducs maîtrisent ici l’embouchure 
du fleuve Loire et l’ensemble de l’économie des marais salants, 
véritable levier de l’économie médiévale. Le peuplement de  
« la ville » s’est fait par noyaux distincts qui connurent tous des 
dynamiques propres. L’ancienne presqu’île de Saint-Nazaire, 
la pointe de Penhoët, le site de Méan sont autant de petits 
promontoires, noyaux originels de peuplement, séparés par de 
vastes anses maritimes ou fluviales. Ils ne sont réunis dans une 
même collectivité que depuis le milieu du 19e siècle. Le modèle 
originel est donc avant tout polycentrique. Cette dynamique se 
ressent encore de nos jours avec des quartiers fortement identifiés.

Châtellenie ducale en 1400

Acquisition en 1410

Limite de sénechaussée

Apanage des Penthièvre,  
confisqué en 1420

Acquisition en 1428

Chef-lieu de bailliage, centre 
d’une châtellenie ducale

Vannes

0 1 000500 Mètres

trait_côte_1829

trait_côte_1905

trait_côte_1924

Extension_urbaine_1829

Extension_urbaine_1905

Extension_urbaine_1924

Saint-Nazaire
Extensions urbaines cumulées

Version temporaire du 22 juin 2018

Extensions urbaines cumulées 1829-1924. 2018. 
© Virginie Desvigne, Stéphanie Le Lu. Inventaire du patrimoine.  
Région des Pays de la Loire.

Les travaux de l’Inventaire en cours montrent l’évolution  
du peuplement à partir des noyaux anciens : Saint-Nazaire,  
Méan et de petits ensembles ruraux. Ils renseignent l’évolution 
du trait de côte assez fixe sur l’Atlantique et très évolutif  
sur le front d’estuaire, domaine portuaire toujours en mouvement. 
En grisé sur la droite, figure le trait de rivage de l’estuaire issu  
de la dernière grande extension des années 1968-1972. 

Extension urbaine 1829

Extension urbaine 1905

Extension urbaine 1924

Trait côte 1829

Trait côte 1905

Trait côte 1924

Aux origines

1.2.1
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Les environs de Saint-Nazaire en 1840, gravé et imprimé par Erhard-Schiéble. 
Source : Saint-Nazaire, son histoire : les découvertes du bassin de Penhoët, 
Georges Bastard. 
© Imprimerie Vincent Forest et Émile Grimaud, s.d. Collection.  
Saint-Nazaire Agglomération Tourisme-Écomusée.

Vue du site de Saint-Nazaire avant la construction du port. Les anses du fleuve 
deviendront les bassins. À noter, au centre, la Roche de Penhoët, site du futur 
chantier naval. Vers l’est, le Brivet arrive de Grande Brière. Le village de Méan, 
presque aussi grand que le bourg, possède déjà des activités maritimes  
caractéristiques. À l’arrière, les premiers points hauts accueillent les moulins.  
Le pont sur le Brivet est l’unique accès à la presqu’île guérandaise.  
La route serpente ensuite le long de la rive.

Et tout change

Si des projets sont évoqués dès le Premier Empire, 
il faut attendre une loi de 1845 pour voir des crédits 
d’État affectés à la création d’un bassin portuaire. 
Mais c’est surtout sous le Second Empire que 
cette réalisation d’ampleur nationale, soutenue par 
Napoléon III, voit le jour. 

Saint-Nazaire est un peu un archétype de la révolution 
industrielle associée à la révolution urbaine marquée 
par le « haussmanisme ». Le peuplement de la 
ville connaît alors un rythme exceptionnel. Saint-
Nazaire aurait été la ville à la plus forte croissance, 
s’agissant de la population agglomérée : multipliée 
par 56 en un siècle. Les grands travaux d’urbanisme 
qui vont se poursuivre jusqu’au début du 20e siècle 
font naître une ville entière avec l’ensemble de ses 
infrastructures. Marquée par un plan orthonormé, 
qui servira d’ailleurs de base à la Reconstruction, la 
ville s’organise autour de 2 grands axes est/ouest et 
nord/sud. 

1.2.2
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Les environs de Saint-Nazaire en 1876, Kerviler, gravé par Erhard.  
Source : Saint-Nazaire, son histoire : les découvertes du bassin de Penhoët, 
Georges Bastard. 
© Imprimerie Vincent Forest et Émile Grimaud, s.d. Collection Saint-Nazaire Agglomération 
Tourisme-Écomusée.

30 ans plus tard, sur le même fond de carte, les bouleversements  
sont impressionnants. Port, chantiers navals et chemin de fer occupent  
toute l’ancienne rive d’estuaire entièrement artificialisée. La ville nouvelle 
s’étend vers l’ouest en damier, tandis que le bourg d’origine est enclavé 
dans la nouvelle géographie urbaine. Vers le nord, les points hauts de la 
Matte et de Cardurand serviront à la Reconstruction d’assises à la nouvelle 
gare, porte d’entrée au centre-ville reconstruit.

Percement de la grande écluse Sud  
à travers le Vieux Saint-Nazaire. 1907-1911. 
© Archives municipales. Ville de Saint-Nazaire.

La ville a toujours vécu « de » et autour de son adaptation, presque 
permanente, à l’évolution de l’économie maritime. Le percement de 
l’ancienne île rocheuse portant le bourg d’origine en constitue un des 
épisodes les plus impressionnants. Déjà, l’extension portuaire s’étendait 
sur le territoire de l’habitat. Cette dynamique allait trouver son point 
d’orgue lors de la Reconstruction, avec une séparation très volontariste 
des fonctions, avant qu’à la fin du 20e siècle on recouse port et ville  
dans une même dynamique urbaine (Projet urbain Ville-Port). 

17



Rupture et renaissance

Le 28 février 1943, l’un des plus grands bombar-
dements incendiaires de la guerre a pour cible 
Saint-Nazaire. 

Le 11 mai 1945, à la libération de la Poche de Saint-
Nazaire, la population pénètre dans une ville détruite 
à 80 % environ. C’est avant tout le centre-ville, lieu le 
plus peuplé, qui a été détruit. 

Le vide a été fait autour de la base sous-marine enjeu 
majeur des bombardements.

Dès leurs premières réunions, en 1943, les parte-
naires (État, municipalité, chambre de commerce, 
administrations et utilisateurs du port) s’accordent à 
penser que la priorité est de séparer la ville du port 
pour laisser à celui-ci de la place pour se développer.

C’est pourquoi ils ne souhaitent pas reconstruire 
le centre-ville à son emplacement initial, mais au 
contraire libérer autour de lui de vastes terre-pleins 
en agrandissant le domaine public maritime (DPM).

Cette conquête de nouveaux espaces et la volonté 
de différencier fortement la zone d’activité de la zone 
d’habitat vont nécessiter le transfert de tout le cœur 
de la ville et de sa gare, collés au bassin, vers l’ouest, 
à « l’intérieur des terres ».

Vue aérienne d’un des bombardements de 
Saint-Nazaire durant la guerre de 1939-1945. 
© Collection Ville de Saint-Nazaire.  
Saint-Nazaire Agglomération Tourisme-Écomusée.

1.2.3

Vue prise le 15 septembre 1926  
du bassin de Saint-Nazaire vers le vieux 
Saint-Nazaire. À quai, le paquebot Cuba.
© Collection Odette Brillant. Cliché Saint-Nazaire 
Agglomération Tourisme-Écomusée

Ce n’est pas tant l’importance des 
lignes, tout à fait secondaire (10 à 13 
000 voyageurs, les bonnes années), qui 
fondent la « légende » transatlantique 
nazairienne, mais les destinations. La 
Martinique, La Havane, le Mexique, 
Panama… Ils nous en restent les évocations 
d’odeur de bois de rose, de tabac, de café… 
Et le souvenir du paquebot Cuba au bord 
de laquelle le voyageur embarque  
150 kilos de bagages. 

Couverture du livre commémoratif 
de plans et photos consacrés  
à la Reconstruction de la voierie. 
Vers 1955. 
© Archives municipales. 
Ville de Saint-Nazaire.
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L’extension et le retour aux sources : la ville portuaire réinventée

La Ville mène des réflexions pendant la décennie 
1980 : il en ressort des grands axes d’actions qui 
guident ses projets :

•	retourner Saint-Nazaire vers la mer et son port, 

•	rendre les quartiers agréables autour  
d’un centre animé, 

•	diversifier l’économie et renforcer la formation 
initiale des jeunes. 

Ces priorités sont rapidement mises en œuvre.  
En 1988, le Centre République, plus communément 
appelé « le Paquebot », de l’architecte Claude 
Vasconi, est créé au milieu de « l’axe triomphal » 

de la Reconstruction, l’avenue de la République. Au 
même moment, les Chantiers de l’Atlantique livrent 
« Sovereign of the seas », premier paquebot de 
croisière d’une longue série.

« Ouvrir la ville sur le port et la mer » est affirmé dès 
1983 comme l’un des objectifs majeurs et l’une des 
conditions du renouveau de la ville. 

Si le port s’est de fait considérablement développé, 
c’est hors des bassins du 19e siècle. La décision 
présidentielle dans les années 1970 d’implanter 
à Montoir-de-Bretagne un terminal méthanier 
d’ampleur européenne est venue totalement 
modifier la donne.

Vue aérienne du quartier dit Place Marceau. Années 1990. 
© Ville de Saint-Nazaire.

Cette vue montre bien le rôle dévolu par la Reconstruction à l’ancien 
centre-ville. Les ruines disparues ont laissé place à des terre-pleins 
utilitaires pour les entreprises sous-traitantes des grandes activités 

industrialo-portuaires. La base sous-marine, un temps elle-même 
reconvertie en zone industrielle, est devenue peu à peu une vaste friche. 

La liaison entre ville et port est complètement rompue. À gauche,  
les ruines de l’ancienne gare ferroviaire.

Vue du quartier Ville-Port. 2010
© Ville de Saint-Nazaire.

15 ans plus tard, le bouleversement est évident. Les ateliers ont été 
transférés dans un village d’entreprises, vers les chantiers navals. 
La Ville devenue propriétaire de la base en a complétement  
modifié le rôle, faisant d’elle le pivot des relations entre ville  
et port. La ville reconstruite a glissé vers le lieu d’origine. 

1.2.4
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Place du Commando de nuit. 
© Martin Launay - Ville de Saint-Nazaire.

La nouvelle place du Commando, un ancien parking, vient recréer  
une centralité en bord de mer, qui avait disparu avec la guerre.

Demain

Désormais, la ville s’inscrit à la rencontre des dynamiques urbaines 
et littorales, entre Nantes et la presqu’île guérandaise, tout en jouant 
la complémentarité avec les stations et villes voisines. Elle cherche 
à tirer profit de sa situation et de son histoire pour développer et 
promouvoir ses atouts en articulant ses docks reconquis à son littoral 
valorisé. La reconquête de son esprit maritime et littoral étant assurée, 
la Ville s’interroge sur le devenir de son centre. Il en découle, comme 
dans beaucoup de villes moyennes, un repositionnement marqué 
par la nécessité de reconstruire la ville sur elle-même, de la densifier, 
de conforter les itinéraires de fréquentation, de s’interroger sur les 
espaces et la pratique commerçante. La décision d’y recentrer certaines 
formations universitaires, d’avoir une politique active de revitalisation 
des rez-de-chaussée marchands tout en veillant à une mise aux normes 
des logements, participent déjà à ce nouveau projet de ville.

1.2.5
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Données démographiques
-

Une répartition de population contrastée.

Parmi les 10 communes de la CARENE, Saint-Nazaire 
est la plus densément peuplée. Avec près de 1 482 
habitants par km2, elle se situe devant Pornichet (845 
habitants par km2) et Trignac (517 habitants par km2). 

Cette densité de population élevée recouvre 
toutefois des réalités différentes au sein de la ville. 
Ainsi, la population est essentiellement regroupée 
au sud-est du territoire, le développement historique 
de la ville s’étant réalisé progressivement d’est en 
ouest à partir du port. À cela s’ajoute l’existence 
des marais de Brière au nord, de terres agricoles à 
l’ouest et de la zone portuaire estuarienne à l’est qui 
contraignent le développement urbain. 

Trois zones de forte densité de population.

Les quartiers centraux et « historiques » (hypercentre, 
centre Halles, Hôtel de Ville, Gambetta, Jardin des 
Plantes), les quartiers ouest (comme la Chesnaie 
et Perthuischaud) et le secteur de Kerlédé se 
distinguent. Cette densité de population est à mettre 
en relation avec la densité de logements, le centre-
ville et les quartiers ouest comptant de nombreux 
logements collectifs.

Une progression du nombre de seniors,  
mais une population qui reste jeune.

Saint-Nazaire n’échappe pas au phénomène de 
vieillissement de la population observé dans la 
société occidentale – et d’autant plus dans les 
communes littorales, attractives pour les seniors et 
les retraités. 

Pourtant, si l’ensemble des moins de 45 ans a stagné, 
les jeunes adultes (15-29 ans) progressent entre 
2009 et 2016. De même, la population des plus de  
60 ans qui a connu une hausse importante depuis 
1999 (22 %) se stabilise à 27 % à partir de 2012.

Une ville littorale populaire.

L’analyse des ménages dont le RUC – Revenu par 
Unité de Consommation – se situe sous le seuil 
de pauvreté permet d’identifier les secteurs où les 
ménages potentiellement fragiles sont les plus 
présents. En outre, 43 % des ménages ne sont pas 
imposés (contre 35 % en Loire-Atlantique).

Groupe de jeunes du comité de pilotage 
du festival « Bouge » à la maison  
de quartier de Méan-Penhoët. 2018. 
© Martin Launay - Ville de Saint-Nazaire.

1.3
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Carte scolaire
-

Carte scolaire par tranches d’âges  
(1er & 2nd degrés) pour l’année 2015 :

-

Nombre d’élèves scolarisés  
en premier cycle : 6 611

Nombre d’élèves scolarisés  
en second cycle : 8 799

Secteur scolaire

Périmètre de proximité

Groupe scolaire

Ernest Renan

Élisa Lemonnier
Paul Bert

Waldeck-Rousseau

Alphonse de Lamartine

Sadi Carnot

Jean Jaurès

Léon Gambetta

Victor Hugo

Pierre Brossolette

Albert Camus

Jules Simon

Pierre et Marie Curie

Jules Ferry

Jules Michelet
Jean Zay

Léon Blum

Chateaubriand

Ferdinand Buisson

Madeleine Reberioux

Abdrée Chedid

1.4
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Équipements touristiques
-

La Société Publique Locale (SPL) Saint-Nazaire Agglomération Tourisme (SNAT) 
propose une offre de visites riche et diversifiée.

Escal’Atlantic, l’univers des paquebots transatlantiques, centre d’interprétation.

Sur 3 700 m² et 3 niveaux, Escal’Atlantic associe près de 200 objets de collection d’un 
patrimoine maritime majeur inscrit à l’inventaire de l’Écomusée – Musée de France, des 
évocations d’espaces de paquebots et de nombreux dispositifs multimédias.

Le sous-marin Espadon

Désarmé après 25 années de service et cédé à la Ville de Saint-Nazaire, amarré dans 
l’écluse fortifiée, l’Espadon accueille des visiteurs depuis 1987. Il fait partie des collections 
de l’Écomusée – Musée de France.

L’Écomusée – Musée de France 
(présentation complète : cf. partie 2.1.1 Écomusée de Saint-Nazaire)

Ouvert à l’initiative de la municipalité en 1988, l’Écomusée de Saint-Nazaire a pour mission 
principale de mettre en valeur le patrimoine nazairien. Les collections témoignent de 
l’histoire des hommes et des femmes qui ont transformé ce territoire pour y créer un 
port, une ville, une cité industrielle, littorale et maritime. Le pôle Patrimoine de la SPL, 
dont dépend le musée, a par ailleurs mis en place une programmation annuelle, « Saison 
Patrimoine », pour donner à voir le patrimoine au plus grand nombre sous des formes 
variées. Il est intégré à l’offre de découverte Tourisme.

Escal’Atlantic. Cale.  
Planisphère interactif, jeu des lignes. 
© Saint-Nazaire Agglomération Tourisme.

1.5
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Les visites guidées d’entreprises industrielles 

Par convention spécifique avec chacune des 3 
entreprises suivantes, Saint-Nazaire Agglomération 
Tourisme est acteur exclusif des visites guidées 
grand public de ces sites industriels. Les circuits 
de visite et les éventuels aménagements ont été 
décidés en commun et les guides professionnels 
de SNAT bénéficient de relations privilégiées 
avec les entreprises pour des séances annuelles 
d’approfondissement de leurs connaissances. 

•	 Chantiers de l’Atlantique 

•	 Airbus

•	 Grand Port Maritime de Nantes Saint-Nazaire

Airbus. Hall COMET.
© Saint-Nazaire Agglomération Tourisme.

Chantiers de l’Atlantique.  
Grande forme de construction. 
© Saint-Nazaire Agglomération Tourisme.
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EOL, Centre éolien de Saint-Nazaire,  
ouverture février 2019

EOL est le premier équipement d'interprétation de 
l'éolien offshore en France.

Les croisières-découvertes 

« Saint-Nazaire sur mer » 
« La Côte d’Amour »  
« La route des phares » 

Les visites « patrimoine »

Proposées uniquement l’été (comme le Tumulus 
de Dissignac, monument historique) ou de façon 
régulière dans l’année et pendant l’été (visite guidée 
et parcours sensoriel dans la base sous-marine, tour 
de la ville en 90 minutes, visites guidées des halles 
de 1958, etc.), ces visites proposent de « plonger dans 
ce qui fait l’âme de Saint-Nazaire : son architecture, 
son histoire, ses activités, ses habitants » (introduction 
de l’Agenda Patrimoine).

Base sous-marine. Visite découverte. 
© Saint-Nazaire Agglomération Tourisme.

La fréquentation annuelle 
se situe autour de 280 000 
visiteurs payants.
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2
02

01

 C H A P I T R E 

01 — 

«City life» en hommage  
à Steve Reich. 2016. 
© Nicolas Dumez. Ville de Saint-Nazaire.

02 — 

Visite de l’usine élévatoire dans le cadre 
de l’animation Échappée urbaine  
proposée par l’Atelier. 2016. 
© Martin Launay. Ville de Saint-Nazaire.

Présentation 
du maillage culturel 
du territoire et 
de la politique 
culturelle à l’œuvre
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03

Les équipements et outils culturels : patrimoine,  
lecture publique, archives, art contemporain, écoles

Les équipements et outils culturels :  
suite – les arts et le spectacle vivants

Grands axes et fondamentaux de la politique culturelle actuelle

 
P. 28

 
P. 38

P. 44

03 — 

14e édition de Meeting,  
rencontres littéraires. 2016. 
© Martin Launay. Ville de Saint-Nazaire.
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Les équipements et outils culturels :  
patrimoine, lecture publique, archives, art contemporain, écoles
-
2.1.1  

Écomusée de Saint-Nazaire 
Origine du musée

La création de l'Écomusée de Saint-Nazaire pendant les années 1980 
correspond à la première phase d'une reconquête de friches portuaires, 
héritage urbain des choix de la reconstruction de la ville après la Se-
conde Guerre mondiale.

Sa création a inscrit dans le paysage culturel local une activité muséale 
qui était absente depuis la guerre. Il a été en quelque sorte le dernier 
élément de la reconstruction de la ville. En effet, il était prévu depuis 
1948 la création d'un musée axé sur le patrimoine industriel de la 
construction navale. 

Au moment de sa création en préfiguration, l'Écomusée n'avait aucun 
objet de collection.

Depuis, les thèmes patrimoniaux principaux abordés scientifiquement 
et en médiation des publics ont été les suivants :

•	le patrimoine maritime et portuaire,

•	le patrimoine urbain et l'histoire des habitants,

•	le patrimoine militaire avec les deux conflits mondiaux,

•	le patrimoine industriel et technologique avec la construction navale 
et l'industrie aéronautique,

•	le patrimoine culturel et artistique des paquebots (depuis 1992),

•	et depuis quelques années les patrimoines « sociétaux ».

L'Écomusée de Saint-Nazaire a fait partie des 30 premiers écomusées 
reconnus par le ministère de la Culture pendant les années 1980 et a 
participé à la création de la Fédération nationale des écomusées.

L’Écomusée exerce quatre types de fonctions

•	C'est un musée de ville : il valorise l'histoire de la ville et de ses habitants.

•	C'est un musée de site et un centre d'interprétation proposant  
des clés de compréhension du site portuaire.

•	C'est un musée d'histoire des techniques du territoire.

•	C’est un pôle patrimoine pour la Ville développant une importante 
programmation de médiation des patrimoines. En renforçant aussi 
les données de la recherche.

Depuis les années 1990, l'Écomusée est devenu également un centre 
de ressources scientifiques sur le patrimoine culturel des paquebots, 
avec collections. La valorisation de ce patrimoine s'effectue notamment 
dans l'équipement Escal'Atlantic. 

Collection et richesse documentaire

Les collections sont majoritairement la propriété de la Ville de Saint-Nazaire.

Il y a plusieurs dépôts d'État :

•	environ 800 objets du paquebot Normandie  
(Musée national des Arts décoratifs).

•	6 maquettes de soufflerie d'hydravions  
(Musée national de l'Air et de l'Espace).

•	3 objets techniques provenant de l'ancien musée des travaux publics 
(ministère de l'Équipement).

2.1
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Il y a deux grandes catégories d'objets :

•	Ceux du patrimoine local ayant trait à l'histoire de la ville et de ses 
habitants répondent à ceux  des industries navales, aéronautiques  
et au patrimoine maritime et portuaire ; 

•	Ceux sur le patrimoine culturel et artistique des paquebots. 

Le tout représente un total de 10 000 objets de collection environ.

L’Écomusée possède un important centre de ressources, riche notam-
ment de 50 000 documents iconographiques dont l’exceptionnel fonds 
des chantiers navals – 23 000 documents (dont les plans des navires).

Par ses collections, l'Écomusée est actuellement une institution 
de référence internationale concernant le patrimoine culturel des 
paquebots et le patrimoine industriel des chantiers navals.

Un centre de production sur la médiation des patrimoines

Par délégation de service public (DSP), la Ville de Saint-Nazaire a confié 
à la société publique locale Saint-Nazaire Agglomération Tourisme 
(SNAT) : la connaissance, la conservation des collections et des fonds 
patrimoniaux de la Ville de Saint-Nazaire, ainsi que la mise en valeur 
du patrimoine de cette dernière, incluant la gestion de l’Écomusée de 
Saint-Nazaire. Les missions sont donc les suivantes :

•	gestion du patrimoine muséal conformément à la loi Musée  
de France : étude, conservation, restauration, enrichissement,  
diffusion et valorisation des collections et fonds patrimoniaux  
dans les sites de visite ;

•	mise en valeur du patrimoine de la ville de Saint-Nazaire :  
connaissance, médiation, action culturelle et pédagogique,  
programmation annuelle ;

•	conception muséographique : expositions et parcours  
dans les lieux de visite et en ville.

Les actions de valorisation sont détaillées dans la partie : 3.1.6.1  
Saint-Nazaire Agglomération Tourisme-Écomusée.

Panneaux décoratifs du paquebot  
Normandie (1935) représentant  
l’enlèvement d’Europe, d’après  
les dessins de Jean Dupas et réalisé  
par le maître-verrier Jacques-Charles 
Champigneulle.
© Collection Ville de Saint-Nazaire.  
Saint-Nazaire Agglomération Tourisme-Écomusée.
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Lecture publique, documentation et archives :  
médiathèque centrale Étienne Caux, médiathèque de quartier Anne Frank
De la naissance à la renaissance

En 1889, une commission spéciale réunie 
en mairie jette les bases d'une bibliothèque 
municipale. En 1901, la bibliothèque ouvre 
au public dans un bâtiment partagé avec la 
Chambre de commerce. En 1937, l’ouverture 
d'une section enfantine, politique assez 
novatrice, démontre que l’établissement se 
pose en outil de développement proche de la 
population. Le 28 février 1943, la bibliothèque 
est détruite au cours d'un des plus grands 
bombardements incendiaires de la guerre. Sur 
les 22 000 volumes détenus par la bibliothèque, 
seuls 66 seront sauvés. 300 livres de la section 
enfantine prêtés aux enfants évacués au 
Cellier en 1942 seront également récupérés.

Dès 1945, la bibliothèque rouvre dans la villa 
Belle Odette à Pornichet. Dans la ville dite  
« hors les murs », l’accès au livre est la 
première mission culturelle rétablie pour  
les Nazairiens.

Structuration du réseau

Après un relogement provisoire dans le quartier 
du Jardin des Plantes, la bibliothèque s’installe 
dans le bâtiment actuel en 1971. Ce bâtiment de 
près de 4 000 m² est l'œuvre des architectes 
Baizeau, Joly et Rauby. 52 000 volumes sont 
proposés au public. C’est l’un des derniers 
chantiers prévus au plan de Reconstruction 
à être réalisé. Loin des 66 livres sauvés en 
1943, le nombre d’ouvrages rassemblés en 
20 ans illustre à sa façon l’énorme chantier 
de la Reconstruction qui a aussi été une 
reconstruction de la vie culturelle.

En 1988-1989, une bibliothèque annexe 
est créée dans le quartier de la Bouletterie 
(architecte : Christian Cochy). L'annexe 
prend le nom de Bibliothèque Anne Frank. 
Parallèlement, les travaux d’informatisation des 
fonds débutent.

En 1990, le bâtiment rénové est baptisé 
Médiathèque Étienne Caux, du nom de l’ancien 
maire. Son activité se renforce avec la mise 
en service du bibliobus. Il dessert 8 quartiers 
prioritaires dans le cadre du Contrat de Ville de 
l'Agglomération nazairienne.

Nouveaux usages, nouveaux services

Le site Internet est ouvert en 2002. Un peu 
plus tard, en 2007, 4 nouvelles dessertes du 
bibliobus (Chesnaie, Robespierre, Immaculée, 
Galicheraie) renforcent la politique de proximité.

La médiathèque Étienne Caux est entièrement 
modernisée en 2011.

2017 marque un nouveau cap dans l’ère du 
numérique avec l’extension du Wifi, la création 
de salons de lecture numérique, le lancement 
de contenus numériques et l’ouverture de la 
Salle des Clics de la bibliothèque Anne Frank, 
équipement dédié au numérique et au jeu 
vidéo.

2.1.2
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La ville de Saint-Nazaire a souhaité mettre l’accent  
sur la notion de laïcité et faire découvrir aux plus jeunes  
les valeurs de respect et du bien vivre ensemble. 2018. 
© Christian Robert. Ville de Saint-Nazaire.

Une médiathèque vivante

L’équipement compte 12 000 adhérents individuels inscrits actifs  
et comptabilise 550 000 prêts par an. 13 000 personnes la fréquentent 
chaque mois. 

Son fonds compte aujourd’hui plus de 170 000 livres, journaux, disques 
ou films sur ses étagères et près de 8 000 documents accessibles sur 
Internet. Tout au long de l’année, la médiathèque de Saint-Nazaire 
propose un programme d’animations riche d’une centaine d’événements 
numériques, littéraires, scientifiques, ludiques ou musicaux à destination 
des adultes ou des enfants. Elle réalise des actions en partenariat avec 
d’autres institutions ou services de la Ville.

Les chiffres illustrent cette dynamique (2017) :

•	23 512 participants pour l’ensemble des animations  
(animation culturelle et action éducative), 

•	animation culturelle : 267 événements, 19 167 participants,  
60 partenaires,

•	Action éducative : 141 interventions, 3 845 élèves  
(du primaire au lycée). Hors les murs : 89 actions,  
4 359 personnes concernées, dont 1 200 durant l’été.  
Quartiers Politique de la Ville : 117 actions, 3 935 personnes.

La médiathèque de Saint-Nazaire est un équipement de proximité à la 
remarquable vitalité comparativement au nombre d’habitants. Pour une 
population de 72 000 habitants, le nombre d’inscrits représente 17 % 
contre 11 % en moyenne pour les communes de cette taille. Les inscrits 
et les habitants font une utilisation soutenue de l’équipement.

Source des données

Rapport annuel au Service du livre et de la 
lecture du Ministère de la culture.
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Service municipal des archives
Les Archives municipales de Saint-Nazaire reflètent 
l’histoire singulière de la Ville. Amputé d’une partie 
de ses fonds lors de la Seconde Guerre mondiale, 
le service s’est d’abord reconstruit à partir d’une 
documentation amassée dans la presse, avant de 
collecter les archives de l’administration municipale 
et quelques archives privées.

Aujourd’hui, les Archives municipales conservent, 
valorisent et mettent à disposition de tous les 
publics un fonds conséquent, qui éclaire notamment 
l’histoire du relèvement de la ville après-guerre. 

Voir la présentation des actions des archives  
en chapitre 3.1.6.2

Exposition « L’asymétrie des Cartes »  
au Grand Café en 2016. 

© Martin Launay. Ville de Saint-Nazaire.

2.1.3 2.1.4

Arts plastiques

2.1.4.1

Le Grand Café - Centre d’art contemporain

Le Grand Café, centre d’art contemporain, installé dans un bâtiment du 19e siècle 
développe depuis sa fondation en 1997 un projet international fortement articulé avec 
la Ville de Saint-Nazaire. Saint-Nazaire constitue un véritable terrain d’expérimentation 
artistique pour explorer les dynamiques et mutations d’un territoire à la fois « générique 
et spécifique ». 

L'espace ouvert au public est composé de près de 400 m² de surfaces d'expositions 
réparties sur 2 étages et d’un espace d'accueil et de documentation à l'endroit des 
anciennes cuisines.

Les espaces ont été aménagés de manière à pouvoir recevoir les œuvres sans annuler 
totalement le caractère originel du lieu qui conserve quelques éléments de son architecture 
d'époque : colonnes en fonte et carrelage dans la salle principale au rez-de-chaussée, 
parquet et balcon en fer forgé à l'étage. La diversité des salles dans leur volume, leur 
caractère propre (plutôt brut en bas, plus domestique à l'étage) permet de déployer des 
registres d'œuvres différents. Tourné vers l'extérieur grâce à ses larges baies vitrées, le 
bâtiment s'ouvre sur la ville.

La programmation privilégie les expositions monographiques qui donnent lieu à la 
réalisation d’un projet spécifique, majoritairement réalisé à l’issue d’une résidence. Pour 
les artistes, ces expositions sont l’occasion d’un important travail de production d’œuvres 
nouvelles qui croisent leurs recherches personnelles et leur expérience du lieu ou de la 
ville.

Les questions liées à l'espace, au territoire, à l'architecture et à l'urbanité apparaissent ainsi 
comme un axe majeur du projet artistique. L’héritage de la modernité, les nouvelles formes 
de communauté, la ville-monde sont également des thématiques fréquemment explorées 
par les artistes invités.
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Ainsi, en une quinzaine d’années, près d’une trentaine d’artistes étrangers y ont réalisé 
leur première exposition personnelle en France. Une attention particulière est portée 
depuis l’origine du centre d‘art aux scènes d’Amérique centrale et latine. Les artistes 
français de la programmation réalisent au Grand Café une exposition monographique 
qui marque souvent un passage dans leur parcours professionnel, un tremplin vers une 
seconde moitié de carrière grâce notamment à la production d’œuvres significatives. Le 
Grand Café accompagne généralement ces artistes sur de longs temps de création et sur 
plusieurs projets (résidence, exposition collective et personnelle, première publication 
monographique, etc.).

Enfin, le Grand Café développe un important programme hors les murs avec des projets 
pérennes ou éphémères dans l’espace public et une présentation régulière au LiFE 
d’œuvres monumentales créées pour cet espace hors-norme.

Le Grand Café a été labellisé « Centre d’art contemporain d’intérêt national » en janvier 2019.

2.1.4.2

Le LiFE - lieu de création  
et d’expositions d’arts visuels 

Le LiFE est installé depuis 2007 dans l’alvéole 14 
de la base sous-marine. Initialement conçu comme 
abri destiné aux sous-marins de combat, cet es-
pace fut entièrement reconfiguré par l’agence LIN, 
sous la direction de l’architecte berlinois Finn Geipel. 
Étroitement lié au projet de reconversion urbaine et 
de reconquête du port, le LiFE est un lieu de créa-
tion atypique, dont les volumes généreux et nus se 
prêtent à des configurations singulières.

Depuis 2009, Le Grand Café, centre d’art contem-
porain de Saint-Nazaire, développe au LiFE un pro-
gramme d’expositions qui donnent lieu à des créa-
tions spécifiques d’envergure internationale. Il met 
son expérience de la production d’œuvres au service 
de projets exceptionnels qui proposent aux visiteurs 
une expérience singulière de l’œuvre et de l’espace.

En raison de la démesure du site, les projets réalisés 
réactivent les questions posées par un art monu-
mental dans son rapport au spectateur et à la pra-
tique (collective) de l’exposition.
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«City life» en hommage à Steve Reich. 2016. 
© Nicolas Dumez. Ville de Saint-Nazaire.

Enseignement spécialisé

2.1.5.1

Conservatoire à rayonnement départemental  
musique et danse 

Le Conservatoire musique et danse de la Ville de 
Saint-Nazaire, labellisé « conservatoire à rayonne-
ment départemental », propose 35 disciplines ins-
trumentales et 3 esthétiques différentes en danse. 
C’est l’un des 5 établissements de cette catégorie en 
Région, à côté des 2 régionaux, Nantes et Angers.

Une école de la découverte

La municipalité a fait le choix d’une accessibilité à 
des conditions sur mesure pour que chaque Nazai-
rien puisse recevoir un enseignement favorisant son 
épanouissement et sa créativité. 

Le cœur d’activité du Conservatoire est centré, 
avant tout, sur l’initiation et la découverte du plaisir 
de pratiquer ensemble. Au-delà de sa mission 
centrale, le Conservatoire offre aux élèves de l’école 
primaire Léon-Gambetta et à ceux du collège 
Jean-Moulin, la possibilité d’intégrer des classes à 
horaires aménagés en musique (CHAM) et en danse 
(CHAD). 

Dans le cadre de son engagement éducatif et 
culturel, la Ville de Saint-Nazaire a délibérément 
placé l’action du Conservatoire hors de ses murs 
auprès des enfants des écoles dans le cadre de 
Parcours d’Éducation Artistique et Culturelle (PEAC), 
avec les Maisons de quartier, les bibliothèques de 

la CARENE au sein du Projet Culturel de Territoire 
(PCT), les enfants des instituts médico-éducatifs de 
la ville, les centres de loisirs.

Il s’agit de faire du Conservatoire un lieu ouvert à 
tous les publics, permettant l’accès à une pratique 
artistique, prenant appui et développant des actions 
aux côtés de nombreux partenaires. 

Acteur de la vie culturelle locale, le Conservatoire 
propose aussi ses propres rendez-vous (saison 
musicale, « Instants fertiles » en partenariat avec le 
théâtre Athénor, auditions thématiques, rencontres 
d’artistes ou conférences) et participe à différentes 
manifestations locales ou régionales (la Folle 
Journée, Grande Marée, les Musica’les, etc.).

1230 élèves sont répartis sur 35 disciplines instru-
mentales et 3 chorégraphiques, dans 2 lieux res-
sources : le centre Boris-Vian (musique) et l’espace 
Maurice-Béjart (danse). 15 personnes animent 
l’équipe administrative et 62 enseignants travaillent 
aux actions avec l’Éducation nationale.

200 élèves sont inscrits en CHAM et CHAD (classes 
à horaires aménagés musique ou danse), 2 000 
élèves sensibilisés à la musique et à la danse, 
pendant et en dehors du temps scolaire, par les 
enseignants musiciens et danseurs du Conservatoire 
spécialement formés pour ces interventions.

2.1.5
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Rénovation, agrandissement et nouvelle dynamique

À l'horizon 2020, le département Danse rejoindra la section Musique sur 
le site du Conservatoire de musique Boris-Vian. La construction d'un 
nouvel auditorium est au programme.

Concert Bach dans les quartiers. 2017. 
© Christian Robert. Ville de Saint-Nazaire.
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L’École des Beaux-Arts Nantes – Saint-Nazaire

L'École d'arts créée en 1985 et son Atelier numérique s'inscrivent, 
depuis plusieurs années, dans le tissu éducatif, culturel, social de la 
ville, de son agglomération et de sa région.

Située en centre-ville, à proximité des différents lieux d'exposition et  
de diffusion, l'École d'arts accueille chaque année plus de 600 élèves, 
enfants, adolescents et adultes.

Elle a pour mission d'initier et de promouvoir, auprès d'un large public 
amateur, débutant ou initié, des pratiques artistiques et culturelles 
favorisant les croisements des différents moyens d'expression et 
domaines de la création, des beaux-arts, des arts appliqués, de l'histoire 
de l'art et du multimédia.

L’offre éducative

L'École d'arts propose et développe, en lien étroit avec les différentes 
structures éducatives et culturelles, publiques ou associatives de la 
ville, une offre éducative artistique et culturelle variée et renouvelée, 
dans les domaines des beaux-arts, des arts appliqués, du multimédia  
et de l'histoire de l'art. 

Une vingtaine d'actions sont réalisées chaque année et 400 enfants, 
adolescents et adultes, participants et encadrants sont acteurs de leur 
projet artistique.

L’atelier prépa

Ce cursus s'adresse à tous les lycéens des classes de seconde,  
première et terminale souhaitant bénéficier d'une aide à l'orientation 
dans le domaine des arts visuels. Il offre un accompagnement pour la 
réalisation d'un dossier artistique argumenté.

L'École des beaux-arts Nantes - Saint-Nazaire et le projet de classe  
préparatoire internationale.

Sur l’axe Nantes - Saint-Nazaire, territoire riche des œuvres d’art 
d’Estuaire, la proximité géographique et disciplinaire des 2 établis-
sements et les besoins croissants de programmes préparatoires  
d’excellence conduisent l’École des beaux-arts de Nantes et l’École 
d’arts de Saint-Nazaire à se réunir et à mutualiser les moyens au sein 
d’un même EPCC : l’École des Beaux-Arts Nantes-Saint-Nazaire. 

Ce rapprochement, effectif en 2018, repose sur plusieurs volets 
dont l’objectif principal est de se hisser au rang européen dans les 
domaines créatifs. Les écoles unissent leurs forces pédagogiques et 
techniques et créent ensemble une classe prépa internationale pour 
les candidats bacheliers, candidats aux écoles d’arts francophones 
et/ou anglophones. Cette classe prépa ouverte à la rentrée 2019 
comptera à terme plus de 150 élèves français et internationaux et sera 
basée à Saint-Nazaire.

Pour qualifier les pratiques en amateur, accueillir les élèves de classe 
préparatoire et de futurs masters, la Ville et la Communauté d’agglo-
mération programment un nouvel équipement de plus de 3 000 m² 
qui sera livré en 2021, à proximité immédiate du Théâtre et de la Base 
sous-marine, intensifiant ainsi le quartier culturel.

2.1.5.2
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« Création d’une BD à l’Ecole d’Arts. 2015. 
© Martin Launay Ville de Saint-Nazaire »
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Les équipements et outils culturels : les arts et le spectacle vivants
-
2.2.1

Le Théâtre, scène nationale
En 2012, Le Théâtre, scène nationale de Saint-Nazaire, s’installe sur le 
site de l’ancienne gare de Saint-Nazaire qui fut inaugurée en 1867. 

L’histoire du Théâtre trouve ses racines dans la continuité de la MJEP 
(Maison des Jeunes et d’Éducation Populaire). Elle a longtemps porté 
le projet culturel de la Ville avec des expérimentations réussies, à 
l’exemple de l’aventure théâtrale d’Armand Gatti, « le Canard Sauvage », 
ou du cinéma d’art et d’essai Le Tati, aujourd’hui implanté à la Maison des 
associations. Avant de rejoindre le site actuel, le projet de scène nationale 
deviendra en 1992 le Fanal (nom d’une lanterne employée à bord des 
navires) qui, au-delà du cinéma Le Tati, proposait une programmation 
sur différents lieux de la ville. 

Aujourd’hui, la scène nationale Le Théâtre Simone Veil développe 
un projet de soutien à la création artistique et à la diffusion. 3 artistes 
(le compositeur Roland Auzet, la chorégraphe Nathalie Pernette et le 

collectif de théâtre l’Encyclopédie de la Parole) sont associés au projet 
de la nouvelle directrice, Béatrice Hanin, qui entend dans son projet 
artistique et culturel « croiser les mondes ». Les propositions alternent 
entre projets de découverte et projets plus fédérateurs.

51 spectacles différents, soit 101 représentations de théâtre, de danse, 
de musique, etc., ont été proposés sur la saison 2017/2018. Elles invitent 
les scolaires, les jeunes, les familles à découvrir une programmation 
exigeante et choisie. Les projets se déploient tant au Théâtre que dans 
l’espace public.

La fréquentation de la scène nationale est importante au vu du nombre 
d’habitants.

Spectacle vivant : 48 996 personnes, avec l’action culturelle : 53 838. 
Dont 11 000 scolaires. 92 000 personnes vont au théâtre et au cinéma 
d’art et d’essai chaque année.

Le Théâtre, scène nationale de Saint-Nazaire, 
dans le cadre de ses missions, a coproduit 

en 2019 le spectacle D’habitude on supporte 
l’inévitable – Hedda Gabler, mis en scène par 

Roland Auzet, artiste associé. 

2.2
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Cinéma : Cinéma Jacques Tati  
(classé Art et Essai)
Il ne pouvait en être autrement. Le cinéma rend un hommage permanent 
à Jacques Tati qui tourna en 1951 Les vacances de Monsieur Hulot dans 
le décor naturel de Saint-Marc-sur-Mer, quartier balnéaire de Saint-
Nazaire. La – désormais célèbre – plage est aujourd’hui surveillée 
par un Monsieur Hulot en bronze qui, les mains sur les hanches et la 
casquette vissée sur la tête, scrute l’horizon et les baigneurs. Elle est 
l’œuvre d’Emmanuel Debarre, un sculpteur des Sables d’Olonne.

Fort d’une fréquentation de 28 000 entrées et d’une proposition de 
4 à 5 films en version originale par semaine, le cinéma s’inscrit dans 
le territoire via des événements tels que le festival Zones Portuaires, 
un partenariat avec le Festival des 3 continents de Nantes, le festival 
Play Time.

Il poursuit aussi un travail de films choisis, fruit d’une collaboration avec 
les acteurs du territoire : Centre de Culture Populaire, Médiathèque, etc.

Le festival de cinéma Zones Portuaires, hébergé au Tati et dans différents 
lieux de la ville et de la presqu’île, aborde la filmographie internationale 
via les ports et les villes portuaires, en coopération avec les villes de 
Marseille et de Gênes.

La fréquentation est soutenue : 30 061 personnes, avec l’action culturelle : 
38 170. Dont 7 300 scolaires. 

Affiche du festival Zones Portuaires. 2018. 
En partenariat avec le cinéma Jacques 
Tati. Scène nationale de Saint-Nazaire.

Cinéville – Ville Port
La Société rennaise de diffusion cinématographique 
(Soredic) est née en 1965 à Rennes. À l’époque, avec 
l’émergence de la télévision, le marché du cinéma 
est en baisse. Les petites salles sont à la peine. 
Les associations qui les gèrent décident de s’unir 
pour résister. Quimper, Saint-Nazaire puis Vannes 
rénovent leurs installations et relèvent le rideau. 
Entre 1968 et 1970, les acquisitions se poursuivent et 
la société prend son envol. Les salles se transforment 
en complexes, puis en multiplexes. 

La Soredic est devenue le 5e opérateur national 
du marché, derrière Gaumont-Pathé, UGC, CGR et 
Kinépolis. Elle gère 100 salles de cinéma (Cinéville) 
et programme plus de 300 salles via sa filiale 
Cinédiffusion.

Le Cinéville de Saint-Nazaire est un des plus grands 
avec 1000 fauteuils. Diffuseur classique, il relaie aussi 
des productions théâtrales ou des opéras. 

Dans la journée les salles peuvent être louées 
pour des séminaires ou des événements. Le site 
s’associe volontiers à des actions culturelles à visée 
patrimoniale comme des rencontres autour de 
grandes dates - Poche de Saint-Nazaire – Soirées 
Reconstruction ou de faits singuliers de son histoire 
comme son lien avec Tintin.

Fait singulier, le multiplexe ne s’est pas installé en 
périphérie mais en centre-ville dans le nouveau 
quartier Ville-Port recomposant une « façade 
urbaine » disparue lors de la guerre. Il est ainsi en 
réseau avec l’ensemble des équipements de la base 
sous-marine.

2.2.2

2.2.3
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Athénor / Centre national de création musicale
Récemment labellisé Centre national de création 
musicale par le ministère de la Culture, ce projet 
singulier explore les langages sonores, écrits, mu-
sicaux, poétiques, visuels et esthétiques. Sa dé-
marche s’attache plus que jamais à placer l’art et la 
culture au cœur du quotidien et à y installer une fa-
miliarité entre les artistes et les personnes habitant 
sur les territoires où elle agit. Dans cette relation à 
la création contemporaine qu’elle engage avec les 
habitants et leur(s) histoire(s) de vie, elle conserve 
cette attention particulière à l’enfance, pour sa ca-
pacité à produire du questionnement et à bousculer 
les processus.

Athénor s’est affirmé comme un acteur culturel 
majeur de Saint-Nazaire et de la région, en se 
distinguant par l’exigence de qualité dans son travail 
de production et de diffusion des formes artistiques 
contemporaines, l’élaboration et la mise en œuvre 
de dispositifs innovants et de savoir-faire reconnus 
nationalement, l’éducation artistique et culturelle, 
avec une compétence exceptionnelle dans les 
dispositifs destinés au jeune et très jeune public.

18 000 personnes fréquentent chaque année les 
projets, dont 78 classes. 225 personnes suivent 
des ateliers, des stages, aussi bien à Nantes qu’à 
Saint-Nazaire. Les créations des artistes partenaires 
(8 en 2017) sont présentées nationalement et dans 
des réseaux européens.

Installé dans l’ancien magasin d’un grossiste de 
peinture, le lieu d’Athénor s’apparente à une friche, 
qui a évolué en fonction du projet et de ses avan-
cées. Espace de convergence, il n’est qu’un des 
lieux de cette structure qui sillonne le territoire 
municipal, dans sa diversité d’équipements et d’es-
paces publics.

Action PEAC au Théâtre Athénor. 

2.2.4

Les Escales 2018.  
Melbourne. Ambiance. 

© Martin Launay. Ville de Saint-Nazaire.
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Le VIP - scène de musiques actuelles
À l’origine installé dans un hangar du port, le projet a rejoint l’alvéole 14 
de la base sous-marine il y a 10 ans. Pour loger une salle de concert, un 
bar, des studios de répétition et d’enregistrement, ainsi qu’un centre 
de ressources, le cabinet LIN (Finn Geipel et Giulia Andi architectes) a 
joué avec les volumes et le béton de la base dont les murs voisinent 
les 7 m d’épaisseur.

Le VIP, labellisé Scène de musiques actuelles, un label national du 
ministère de la Culture, programme les groupes qui font l’actualité 
et les découvertes d’une scène régionale dynamique et reconnue 
nationalement. Chaque année, le VIP propose 65 soirées et programme 
142 groupes, ce qui représente plus de 21 000 spectateurs, dont 720 
abonnés.

En fonction des projets et des saisons, des propositions artistiques 
peuvent être faites sur le toit de la base. Il permet des petites formes de 
concerts et des déambulations en dominant le port et la ville.

La partie studios de répétition/enregistrement comprend 3 espaces 
ouverts aux artistes. 271 musiciens les fréquentent chaque année. Les 
actions culturelles et éducatives proposent des approches pédago-
giques sur les risques auditifs, la connaissance des styles musicaux, etc.

« Pursuit of sound ». Le VIP.  
Saint-Nazaire Digital Week. 2018. 

© Christian Robert. CARENE.

Les Escales
Créé en 1992, le festival Les Escales investit chaque été le quartier 
du port et du Petit Maroc. Chaque année, dans le cadre d’une 
programmation musicale curieuse des musiques du monde, des 
dizaines d’artistes « découverte » ou de grande notoriété, se produisent 
dans un environnement de docks et d’industrie. Un pays, une ville, un 
port s’invite dans le focus, marqueur de l’événement.

Après l’Afrique du Sud en 2016 et Détroit en 2017, c’était au tour de 
l’Australie et de Melbourne de se présenter lors de l’édition 2018. 2019 
met en lumière Sao Paulo.

Au-delà de la musique, un grapheur du pays invité fait le voyage, pour 
réaliser une fresque géante qui laisse une trace durable de l’édition.

Si le festival est né des musiques dites traditionnelles, il s’inscrit 
aujourd’hui dans les musiques actuelles, dont le champ artistique est 
large et créatif. Plus de 42 000 spectateurs partagent ce moment festif 
et convivial au cœur de la ville. 

L’évolution du site en 2019 annonce une transformation des Escales qui 
imagine déjà une nouvelle scénographie. 

2.2.5 2.2.6
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LMP
Ce projet s’inscrit dans les cultures des musiques actuelles et des arts 
de la rue. Il organise ses activités sur 2 domaines : le développement, 
la promotion et la structuration professionnelle d’artistes régionaux  
(Ko Ko Mo, After The Bees, Aymeric Maini, etc.) via le disque d’une 
part, la diffusion et l’action culturelle principalement en direction de la 
jeunesse d’autre part. 

Cette structure de production porte ou contribue à des événements 
artistiques. On la retrouve sur les festivals, Wave’O’Sound, Bouge, ou sur 
des projets à caractère social et citoyen comme Les Filles et les Garçons 
d’abord, ou encore le dispositif d’accompagnement musical Backstage. 

6 000 personnes sont concernées par les actions territoriales et près de 
70 000 personnes découvrent les artistes de LMP, sur les 175 concerts 
programmés tant sur le territoire national, qu’à l’international (13 pays).

Le Centre de Culture Populaire
Le Centre de Culture Populaire est l’émanation de plusieurs comités 
d’entreprise de la région nazairienne. Au-delà d’une démarche de 
démocratisation de la culture, incarnée notamment par un réseau de 
vente de billetterie, l’ambition de l’association est de mettre la culture 
au sein des entreprises via un réseau de bibliothèques, des résidences 
longues d’artistes, des rencontres, conférences, des projections vidéo 
et cinématographiques. Le récit et l’écrit sont un fil rouge qui, à partir 
de thématiques identifiées, permettent une exploration du monde du 
travail et de ses questionnements, à l’exemple des sujets explorés ou 
projetés : Les résistances ; Comité d’entreprise et économie sociale et 
solidaire ; Évolution technique face aux enjeux technologiques et aux 
mutations des métiers.

La Maison des Écrivains Étrangers  
et des Traducteurs
Les ports sont des espaces de brassage et de rencontre. Chaque année, 
la Maison des écrivains étrangers et des traducteurs choisit 6 écrivains 
étrangers qui se succèdent tous les 2 mois en résidence d’écriture. 
Dominant le port dans un appartement mis à disposition, les auteurs et 
traducteurs s’inspirent de la ville. Porté par le romancier nazairien Patrick 
Deville, auteur de 21 romans dont un prix Fémina, la MEET a accueilli et 
édité plus de 80 écrivains/traducteurs depuis sa création en 1987. Elle 
propose également des rencontres littéraires au sein des collèges, de 
la médiathèque étienne Caux ou lors des rencontres annuelles Meeting. 
(Voir aussi en patrimoine immatériel).

14e édition de Meeting,  
rencontres littéraires. 2016. 

© Martin Launay.  
Ville de Saint-Nazaire.

2.2.8

2.2.92.2.7
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Le Projet Neuf
Nouvellement créé, le Projet Neuf est un collectif de 17 (géo)artistes 
indépendants : plasticiens, musiciens, architectes, paysagistes, etc. 
organisant une coopération entre leurs ateliers, leurs projets. 

L’équipe s’installe dans un bâtiment d’un site en transition, le Moulin du 
Pé, un terrain vague de 8 hectares rendu disponible suite au transfert 
de l’hôpital en 2012. Quatre édifices ont été préservés pour leur intérêt 
patrimonial ou architectural : la chapelle, l’ancienne maison du directeur 
qui va servir de camp de base pour le Projet Neuf, une seconde maison 
et enfin un parking semi-enterré. 

Ce projet interroge la place des artistes et du sensible dans les projets 
de mutation urbaine, dans « l’occupation » des transitions comme 
espace d’expérimentation, de réflexion et de propositions singulières 
et poétiques.

Pôle de Création Partagée
Soutenir la création et le développement d’artistes

Porté par l’association APO 33, le Pôle de Création Partagée accompagne 
des plasticiens dans le développement de leurs projets artistiques.  
9 artistes en résidence de 2 ans bénéficient d’un espace de travail de  
10 à 90 m² pour réaliser leurs activités. Les projets explorent les 
arts visuels, plastiques, sonores, la vidéo, le dessin, voir des projets 
d’artisanat d’art. Régulièrement, les ateliers sont ouverts aux voisins et 
au grand public. 

Le dispositif initié par le département de Loire-Atlantique soutien 
l’insertion et le développement professionnel des personnes relevant 
du R.S.A. 

Des initiatives multiples... 
Il est important de souligner que de nombreuses initiatives sont 
portées par des associations, des individus ou des structures privées. 
Une dynamique réelle est en cours ces dernières années. La Ville 
accompagne l’émergence de ces projets, parfois incarnés dans des 
lieux. 

Sans chercher à être exhaustifs, nous citerons les exemples suivants au 
vu de leur diversité.

On peut noter les projets du Garage ou des Abeilles, 2 tiers lieux qui 
occupent des bâtiments d’intérêt patrimonial et les transforment en 
lieux de vie et de projets artistiques, culturels, sociaux, économiques. 

Le Garage héberge des créatifs (designers, artisans d’art, artistes, etc.) 
pour qu’ils développent leurs activités. Les Abeilles proposent un lieu 
de fabrique, de diffusion et d’hébergement insolite dans le siège de 
l’ancienne compagnie de remorquage du même nom. On peut y louer 
dans Le Château une chambre ou un studio pour quelques jours de 
découverte ou pour une résidence en lien avec La Salle des Machines, 
un atelier de 170 m². On y travaille ou peaufine un spectacle.

Le Studio OHM accompagne les artistes musiciens dans leurs créations 
et enregistrements, tout en développant des projets ouverts avec les 
habitants. 

La librairie indépendante L’embarcadère, outre un choix d’ouvrages 
et une compétence de libraire indépendant, organise des temps 
d’échanges et de rencontre entre un livre, un auteur et le public.

Le magasin de créateurs Pas Que Beau, vend des productions originales 
et développe des animations comme une exposition d’œuvres Street 
Art, créées pour l’occasion et mises en enchères au Garage. 

La galerie-atelier Méan accueille et expose des œuvres contemporaines 
dans le quartier des chantiers Méan-Penhoët. 

2.2.10

2.2.11

2.2.12
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Journées européennes du patrimoine.  
« Le théâtre comme vous ne l’avez jamais vu ». 2017.

© Christian Robert. Ville de Saint-Nazaire.

Première orientation
Travailler ensemble et autrement

Grands axes et fondamentaux 
de la politique culturelle actuelle
-

Sur le modèle de la politique culturelle nationale insufflée par le ministère de la Culture, 
la politique culturelle locale s’est façonnée autour des objectifs de développement et 
de partage des savoirs et des connaissances, ainsi que de la diffusion des œuvres, de la 
formation et des pratiques en amateur.

La Ville :

•	contribue à l’aménagement et à la dotation financière et matérielle des principales 
structures institutionnelles de ce domaine, à savoir les équipements municipaux (le 
Conservatoire à rayonnement départemental, la médiathèque, Le Grand Café - centre 
d’art contemporain, le LiFE) ; 

•	participe au financement de plusieurs associations (le Théâtre - scène nationale, les 
Escales gérant la scène de musiques actuelles VIP et le festival du même nom, Athénor 
ou encore la MEET) ;

•	assure également un soutien important au reste du tissu associatif regroupant des 
initiatives professionnelles et/ou de pratiques en amateur, d’organisation événementielle, 
de patrimoine et d’histoire.

Une délibération-cadre pour le mandat, mais dans des perspectives plus longues, a été 
votée à l’unanimité au Conseil municipal le 30 juin 2017.

La Ville de Saint-Nazaire a mobilisé pendant un an les habitants et les acteurs locaux à 
l’occasion des Rendez-vous de la culture, démarche de concertation. Plus d’un millier de 
contributeurs ont partagé leur diagnostic. 

2.3
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Deuxième orientation
Inciter au partage culturel et développer  
les pratiques des habitants 

Annonce site WEB. La Source.  
Jeunes 15/25 ans. Action de regards  
sur le patrimoine dans le cadre  
de la candidature Ville d'art et d'histoire.

Le préalable à toute évolution et développement de nouvelles 
initiatives est la capacité collective à partager et mettre en œuvre de 
nouvelles modalités de travail et de partenariat. Elle est fondée sur les 
principes de concertation, de co-construction et de transversalité entre 
les différents acteurs publics et opérateurs privés.

Si l’offre culturelle est relativement importante dans 
la ville, une attention permanente doit cependant 
être portée quant à la diversité des formes et des 
pratiques culturelles et artistiques proposées et 
soutenues, ainsi qu’aux modes de médiation pour 
multiplier les occasions de rencontre, de confronta-
tion et de production.
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Troisième orientation
Partager les biens de la connaissance, les patrimoines  
et la culture scientifique, technique et industrielle

Quatrième orientation
Accompagner la présence  
des créatifs dans la ville

Visite de l’usine élévatoire dans le cadre de l’animation 
Échappée urbaine proposée par l’Atelier. 2016. 
© Martin Launay. Ville de Saint-Nazaire.

Exposition photographique « Skholè » de Dolorès Marat  
et Jean-Pierre Favreau, à la galerie des Franciscains. 2018. 
© Martin Launay. Ville de Saint-Nazaire.

Saint-Nazaire a une histoire, une actualité et une projection, qui doivent 
l’inciter aujourd’hui à partager largement les biens communs relatifs à la 
connaissance, aux savoir-faire et aux techniques. Son ouverture au monde, 
par sa situation portuaire exceptionnelle, invite à l’ailleurs et à la rencontre 
des autres cultures. 

La conservation, la valorisation et la transmission des patrimoines matériels 
et immatériels est un enjeu majeur pour la ville, afin de partager les biens 
communs constitutifs de ce qui fonde ce qu’elle est aujourd’hui et ce qu’elle 
sera demain. 

Une politique culturelle s’affirme en partie à travers 
l’existence et l’activité générée au sein des lieux 
institutionnels, dédiés et dotés. Ces lieux ont souvent 
parmi leurs missions celle d’accueillir les artistes  
d’ici ou d’ailleurs, de les accompagner, avant de 
diffuser leurs œuvres produites.
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Cinquième orientation
Développer et structurer les interventions  
culturelles et artistiques dans l’espace public

Mobile « Les javelots » de Peter Logan sur le front de mer.  

Restauration 2018. 

© Christian Robert. Ville de Saint-Nazaire.

Les œuvres artistiques et de l’esprit contribuent à 
imaginer et façonner la ville, dans ses composantes 
mentales, sensibles mais également physiques 
(architecturales, urbaines et paysagères). Les 
interventions artistiques dans l’espace public 
construisent la ville dans son aspect formel et 
viennent interroger ses usages.
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01

 C H A P I T R E 

01 — 

Coupole de la Société Générale.  
Henri Chomette, architecte. 
© Yves Guillotin - Inventaire général du patrimoine 
culturel. Région des Pays de la Loire.

02 — 

Église Sainte-Anne. Mosaïque  
« L’hymne au travail ». Paul Colin. 1957. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.

Présentation des politiques 
menées dans le domaine 
de l’architecture, des arts 
plastiques, des patrimoines, 
de l’urbanisme, et du paysage
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Patrimoines

Architecture récente et contemporaine	

Arts plastiques

Urbanisme : le projet de ville, paysages et projet politique  
du territoire concernant la qualité du cadre de vie

P. 50

P. 86

P. 90

P. 103 

02

03

03 — 

Étude pour les soudeurs.  
Gouache, par Albert Brénet.  
S.D. Albert Brénet, peintre. 
© Collection Ville de Saint-Nazaire.  
Saint-Nazaire Agglomération Tourisme-Écomusée.
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Patrimoines
-

Pour une qualité et facilité de lecture la synthèse présentée ici est 
déployée dans un Tome 2 dit Panorama des Patrimoines. Ce tome 2 
se veut aussi un mémoire des patrimoines, outil de sensibilisation à 
destination des publics, notamment l’ensemble des salariés de la Ville 
à qui il sera transmis sous forme numérique. 

3.1.1

Le patrimoine bâti, les grands « continuums »
La ville est remarquable par ses grands continuums patrimoniaux 
matériels s’appuyant aussi sur des patrimoines immatériels formant des 
ensembles cohérents, d’intérêt souvent national, parfois international.

3.1.1.1

L’industrialo-portuaire et la ville d’avant-guerre

Caractérisation de cet ensemble : sa taille, sa permanence historique, 
son développement et son actualité.

Dans ce continuum, un fait historique exceptionnel s’impose : l’existence 
du plus grand chantier naval français à l’activité ininterrompue de 1862 
à nos jours. Entreprise phare au niveau européen, parfois au niveau 
mondial de par son rôle dans l’histoire de l’évolution des techniques 
et par la construction de familles de navires exceptionnels (grands 
paquebots transocéaniques, de croisière, navires militaires, pétroliers, 
méthaniers), les Chantiers de l’Atlantique sont un marqueur d’ordre 
international.

L’existence d’une communauté scientifique sur ce fait enrichit chaque 
année la connaissance sur cette industrie hors norme.

L’Écomusée de Saint-Nazaire 
sauvegarde l’exceptionnel fonds 
photos – et films – des chan-
tiers navals, riche de 23 000 ré-
férences. La collection d’objets, 
qui approche désormais les 4 500 
pièces de paquebots construits à 
Saint-Nazaire, représente un as-
pect spécifique de l’histoire ma-
ritime française et européenne. 
La Ville possède désormais une 
expertise avérée et reconnue en 
la matière.

Un autre fait historique est aussi remarquable : l’existence d’un pôle 
aéronautique centenaire en 2023. Son importance est croissante depuis 
le début des années 1980 et il est l’un des acteurs majeurs en Europe. Le 
site est aujourd’hui une clef du groupe Airbus, participant à la production 
de toute la gamme. Le port de Saint-Nazaire, un des rares ports non 
dynamités en août 1944 (de par la Poche qui a fait que les dispositifs de 
dynamitage n’ont pas été activés), présente un remarquable ensemble 
de quais, écluses, phares, formes de radoub. Il s’agit des plus grands 
docks atlantiques en France. Ils témoignent de toutes les étapes de 
l’évolution portuaire de 1856 à nos jours et sont un élément structurant 
de l’histoire et de la géographie régionales. Le site reste marqué par 
la présence de la base sous-marine, la plus grande fortification de la 
guerre en Europe. Saint-Nazaire reste dans l’histoire la dernière ville 
libérée du continent, en mai 1945. Cet élément, une des clefs de voûte 
du Mur de l’Atlantique, a connu une réhabilitation majeure s’agissant 
d’une fortification de la Seconde Guerre mondiale. 

3.1
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Immeuble de rapport,  
rue du Parc à l’Eau, vers 1880. 
© Yves Guillotin - Inventaire général du patrimoine 
culturel. Région des Pays de la Loire.

Le Vieux Môle, 1825-1826. 
© Denis Pillet - Inventaire général  
du patrimoine culturel. 
Région des Pays de la Loire.

Les traces sur le mur sud  
sont les témoins des combats 
lors du débarquement  
du commando allié de l’opération 
Chariot en 1942.

Usine élévatoire. Projet définitif, 7 janvier 1910. 
© Archives départementales de Loire-Atlantique.

L’usine électrique est construite entre 1904 et 1907. Elle fournit l’électricité 
pour les quais de l’écluse, de l’avant-port et des bassins. 
L’usine élévatoire à proprement parler est construite entre 1909 et 1911. 
Elle permet la montée artificielle du niveau d’eau dans les bassins.  
D’où son nom qui signifie « élévatrice de l’eau ».
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Base sous-marine. 1941-1944. 
© Yves Guillotin - Inventaire général du patrimoine 
culturel. Région des Pays de la Loire.

Trois pièces exceptionnelles enrichissent la 
dimension patrimoniale du port. L’usine élévatoire, 
unique en France, en tant qu’usine élévatoire 
portuaire, la forme-écluse Joubert, ouvrage de 
portée internationale des années 1930 et les formes 
de radoub des années 1880-1890, sont de précieux 
témoins de l’histoire de l’ingénierie technique et 
maritime.

La permanence du chenal maritime depuis le milieu 
du 18e siècle est un autre fait d’importance. Fait 
rare, il subsiste l’essentiel des différents tracés par 
la présence de balises et axes d’alignements des 
navires. La présence d’un patrimoine très spécifique 
est soulignée par des inscriptions au titre des 
monuments historiques.

Réputé détruit, le centre-ville d’avant-guerre est 
encore toutefois partiellement lisible. Des édifices 
publics des années 1855-1900 y composent un 
sous-ensemble, de fait fragmentaire.

Un quartier moins touché par la guerre possède 
encore des témoins de toute une organisation 
sociétale autour de l’industrie navale : Méan-Penhoët, 
avec des édifices intéressants comme les halles, 
les bains-douches et tout un habitat à la typologie 
sociale beaucoup plus large que supposée. 
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Entrée sud du port. Pont Levant. 1941. 
© Yves Guillotin - Inventaire général du patrimoine 
culturel. Région des Pays de la Loire

Halles de Méan-Penhoët. 1877.
© Yves Guillotin - Inventaire général du patrimoine 
culturel. Région des Pays de la Loire.
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Formes de radoub.

© Yves Guillotin. Inventaire du Patrimoine culturel. Région des Pays de la Loire. 

Le bassin de Penhoët abrite les formes de radoub construites entre 1878 et 1881. Radouber 
désigne le fait de réparer un navire, bien que ces formes aient été avant tout destinées  
aux constructions neuves et particulièrement aux navires en cours d’aménagement. 
Entièrement appareillées en granit, monumentales, elles sont parmi les derniers grands 
ouvrages de Saint-Nazaire réalisés en pierre naturelle (avec la grande écluse Sud). 
La prochaine mutation, celle incarnée par la forme Jean-Bart, sera celle des bétons.  
Dans cet espace le Belem paraît bien petit.
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Le paquebot Celebrity Edge dans la forme Joubert. 2018.
© Martin Launay-CARENE

L’immense forme-écluse construite pour le paquebot Normandie en 1932-1935, 
marque un tournant décisif dans l’histoire de la ville qui aura désormais  
des capacités nautiques de construction navale hors normes. La forme-écluse  
de Saint-Nazaire est alors une des plus grandes au monde. Elle est toujours  
une pièce essentielle de la mécanique industrielle et portuaire.
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Le site littoral

Caractérisation : Saint-Nazaire offre un déploiement 

littoral important de 12 km. Il a été le support d’une 

urbanisation qui, tout en étant souvent de résidence 

principale, recoupe des typologies que l’on peut 

rapprocher de l’histoire du site balnéaire. Moins 

touché par la guerre, cet espace a été mis à l’abri 

assez tôt de la dynamique strictement immobilière 

permettant de le conserver et de le faire évoluer de 

manière contrôlée.

Les ensembles principaux sont :

•	 un quartier résidentiel de front de mer sous forme 
d’un lotissement de la fin du 19e début 20e siècle : 
le quartier de la Havane. La typologie urbaine est 
comme souvent marquée par l’éclectisme faisant 
succéder à des architectures classiques des 
néoclassiques et des régionalismes ;

•	 sur les falaises, un vaste ensemble de villas à 
jardins et parcs dont le déploiement présente 
un vrai impact paysager. L’absence de route de 
corniche a permis une bonne maîtrise du foncier 
et l’ensemble est resté très cohérent ; 

•	 une station balnéaire, devenue avant tout un quartier, 
mais dont l’organisation, avec sa chapelle, son Hôtel 
de la Plage, compose encore un paysage type de 
petite station : Saint-Marc-sur-Mer. 

Le patrimoine militaire est un sous-ensemble du 
précédent, le littoral et le port constituant un enjeu 
stratégique d’intérêt national. On note 2 ensembles :

•	 les fortifications françaises des années 1860-1890, 
sous forme de forts et fortins ;

•	 le Mur de l’Atlantique, dans un de ses points 
modaux : la Forteresse Saint-Nazaire, Festung 
Saint-Nazaire. C’est un ensemble de fortifications 
très denses. La base sous-marine organise autour 
d’elle un réseau fortifié de bunkers, mais aussi 
d’hôpitaux souterrains et de tours de surveillance.

Front de mer. Maisons jumelles.
© Inventaire général du patrimoine culturel. 
Région des Pays de la Loire.

Les recherches de l’Inventaire  
ont démontré que celle de gauche  
est une reconstruction à l’identique,  
dans le cadre d’une même famille.

Maison Art Déco aux sgraffites.  
Dommée Architecte - vers 1930. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.

Cette maison est presque un manifeste de 
l’Art Déco de l’entre-deux-guerres, avec ses 
encadrements d’ouverture en brique, l’utilisation 
de génoises sous les fenêtres et la ferronnerie 
du balcon. Les sgraffites, ornements obtenus 
par grattage de plusieurs couches de mortiers 
dégageant un motif, composent un précieux 
témoignage de la maîtrise des techniques.

3.1.1.2
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Fort de Villès-Martin, 1861. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.

Saint-Nazaire. Pointe de l’Eve  
et plage de La Courance. 2018.
© Martin Launay - CARENE.

La pointe de l’Eve a conservé sa végétation 
rase de landes qui était en fait le paysage 
type du littoral à falaises avant l’urbanisation. 
Longtemps terrain militaire, elle n’a jamais  
été construite. Aujourd’hui, elle est protégée  
par le Conservatoire du Littoral.
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Le centre-ville reconstruit

Le centre-ville de Saint-Nazaire est un ensemble type 
de la Reconstruction française construit grâce à un 
processus étatique, marqué par le rôle du ministère 
de la Reconstruction et de l’Urbanisme - MRU - 
et de l’architecte en chef, Noël Le Maresquier. 
Saint-Nazaire est l’un des 10 grands paysages 
urbains français marqués par cette histoire : 12 000 
logements, plus de 100 bâtiments publics, 45 km de 
rues, parcs et jardins, etc.

Il s’agit d’une reconstruction classique dans la 
conception du plan (plan normé intégrant des 
séquences de la ville d’avant-guerre, tout en 
revisitant les grands principes du fonctionnement 
urbain). L’architecture, elle aussi classique : gabarit 
volumétrique imposé, ordonnancement, intègre dans 
la conception des logements et des édifices publics 
certaines approches stylistiques du Mouvement 
Moderne.

Au-delà de la supposée « répétition », donnée 
et voulue, il faut noter l’expression de dizaines 
d’architectes différents et l’emploi de matériaux assez 
nombreux, béton mais aussi pierre, calcaire, schiste, 
granit, brique et divers procédés de matériaux en 
parement. La maîtrise et le volontarisme du plan 
a permis une orientation solaire de la ville. Sans 
être unique, ce choix est ici assez remarquable 
par sa traduction et sa maîtrise : immeubles étroits 
offrant des logements à double orientation, écoles 
tournées vers l’est et protégées des vents et pluies 
dominants, décaissement du gabarit jusqu’au  
rez-de-chaussée pour éviter des reports d’ombres 
aux points de jonction des grandes avenues et des 
rues secondaires, etc.

Avenue de la République. 
© Martin Launay - Ville de Saint-Nazaire.

Pièce centrale de la Reconstruction, l’avenue relie la nouvelle gare à l’Hôtel de Ville. 
Celui-ci, au sud (en haut de la photo), ferme la perspective vers le quartier non détruit 
de La Havane. Au premier plan à droite, la sinueuse rue de la Matte est une survivance 
d’avant-guerre. Elle reprend un ancien chemin de dessertes de fermes. En 1989, le Centre 
République a coupé l’avenue en 2, en inversant complétement le rapport à l’espace.  
La large avenue avec ses contre-allées est devenue un espace commercial piétonnier.

3.1.1.3
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Coupole de la Société Générale.  
Henri Chomette, architecte. 
© Yves Guillotin - Inventaire général du patrimoine 
culturel. Région des Pays de la Loire.

Hall d’immeuble, avenue de Gaulle, 1955. 
© Denis Pillet. Inventaire du Patrimoine culturel. 
Région des Pays de la Loire.

Maison carrelée,  
Boulevard Léon Gambetta vers 1955. 
Marcel Schoegel architecte.
© Mission Patrimoines Ville de Saint-Nazaire. 

Cet ensemble comporte des sous-ensembles ou bâtiments assez 
remarquables, de par leur conception ou leur parti pris, qui représentent 
des jalons marquants : les halles centrales (dont la voûte au dispositif de 
gestion de la lumière se distingue particulièrement) et leurs immeubles 
riverains, l’Hôtel de Ville et sa place, les églises Saint-Gohard et Sainte-
Anne, les principaux groupes scolaires : Jean Jaurès, Gambetta, Carnot. 
Des réalisations plus particulières expriment des conceptions assez 
audacieuses, comme le château d’eau du Pé.
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Halles centrales. 1956-1958.  
Voûte en sheds conoïdes. 

© Yves Guillotin. Inventaire du Patrimoine culturel. 
Région des Pays de la Loire.

Palais de Justice. Façade principale. Détail.  
Claustra en V, inspirée du modèle d’Auguste Perret, 
Palais Iéna, Paris. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.
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Les campagnes nazairiennes et la Grande Brière

Caractérisation : connue pour son port, ses industries ou son littoral, 
Saint-Nazaire reste moins connue en tant que « ville-campagne ». 
Pourtant, une part importante de la commune – plus de 1 000 hectares 
sur 4 730 – n’est pas en zone urbaine au sens strict. Même si partout 
le phénomène de rurbanisation est bien présent, la ville s’attache à 
sauvegarder les terres agricoles et à maîtriser l’étalement urbain. 

Saint-Nazaire est historiquement la seule commune à s’être structurée 
autour de tous les milieux spécifiques à la presqu’île guérandaise. Il s’agit 
de l’estuaire de la Loire, le marais de Grande Brière, le littoral, rocheux 
ou de flèches de sable et… les marais salants. Saint-Nazaire en possédait 
bien un vers l’ouest, comblé vers 1870. Si la façade estuarienne portuaire 
et industrielle a connu des modifications majeures jusqu’à une complète 
artificialisation, Saint-Nazaire possède encore une « campagne » d’intérêt 
et heureusement comprise en grande partie dans le périmètre du Parc 
naturel régional de Grande Brière. 

Port du Vivier.  
Marais des Aunielles – Grande Brière. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.

Four collectif villageois de Marsant. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.

Étang du Bois Joalland  
© Martin Launay - CARENE

Quand on a l’habitude de flâner sur les 
berges du lac, difficile d’imaginer que cette 
étendue d’eau, véritable patrimoine de 
la ville, n’a que 100 ans. Dans le quartier 
de l’Immaculée, cet étang de 65 hectares 
créé par l’armée américaine en 1917  
pour alimenter la ville en eau potable,  
est devenu le rendez-vous incontournable  
des pêcheurs, joggeurs, des amateurs  
de voile et d’aviron.

3.1.1.4
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Les Objets, mobiliers, décors
Les objets, mobiliers et arts décoratifs sont très 
souvent inscrits dans le bâti – ce point étant saillant 
dans la Reconstruction. En voici quelques marqueurs 
par grandes typologies.

3.1.2.1

Avant le 20e siècle

La destruction massive de la ville durant la Seconde 
guerre n’a laissé que des pièces éparses des 
patrimoines antérieurs en matière d’objets, mobiliers 
et décors. Certains sont de grandes qualités.

L’église Saint-Nazaire renferme les œuvres d’art 
provenant de l’ancienne église, classées en 1928, 
1935, 1949 et 1962. Statuaire gothique, albâtres 
du 15e siècle et maître-autel baroque enrichissent  
le patrimoine nazairien de formes assez courantes 
en France mais rares dans ce contexte.

Église Saint-Nazaire.  
Maître-autel. 17e siècle. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.

Église Saint-Nazaire.  
Albâtre de Nottingham.  
Couronnement de la Vierge. 15e siècle.
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.

3.1.2
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L’Art Nouveau et l’Art Déco à Saint-Nazaire

Pour l’Art Nouveau, c’est dans le quartier dit de 
« la Havane » que se situent les plus beaux témoins. 
On remarque ici ou là des céramiques, des portes, 
des modénatures, des grilles et balcons. 

L’Art Déco est bien représenté dans le même quartier 
de la Havane, mais aussi dans les anciens faubourgs 
épargnés par les bombardements. 

Meuble de fumoir. Vers 1910.  
Maison particulière. 
© Denis Pillet. Inventaire du Patrimoine culturel. 
Région des Pays de la Loire.

Porte, quartier de la Havane. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.

3.1.2.2

Les ports de Saint-Nazaire, 1932. Fresque, ancienne  
école Jean Jaurès. Madeleine Massonneau. 
© Denis Pillet. Inventaire du Patrimoine culturel. Région des Pays de la Loire.
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La Reconstruction

Les arts décoratifs composent un ensemble signifiant 
des partis pris et des débats des arts français entre 
1945 et 1965. Des références antérieures à la période 
peuvent s’y détecter, tout comme des anticipations 
stylistiques. 

Église Sainte-Anne. Mosaïque « L’hymne au travail ».  
Paul Colin. 1957. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.

3.1.2.3
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Arthur Fagés. Fresque.  
Dans le cadre du 1%. (3 x 5 m). 
© Christian Robert. Ville de Saint-Nazaire.

Hôtel de Ville. Tapisserie. Bureau du maire. 
Jean Picard le Doux, maître tapissier.  
Ateliers d’Aubusson. 1960. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.
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Le patrimoine immatériel, grands marqueurs
La ville est riche d’un patrimoine immatériel qui témoigne notamment 
d’une collectivité humaine fortement marquée par le développement 
de savoir-faire d’exception, autour de la maîtrise de la construction 
navale, aéronautique, de l’économie maritime et de la navigation. 
Cette communauté parcourue de nombreux mouvements sociaux et 
culturels témoigne des grands idéaux et débats qui ont traversé les 
19e et 20e siècles.

3.1.3.1

Portrait patrimoine, la plage

Interface entre terre et mer, la plage appartient à l’une comme à l’autre 
et est le lieu-clef des rituels de la vie balnéaire depuis 150 ans.

Elle a ses codes, ses aménagements, ses usages. Jusqu’aux années 
1910, les règles morales très strictes imposent toute une architecture 
de bois et de toiles, les fameuses cabines et tentes de plage. La tente, 
à la belle saison, sert à abriter la famille. On s’y repose à l’abri du vent 
et du soleil.

Peu à peu, surtout à partir des « années folles » (1920/1930), la plage 
devient un lieu de plaisirs corporels. Le sport fait son apparition 
et, surtout, on commence à y bronzer. Les corps se dénudent plus 
largement. À partir des années 1950, les tentes disparaissent au profit 
des parasols. On se déshabille en public et les maillots sont de plus en 
plus réduits au strict minimum. Le naturisme, qui se pratique en France 
à partir des années 1930, se développe et des plages lui sont réservées. 
La plage est devenue, le temps des vacances, un espace de liberté.

Saint-Nazaire midi de la Bretagne. Affiche publicitaire  
d’Émile Guillaume pour le tourisme balnéaire  

à Saint-Nazaire, vers 1965. Émile Guillaume, peintre. 
© Collection Ville de Saint-Nazaire.  

Saint-Nazaire Agglomération Tourisme Écomusée.

3.1.3
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Portrait patrimoine, un port en littérature

La ville est bien présente dans la littérature et ceci 
depuis longtemps. C’est éminemment son rôle de 
ville portuaire qui l’explique. 

On peut distinguer 2 grands temps :

•	les auteurs « solitaires », écrivant à l’occasion de 
voyages qu’ils soient en presqu’île guérandaise ou 
plus lointains ; 

•	les auteurs venant sur une « destination littéraire » 
dans le cadre de résidences ou invitations, qui 
représentent aujourd’hui l’essentiel de la création 
autour de la MEET, Maison des Écrivains Étrangers 
et des Traducteurs.

Au premier titre, on trouve des grands noms de 
la littérature française que Saint-Nazaire soit 
une citation, un chapitre ou un sujet. On y suit le 
développement de la ville. Aux premiers textes 
décrivant le pittoresque d’une arrivée sur un site 
portuaire non équipé (Honoré de Balzac), font suite 
les départs des paquebots (Jean Giraudoux), sans 
oublier ce que la cité peut fournir en impressions pour 
un enfant découvrant l’univers de la construction 
navale et le port transatlantique (Julien Gracq). 

Portrait patrimoine, ville en musique

L’école de musique de Saint-Nazaire ouvre en 1954. 
Mais la volonté d’offrir un enseignement musical au 
plus grand nombre est bien plus ancienne, comme 
l’attestent les délibérations municipales. Après la  
Libération, l’organisation de l’enseignement musical 
populaire est une préoccupation de la municipalité, 
mais les conditions matérielles ne sont pas réunies. 
Toutefois la ville nomme un instituteur dédié à l’en-
seignement de la musique dans les écoles primaires 
publiques. Fernand Guériff est chargé de proposer 

une organisation de l’école de musique. Elle ouvre 
en novembre 1954 et il en sera le premier directeur. 
L’école municipale de musique devient en 1983 
école nationale de musique et en 2007 Conserva-
toire à rayonnement Départemental.

L’Orchestre symphonique de Saint-Nazaire, an-
ciennement Société philarmonique, est l’héritier de 
l’Union Philarmonique nazairienne créée en 1930. 
Après l’interruption liée à la Seconde Guerre mon-
diale, l’orchestre est reconstitué par Fernand Gué-

riff en 1953. L’OSSN connaîtra un 
regain de vitalité à partir de la fin 
des années 1970. Composé de 
musiciens amateurs et de profes-
sionnels, l’Orchestre joue un rôle 
important dans la diffusion de la 
musique auprès d’un large public.

Cette vitalité des pratiques ama-
teurs se retrouve également 
avec les chorales, dont certaines 
anciennes donnent régulière-
ment des concerts : Les Amis de 
la Chanson, chorale fondée en 
1974, la Chorale à Travers Chants 
ou encore l’Ensemble Vocal Pays 
Blanc, Pays Noir, créé en 1979  
et qui a pour vocation de faire  
revivre la chanson locale.

Aux côtés de ces formations plus 
classiques ou traditionnelles, la ville se dote d’une 
scène de musique actuelle (SMAC) : le VIP. Outre  
la diffusion de nombreux concerts, le VIP met des 
studios de répétition à disposition des groupes.

Jean Gauffriau, directeur de l’École de Musique,  
et Fernand Guériff, professeur de musique, devant les 
locaux provisoires de l’École de Musique, Place Marceau. 
© Archives municipales. Ville de Saint-Nazaire.

3.1.3.2 3.1.3.3
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Étude pour les soudeurs. Gouache, par Albert Brénet.  
S.D. Albert Brénet, peintre. 

© Collection Ville de Saint-Nazaire.  
Saint-Nazaire Agglomération Tourisme-Écomusée.

Portrait patrimoine, les noms des lieux : langues bretonne et latine

Saint-Nazaire n’est plus située dans l’aire géographique désignée comme étant  
« bretonnante », c’est-à-dire où une partie signifiante de la population peut le parler et 
l’écrire. Pour autant, historiquement, la ville a appartenu à cette sphère, notamment par 
le jeu des migrations venues du Morbihan et du Finistère. 

De nos jours, des Nazairiens restent attachés à cet héritage et le considèrent comme un fait 
culturel majeur. En témoigne la présence d’une des rares écoles Diwan de Loire-Atlantique. 

Sur ce sujet sensible, animé de débats parfois passionnés, voire passionnels, nous nous 
en tiendrons aux chiffres et analyses de L'Office Public de la Langue Bretonne (OPLB), 
Établissement Public de Coopération Culturelle (EPCC) créé par arrêté préfectoral le  
17 septembre 2010. 

Dans la partie occidentale de la Bretagne, les noms de lieux sont essentiellement bretons. 
La partie orientale de la Bretagne est plus composite et est généralement divisée en 
2 espaces. À l’extrême-est, au-delà de Rennes et Nantes, la toponymie est d’origine 
gauloise, et surtout romane. Dans l’entre-deux se présente une « zone mixte ». La pratique 
quotidienne de la langue bretonne y a été interrompue, mais elle a été tellement durable et 
dense qu’elle a marqué le paysage toponymique. Saint-Nazaire se situe à cette interface. 
Et son cas est même assez remarquable de ce double héritage. 

L’OPLB la situe selon les travaux de chercheurs en linguistique sur la frontière des 
communes dont de 20 à 50 % des noms sont d’origine bretonne et celles, plus à l’Ouest, où 
ce taux oscille entre 50 et 85 %. L’héritage linguistique est à ce niveau incontestable. 

En 2014, la Ville s'est interrogée sur l'importance de sa culture bretonne. Il a été décidé 
d'adhérer à la chartre Ya D’ar Brezhoneg (« oui à la langue bretonne ») qui certifie l'implication 
des communes. Le premier niveau est d'annoncer la ville par des panneaux bilingues.

3.1.3.4
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Portrait patrimoine Saint-Nazaire, ville de soudeurs

Le métier de soudeur consiste à assembler des pièces métalliques 
soudées, chaudronnées ou de tuyauterie par le processus de la fusion. 
En maniant un chalumeau, le soudeur parvient à concevoir des objets 
ou des pièces permettant elles-mêmes de faire de plus gros objets. 
Le soudage s’est généralisé dans la construction navale au cours du 
20e siècle. La problématique est d’assembler les tôles pour former le 
navire. À l’origine, on utilise des rivets, pièces métalliques qui une fois 
chauffées à blanc sont insérées dans les tôles pour, en se refroidissant, 
en assurer la jonction. Les inconvénients sont évidents : le temps passé 
pour chaque rivet, le risque de déchirure, le coût – 3 personnes par rivet 
posé, dont souvent une femme dite « chauffeuse de rivets » – le poids 
supplémentaire. Le paquebot Normandie a ainsi demandé la pose 
de 11 millions de rivets. La soudure a beaucoup d’avantage : rapidité, 
étanchéité, légèreté et un poids moindre. Au début, on a commencé par 
faire apparaître la soudure dans les parties secondaires des navires. Ce 
sont les Américains qui ont généralisé la soudure qui est l’innovation 
majeure dans la rapidité d’exécution des Liberty Ships d’après Seconde 
Guerre mondiale. À Saint-Nazaire, elle est mise en œuvre tôt, dès les 
années 1930. Si Normandie est un paquebot riveté avec certaines 
soudures, France sera un navire soudé avec peu de rivets. 

Aujourd’hui, la soudure a continué à évoluer avec des soudures très 
spécifiques et la robotisation. 

Portrait patrimoine Saint-Nazaire, ville de pilotes maritimes

Le pilote assiste le capitaine pour la conduite d’un navire à l’entrée et à 
la sortie d’un port, rade ou fleuve. Il apporte son expertise tant sur le plan 
nautique (marées, courants, etc.) qu’en matière de manœuvre. Il est en 
relation avec les autres professionnels portuaires comme la capitainerie, 
siège de l’autorité portuaire, les remorqueurs et les lamaneurs qui 
interviennent lors de l’accostage et de l’appareillage des navires mais 
aussi avec les agents maritimes, chargés de régler la prestation de 
pilotage pour le compte du navire. Le pilotage est obligatoire pour tous 
les navires d’une longueur supérieure à 75 mètres et/ou transportant des 
marchandises dangereuses.

À Saint-Nazaire, la profession est très anciennement implantée et on a 
trace de pilotes dès le 17e siècle. Il paraît établi aujourd’hui que Belle-Île-
en-Mer fut l’un des creusets de la profession. Saint-Nazaire a d’ailleurs 
été la plus grande ville « belliloise » dans les années 1930-1950, en raison 
de la présence d’une forte communauté insulaire. Belle-Île devint très 
tôt la grande base d’essais des paquebots transatlantiques construits 
à Saint-Nazaire. Les pilotes effectuent plus de 5 000 prestations de 
pilotage chaque année dans les eaux « nazairiennes ». Le pilotage est 
une profession libérale. Si le pilotage est un service public organisé par 
l’État, « la station de pilotage », organisme de droit public, est gérée par 
un organisme de droit privé, « le syndicat professionnel des pilotes de 
la station ».

Source : fédération française des Pilotes Maritimes. 
« Pilotes de Loire », Pierre Guillou, Geste Éditions.

Étude pour les soudeurs. 
Gouache, par Albert Brénet.  
S.D. Albert Brénet, peintre. 
© Collection Ville de Saint-Nazaire.  
Saint-Nazaire Agglomération Tourisme-Écomusée.
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Portrait patrimoine, les sports-rois

Comme souvent pour une ville littorale, le sport à Saint-Nazaire se 
structure d’abord autour de la pratique du yachting et de la gymnastique 
au cours du 19e siècle. Dans les années 1920, après l’hémorragie 
d’adhérents dans les sociétés sportives due à la Première Guerre 
mondiale, le vélo, les sports collectifs – football, rugby, puis basket et 
boxe – se développent. À partir des années 1920-1930, les municipalités 
successives s’inscrivent dans la lignée de Léo Lagrange qui, avec le 
Front populaire, défend la démocratisation du sport amateur et le rôle 
des pouvoirs publics dans son développement. À Saint-Nazaire, la Ville 
encourage les clubs ouvriers et plus largement le sport amateur, de 
préférence des sociétés laïques. À l’école, on reconnaît au sport des 
vertus hygiénistes, voire réparatrices. Après-guerre, de la gymnastique 
corrective est ainsi dispensée aux élèves du primaire et du secondaire. 
À la Reconstruction, la municipalité pousse les associations à se 
regrouper au sein du Saint-Nazaire Olympique Sportif créé en 1947 de 
la fusion de 10 sociétés. 

C’est sur ces bases que renaît le sport nazairien dans une ville dévastée. 
Les matchs de boxe reprennent, de nouveaux rassemblements de 
gymnastique se tiennent dans la ville, mais pour tous les sportifs se pose 
la question des équipements. La municipalité de François Blancho, sous 
l’impulsion de Noël Le Maresquier, architecte en chef, ressort alors des 
cartons un projet imaginé dans les années 1940 : aménager le Grand 
Marais en Parc des sports. Le terrain est comblé par les gravats des 
maisons détruites et aménagé sous la direction de l’architecte Roger 
Vissuzaine. Dans les années 1970 et surtout 1980, la pratique du sport 
se généralise et se diversifie. La boxe avec ses grands champions (Colin, 
Cazeaux, Diallo, etc. ) continue de passionner les Nazairiens. D’autres 
sports comme la marche, le volley-ball ou le rugby ont connu des 
périodes fastueuses. Le sport reste une préoccupation majeure pour 
Saint-Nazaire qui réinterroge actuellement sa politique publique en la 
matière à travers une large concertation citoyenne.

Couverture d’une brochure du programme  
du Comité des fêtes de Saint-Nazaire.  
69e fête fédérale de gymnastique féminine : 
23-24-25 mai 1958. Dessin d’Émile Guillaume. 
© Collection Ville de Saint-Nazaire.  
Saint-Nazaire Agglomération Tourisme-Écomusée.
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Actions de connaissance 

3.1.4.1

Inventaire général du patrimoine culturel

L’opération d’inventaire du patrimoine bâti entreprise 
sur la commune de Saint-Nazaire est le fruit d’un 
partenariat entre la Ville de Saint-Nazaire et la 
Région des Pays de la Loire. Cette collaboration 
est actée par une convention allant de décembre 
2013 à décembre 2017, reconduite de janvier 2017 
à décembre 2020.

Mosaïque. Collège Saint-Louis. Attribution en cours. 
© Denis Pillet. Inventaire du Patrimoine culturel. Région des Pays de la Loire.

Patrimoine protégé au titre des monuments historiques et patrimoine labellisé 
« Architecture contemporaine remarquable »

Intitulé du lieu 
Propriétaire

Typologie 
architecturale

Années de 
construction

Date 
d’arrêté

Phare du Grand 
Charpentier et jetée
Domaine public maritime 
État

maritime 1884 Inscrit 
22/11/2011

Balise des Morées
Domaine public maritime 
État

maritime 1777/1893 Inscrit 
22/11/2011

Dolmen sous tumulus 
Dissignac
État

archéologie 4300 av. J.C. Classé 1889

Dolmen trilithe 
Ville

archéologie néolithique Classé 1889

Croix du Denier
Ville

religieux 15e siècle Inscrit 
09/01/1926

Calvaire des Rochelles
Ville 

religieux 16e siècle Inscrit 
18/08/1944

Croix d’Heinlex
Ville

religieux 13e siècle Inscrit 
18/10/1944

Église Sainte Anne
Diocèse 

religieux 20e siècle Inscrit 
29/05/2019

La Soucoupe 
Ville

Sportif 20e siècle Inscrit 
29/05/2019

3.1.4

3.1.4.2

71



Patrimoine labellisé  
« Architecture contemporaine remarquable »

Intitulé du lieu 
Propriétaire

Typologie 
architecturale

Concepteur 
/Architecte

Années de 
construction

Date 
d’arrêté

Base sous-marine
Bd de la Légion 
d’Honneur 
Ville

militaire Organisation 
Todt

1941/1943 2009

Hôtel de Ville
Place François Blancho
Ville

administratif Michel  
Roux-Spitz

1958/1960 2003

Château d’eau  
du moulin du Pé
Chemin des mules 
CARENE (Agglo.)

industriel 1954/1966 2003

Église Saint-Gohard
Bd de la renaissance
Ville

religieux André Guillou 
/Georges 
Ganachaud

1954/1955 2014

Église Sainte-Anne
Bd Jean Mermoz 
Diocèse

religieux Henri Demur 1956/1957 2014

Les Halles
Place du commerce
Ville 

artisanat 
commerce

Claude 
Dommée

1956/1958 2014

La Soucoupe
Avenue Léo Lagrange
Ville

Salle de sports 
spectacle

Vissuzaine 
/Joly

1963/1970 2003

Fouilles archéologiques

Les fouilles entreprises dans la ville sont d’abord 
le fait d’érudits, membres au 19e siècle de sociétés 
savantes. Parmi ceux-ci, le plus célèbre reste René 
Kerviler (1842-1907). Après avoir réalisé des fouilles 
au tumulus de Dissignac, il profite des travaux de 
creusement du bassin de Penhoët qu’il supervise 
comme ingénieur des Ponts-et-Chaussées à partir 
de 1874, pour fouiller les dépôts d’alluvions du site 
situé entre Loire et Brivet. Il faut attendre les années 
1980 pour que des fouilles soient entreprises de 
manière institutionnalisée au tumulus de Dissignac 
sous la houlette de Jean L'Helgouach, alors directeur 
des antiquités des Pays de la Loire. Plus récemment 
des diagnostics ont été réalisés par l’INRAP sur le 
site de Pré-Hembert, du Grand Pré, de Beauregard 
et de Coulvé.

Stèle commémorative de La Villés Allain. 
Âge du Fer. 
© Groupe Archéologique de Saint-Nazaire.

3.1.4.3
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Actions de restauration et de réhabilitation
Saint-Nazaire a initié la remise en valeur d’un certain nombre de patrimoines. 
Les approches en sont diverses selon les situations.

L’ancienne gare – Le Théâtre

Nature du programme : construction d’un théâtre de 860 places, siège 
de la scène nationale, comprenant la salle principale, une salle de 
répétition et de création, un foyer des artistes, des locaux administratifs 
et techniques, sur une surface utile de 4 000 m².

Intérêt patrimonial : gare ferroviaire terminus, 1866, active jusqu’en 1955. 
Ancienne tête de ligne. Desservant la gare transatlantique. 

Le Théâtre de nuit. 
© Dominique Macel. Ville de Saint-Nazaire.

3.1.5
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La base sous-marine, Escal’Atlantic, VIP et LiFE

Nature du programme : reconquête urbaine par ouverture du site et 
accès au toit-terrasse. Ouverture sur le port. Lieu de promenade. Accueil 
de 4 équipements publics : 

1.	Escal’Atlantic, parcours puis centre d’interprétation sur l’histoire des 
paquebots construits à Saint-Nazaire ;

2.	VIP, salle de musiques actuelles ; 

3.	LiFE, espace de création pour œuvres d’art contemporain ;

4.	Salle de festivités et d’événements pour la vie associative.

Intérêt patrimonial : bunker géant de la Seconde Guerre mondiale. Cœur 
de la « Forteresse Saint-Nazaire ». Elément clef du Mur de l’Atlantique.

Alvéoles 14, 13 et annexes

Nature du programme : transformation et restructuration d’une alvéole 
de la base sous-marine de Saint-Nazaire en 2 salles (VIP - Scène des 
musiques actuelles, LiFE - Lieu international des Formes Émergentes). 

Aménagement des espaces publics dans la base sous-marine. 

Intérêt patrimonial : bunker géant de la Seconde Guerre mondiale. Cœur 
de la « Forteresse Saint-Nazaire ». Elément clef du Mur de l’Atlantique.

Base sous-marine, façade Ouest.
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.

Rue intérieure de la base sous-marine. 
Alvéole 12. Finn Geipel, architecte. 2010. 
© Dominique Macel. Ville de Saint-Nazaire.
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La gare SNCF

Nature du programme : réalisation du pôle d’échanges multimodal de 
Saint-Nazaire comprenant notamment la rénovation de la gare et sa 
mise en accessibilité. Rénovation intérieure et extérieure du bâtiment 
voyageurs.

Intérêt patrimonial : bâtiment caractéristique de la Reconstruction. 
Vocabulaire architectural empruntant ses formes à l’univers naval et 
maritime.

HLM Cardurand

Nature du programme : rénovation thermique et acoustique, réhabili-
tation et restructuration de 9 immeubles d’habitation (168 logements 
en 21 cages d’escalier), intégration d’ascenseurs, résidentialisation des 
espaces extérieurs, rénovation des façades en quartier de centre-ville.

Intérêt patrimonial : ensemble de plusieurs bâtiments. Livrés à partir 
de 1951. Fait suite au programme Gambetta, sur les mêmes principes. 
Il s’agit potentiellement des 2 premiers programmes HLM d’après-
guerre en France, produits à la suite des nouvelles lois portant sur la 
modernisation des procédures. Cités-quartier et cités-jardins

Travaux de la rampe d’accès 
au quai de la gare. 2018. 
© Martin Launay. CARENE.

Rénovation HLM Cardurand. 2018. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.
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Le Monument américain

Nature du programme : remise en place d’une statue en bronze 
évoquant l’ancienne. Même silhouette, même taille, sans être une copie 
à l’identique et en évitant le pastiche. Faire renaître le monument et 
redonner de la visibilité à « l’histoire américaine » de la ville. 

Intérêt patrimonial : monument commémoratif de la présence 
américaine de 1917 à 1921. Commandité par la Saint-Nazaire Association 
of Base Section 1 et réalisé entre 1924 et 1926 par l’artiste Gertrude 
Vanderbilt Whitney. Détruit par l’armée d’occupation allemande en 1941.

Halle dite « Sud ». 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.

La halle dite « Sud » – 2008 

Nature du programme : déplacement de 100 mètres vers les rives de 
l’estuaire, pour sauvegarde et permettre l’évolution du site. Destruction 
de l’ancienne couverture et désamiantage. Pose d’une nouvelle toiture 
lumineuse, en polycarbonate opale, illuminée par un éclairage indirect 
avec réseau de maille inox pour éviter l’invasion de pigeons. 

Intérêt patrimonial : ancienne charpente en bois des hangars Hailaust 
et Gutzeit. 1951. 1 300 m2. Modèle d’ingénierie-bois des années de 
Reconstruction.

Le monument américain. Sculpteur Pierre Fouesnant. 
© Martin Launay. Ville de Saint-Nazaire.
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L’ancienne Banque de France 

Nature du programme : 20 appartements, du T2 de 58 m2 au T4 de 
124 m2. Conservation des façades, restauration des maçonneries, 
conservation des grilles, des monogrammes. Conservation de la cage 
d’escalier avec sa rampe des années 1905-1910.

Intérêt patrimonial : construite entre 1908 et 1912, la Banque de 
France fait partie des rares édifices nazairiens à avoir échappé aux 
bombardements.

Immeuble HLM Philippe Lebon, rue du Bois Savary

Nature du programme : projet de construction réparti en 2 bâtiments 
collectifs reliés par une terrasse paysagée : 1 immeuble existant rénové 
et 1 immeuble neuf R+4+attique.

Intérêt patrimonial : immeuble d’entreprise avec bureaux. Relais 
électrique poste de détente gaz en lien avec l’ancienne usine de 
production. Intéressant immeuble d’angle de la Reconstruction. 

Ancienne Banque de France. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.

Immeuble Lebon. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.
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Coupole Société Générale,  
Henri Chomette, architecte

Cette belle coupole de béton et de pavés de verre 
a été menacée dans le courant des années 1990 
par un projet de transformation de l’agence. Après 
discussion entre Ville et banque, il est décidé de la 
conserver. Elle est devenue depuis une des icônes 
des années 1950 de la ville.

Intérêt patrimonial : coupole de béton et de pavés 
de verre. La coupole de Saint-Nazaire est à mettre 
en lien avec une réalisation postérieure et de grande 
ampleur : la Société Générale d’Abidjan.

Coupole Société Générale.  
Henri Chomette, architecte. Yves Guillotin. 
© Inventaire du Patrimoine culturel. Région des Pays de la Loire.

78

 D
O

S
S

IE
R

 D
E

 C
A

N
D

ID
A

T
U

R
E

 V
IL

L
E

 D
’A

R
T

 E
T

 D
’H

IS
T

O
IR

E



L’Hôtel de la Plage

Cet hôtel à l’architecture assez simple occupe un 
site remarquable dans la crique de Saint-Marc. Il doit 
surtout à Jacques Tati, qui en fait l’inoubliable décor 
du film « Les vacances de Monsieur Hulot », d’être 
célèbre chez les cinéphiles du monde entier. Alors 
qu’il était menacé d’être transformé en résidence, la 
Ville de Saint-Nazaire est intervenue à temps pour en 

conserver la fonction initiale. Au-delà, elle soutiendra 
l’installation de nouveaux hôteliers qui auront à cœur 
de rénover l’ensemble en portant un soin particulier 
à une réhabilitation évocatrice de l’ambiance du film.

Intérêt patrimonial : décor du film « Les vacances de 
Monsieur Hulot ». Qualité du site paysager. Mémoire 
des lieux.

Hôtel de la Plage et plage  
de M. Hulot à Saint-Marc. 
© Dominique Macel. Ville de Saint-Nazaire.
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Actions de valorisation
La Ville de Saint-Nazaire développe depuis de nombreuses années une 
politique sur son patrimoine. Les acteurs travaillent de plus en plus en 
transversalité en s’appuyant sur les compétences et les métiers.

3.1.6.1

Saint-Nazaire Agglomération Tourisme-Écomusée

Des missions de service public déléguées 

Par délégation de service public (DSP), la Ville de Saint-Nazaire a confié 
à la Société publique locale Saint-Nazaire Agglomération Tourisme 
(SNAT) : 

•	 la connaissance, la conservation des collections et des fonds 
patrimoniaux de la Ville de Saint-Nazaire, ainsi que la mise en valeur 
du patrimoine de cette dernière, incluant la gestion de l’Écomusée 
de Saint-Nazaire ;

•	 la gestion du patrimoine muséal conformément à la loi Musée de 
France : étude, conservation, restauration, enrichissement, diffusion  
et valorisation des collections et fonds patrimoniaux dans les sites  
de visite ;

•	 la mise en valeur du patrimoine de la ville de Saint-Nazaire : connais-
sance, médiation, action culturelle et pédagogique, programmation 
annuelle ;

•	 la conception muséographique : expositions et parcours dans les 
lieux de visite et en ville.

Le patrimoine est l’une des compétences déléguées à SNAT qui s’exerce 
pour les publics sur 2 sujets principaux :

•	 	histoire de ville,

•	 	paquebots, et dans différents lieux.

Relevant d’un musée de territoire, les collections sont en lien direct 
avec le patrimoine urbain, matériel ou immatériel.

Un pôle de compétences professionnel : le pôle patrimoine

Créé en octobre 2013, le pôle patrimoine est doté des missions trans-
versales propres à la chaîne d’étude, de conservation, de conception,  
de production, de diffusion, définissant ainsi un périmètre cohérent.

 PÔLE  
PATRIMOINE

CONSERVATION

RESSOURCES

RECHERCHE

CONCEPTION

PUBLICS

3.1.6
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Une démarche tournée vers les publics : la programmation annuelle

La raison d’être de la programmation : l’importance de partager le 
patrimoine nazairien avec le plus grand nombre, habitants et visiteurs 
du territoire. 

Ses lignes de force 

•	 Une construction articulée autour de trois thèmes en 2018 :

	– « Mon patrimoine », une occasion pour les Nazairiens de partager 
leurs visions des patrimoines et de se les approprier, dans le cadre 
des travaux préparatoires à la candidature Ville d'art et d'histoire,

	– « Au cœur de la cité », différentes approches pour découvrir la  
modernité des patrimoines de la ville, du 19e siècle à nos jours,

	– « Quels voyages ! », pour aborder le patrimoine portuaire et celui 
des paquebots en lien avec la notion « Saint-Nazaire, une porte  
ouverte sur le monde ». 

•	 Une construction tout au long de l’année qui met en évidence des 
collections, des faits, des lieux, des savoir-faire sous des formes  
diversifiées et adaptées à des publics différents : visites, ateliers, jeux, 
expériences, spectacles, conférences, etc.

•	 Des regards croisés avec d’autres champs disciplinaires culturels : 
théâtre, littérature, musique, etc.

•	 Une affirmation de la dimension culturelle du patrimoine à travers des 
actions exigeantes et qui suscitent une réflexion partagée

•	 	Une sollicitation accrue de la participation du public, en tant qu’acteur 
et co-révélateur de son patrimoine.

La place Carnot à la Belle Époque 
Le front de mer dans les années 1930 
L’avenue de la République, années 1950
© Collections Saint-Nazaire Agglomération  
Tourisme - Écomusée
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Des actions pédagogiques innovantes

La découverte du patrimoine est aussi assurée pour le monde scolaire 
selon deux modalités :

Les parcours d’éducation artistique et culturelle (PEAC)

•	 destinés aux écoles primaires publiques de la ville de Saint-Nazaire

•	 projets spécifiques conçus en fonction du projet pédagogique  
d’établissement et en co-construction avec les enseignants

•	 approche transdisciplinaire des projets menés  
avec d’autres acteurs culturels

•	 actions toujours conduites par un médiateur SNAT

Une offre pédagogique diversifiée

•	 9 actions différentes proposées et adaptées aux différents  
niveaux d’enseignement

•	 ouvertes à tous les établissements scolaires tous niveaux  
du territoire nazairien et hors territoire 

•	 actions à la journée ou à la demi-journée conduites  
par un médiateur SNAT

•	 des outils de découverte en autonomie en cours de développement

Pour l’année 2017-2018, 2 524 élèves ont été accueillis de façon 
personnalisée par Saint-Nazaire Agglomération Tourisme avec des 
objectifs de sensibilisation et d’appropriation du patrimoine nazairien.

© Clichés SNAT – S. Lucas-Dupont
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Les Archives municipales

Synthèse des actions de valorisation menées  
par les Archives municipales de Saint-Nazaire depuis 2013 : 

Parce qu’elles conservent les traces du fonctionnement et des 
activités de l’institution municipale, ainsi que les documents qui lui ont 
été confiés dans le but d’éclairer et d’enrichir le patrimoine local, les 
Archives municipales détiennent une part de la « mémoire collective »  
des Nazairiens. En raison de cette responsabilité et conformément 
à la règlementation sur les archives publiques, il revient au service 
de mettre ce patrimoine commun à disposition de tous ceux qui le 
souhaitent, tout en veillant à sa conservation. 

Dans cette perspective, les Archives municipales accueillent tout 
type de lecteurs (demandes administratives, généalogiques, érudits 
locaux, curieux, chercheurs, etc.) quels que soient les motifs de leurs 
recherches. La communication et la réutilisation des documents sont 
uniquement limitées par la législation, la volonté des donateurs ou l’état 
matériel des documents. 

Les Archives municipales portent également des actions mettant en 
avant l’histoire et le patrimoine nazairiens en s’appuyant sur les fonds 
conservés. Ces actions de valorisation visent à donner au public des 
clés de lecture, à inscrire l’histoire de la ville dans un temps long, tout 
en insistant sur la notion de source. Elles s’adressent principalement à 
un public de Nazairiens ou de connaisseurs de la ville.

Atelier, « Petits trésors de Saint-Nazaire. 
Saint-Nazaire candidature Ville d’art  
et d’histoire ». Journées européennes  
du patrimoine 2018. 
© Archives municipales. Ville de Saint-Nazaire. 
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Les Parcours d’Éducation Artistique et Culturelle – PEAC

Les Parcours d’Éducation Artistique et Culturelle s’adressent à tous les 
enfants des écoles publiques de la ville de Saint-Nazaire.

Les grands principes ont été définis entre acteurs impliqués dans 
le groupe de travail : État (Éducation nationale, DRAC), Ville de Saint-
Nazaire (direction de l’Éducation, direction de la Culture, acteurs 
culturels) et structures culturelles associées. Il s’agit de :

•	 replacer le parcours de l’enfant au centre de la réflexion ;

•	 s’adresser à tous les enfants de primaire et leur faire découvrir les 
différents arts et patrimoines au cours de leur scolarité ;

•	 construire des projets communs écoles/acteurs culturels à l’échelle de 
chaque groupe scolaire, dans un souci de continuité éducative, au croi-
sement du projet d’école et de celui des structures culturelles. Prendre 
en compte l’ensemble des champs artistiques et patrimoniaux ; 

Parcours croisés, historique et artistique. 
© Halles de Saint-Nazaire. Ville de Saint-Nazaire.

Les enfants de l’école Jean Jaurès 
découvrent des lieux emblématiques de la 
ville sous différents aspects, accompagnés 
par le médiateur de l’Écomusée et celui 
du Grand Café. Ils partagent ensuite leurs 
différentes approches. Ici, dans les halles.

•	 s’articuler autour des 3 pôles de l’éducation artistique et culturelle : 

	– voir ou rencontrer des œuvres, des patrimoines, des artistes,  
des lieux culturels et leurs équipes,

	– faire ou expérimenter,

	– interpréter ou s’approprier. 

•	 rechercher des synergies, des développements et des articulations 
avec les actions menées sur les temps péri-éducatif, périscolaire, 
extrascolaire et le temps libre, notamment en partenariat avec les 
Maisons de Quartier et les autres acteurs du champ social concernés 
par la politique de la Ville ;

•	 proposer des temps de formation croisée, si possible, entre enseignants, 
acteurs culturels, animateurs des temps péri et extrascolaire, mais 
aussi du champ social ; 

•	 renforcer la coordination ;

•	 formaliser des outils d’élaboration, de suivi, de valorisation et d’éva-
luation des projets, ainsi que de suivi des classes sur plusieurs années.

Chaque année, environ 30 classes travaillent sur les domaines en lien 
avec le patrimoine, l’architecture et l’urbanisme. Cela représente entre 
550 et 600 enfants.

3.1.6.3
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Fonds municipaux et médiation de la candidature

La Ville a souhaité s’interroger sur ses propres 
fonds (hors Musée de France), dont certains ont 
été par le passé mis en dépôts. Elle a souhaité les 
étudier, mieux les protéger. Ces actions font l’objet 
de médiation auprès des publics lors des Journées 
européennes du patrimoine ou encore dans le cadre 
du magazine municipal où chaque mois une page  
est réservée à un « Instant Patrimoine » dans le cadre 
de la candidature Ville d'art et d'histoire.

Transfert vers un lieu de conservation 
plus adapté des éléments lapidaires  

de l’horloge de l’ancienne gare (1867), 
après nettoyage et traitement. 

© AMO Florian Gaget. Transport Bovis.

3.1.6.4
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Architecture récente et contemporaine
-

La Ville de Saint-Nazaire a depuis longtemps une réelle culture 
publique de la création architecturale et de « faire la ville ». À la création 
de la cité (1860-1900) succède la volonté de la faire évoluer en résolvant 
de nombreuses problématiques sociétales et sociales comme, dans 
les années 1930, la politique de modernisation des écoles. L’extension 
soutenue de la ville vers l’ouest suit la Reconstruction. Cette évolution 
est revisitée avec le début des grands travaux des Plans Globaux 
de Développement dans les années 1990-2010. Mouvement qui se 
perpétue.

Le Guérandais 1955 – puis 2016-2017

Rénovation.

Nature du programme : La CARENE lance la rénovation de cet 
immeuble témoin situé dans le centre-ville, dans le cadre de sa 
politique d’habitat et de la démarche engagée pour la revalorisation 
des copropriétés. Il s’agit de faire évoluer l’habitat de la Reconstruction 
pour le rendre plus proche des normes actuelles, notamment sous 
l’angle de l’exposition au bruit et de l’isolation thermique. Il s’agit aussi 
d’avoir des logements plus adaptés à la vie actuelle. Tout en respectant 
les grandes données de l’immeuble d’origine, pour les étages existants, 
le programme volontariste a mis en place une surélévation faite de 
2 maisons sur les toits.

Le Guérandais. 
© Yves Guillotin. Inventaire du Patrimoine culturel. 

Région des Pays de la Loire.

Immeuble maison Radu.
© Radu Vincenz.

3.2
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La Maison Radu,1996, Radu Vincenz, architecte, Nanterre.

Cet immeuble très singulier en entrée de ville surprend toujours par 
ses formes arrondies et mouvantes. Il abrite l’une des plus intéres-
santes expériences d’habitat des années 1990, fortement relayée par 
la presse à l’époque et présente dans plusieurs études et thèses sur  
la problématique de la mixité sociale. Il est un immeuble clef et sera 
sans doute un marqueur fort.

Il vise à faire cohabiter des populations socialement différentes. Il a 
bénéficié d’un montage financier particulier.

Les Météores, 2009 et l’Esprit Mer,  
2011 / 2012 / 2015 Architecte Pondevie

L’architecte Pondevie livre 2 programmes très différents, mais marqués 
par son style, fait d’une grande sobriété au service de l’usage. À la 
gare, il conçoit 2 tours de bureaux de 13 000 m² qui doivent devenir 
les marqueurs d’entrée de ville, tout en optimisant le foncier. 

À Ville-Port, il livre un programme immobilier important. Construit 
entre 2011 et 2015, cet îlot accueille un total de 255 logements dont  
96 sociaux. Le programme développe une intéressante intervention sur 
les balcons, très originale. Pour éviter que ceux-ci ne se transforment en 
zones de stockage disgracieuses, l’architecte invente des cabanes de 
balcons très graphiques. Disposées en damier irrégulier elles s’inscrivent 
à l’échelle du port comme un repère architectural remarquable.

La place Sémard, les tours Météor  
et la gare SNCF en 2013. Pondevie, architecte
© Dominique Macel. Ville de Saint-Nazaire. 

Esprit Mer. Pondevie, architecte. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.
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Le Callao, 2009, Reichen & Robert et associés, 
architecte (mandataire), et Platform architectures, 
architecte.

L’opération Callao est implantée en rive d’estuaire, sur 
le site du « Petit Maroc ». Le programme se compose 
de 70 habitations collectives sur 2 et 3 niveaux bordant 
l’estuaire et d’un bâtiment à R+7, véritable signal face 
à l’océan. Le bâtiment occupe un site emblématique 
sur le noyau d’origine de Saint-Nazaire. La volonté de 
maintenir du logement social avec vue sur le large 
s’inscrit dans une démarche d’une ville accessible à 
tous, y compris sur ses lieux les plus emblématiques. 
Le nom Callao est un clin d’œil à Tintin. Callao  
au Pérou est le port de destination du navire sur 
lequel Haddock et le reporter souhaitent embarquer 
pour secourir Tournesol enlevé, dans l’album Les  
7 Boules de Cristal. Hergé y dessine alors le port  
de Saint-Nazaire.

Le Callao. Reichen & Robert et associés, 
architecte (mandataire),  

et Platform architectures, architecte. 
© Mission Patrimoines. Ville de Saint-Nazaire.
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Les kiosques de Topos, 2006, Topos Architecture

Lorsque la ville a cherché à ré-imaginer son front de mer, elle s’est 
très vite interrogée sur la nécessité de l’animer de petits cafés et lieux 
de vie. En s’approchant de la pointe de Villès-Martin, le front de mer 
est particulièrement large et l’implantation dans le bâti aurait cassé 
l’aspect « bar de plages ». Il a donc été inventé la solution originale de 
kiosques d’aluminium et de bois bakelisé. Ils s’ouvrent et se ferment 
comme des boîtes de rangement. Aux beaux jours, leurs terrasses 
animent le paysage ; l’hiver ou la nuit, rétro-éclairés, ils se transforment 
en petits cubes lanternes, devenant de vraies sculptures, l’aluminium 
révélant des dessins en moucharabieh évoquant la végétation 
maritime et littorale. 

Bar de plage La Pêch’Rie. 2016. 
© Martin Launay. Ville de Saint-Nazaire.
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Arts plastiques
-
3.3.1

L’art contemporain
Le centre d’art contemporain de la Ville de Saint-Nazaire développe 
un projet de soutien à la création contemporaine dans le domaine 
des arts visuels qui depuis sa création en 1998 prend appui sur les 
caractéristiques de son territoire d’implantation. Créé par la Ville de 
Saint-Nazaire pour développer sa politique culturelle dans le domaine 
des arts plastiques, Le Grand Café est un espace d’exposition qui 
à travers sa politique d’invitations faites à des artistes français et 
étrangers a cherché à accompagner la transformation de la ville dans 
une période de profonde mutation : urbaine, sociale, économique, en 
pleine apparition de la mondialisation.

Le projet artistique porté par la direction du centre d’art intitulé 
« Générique et Spécifique » envisage les invitations faites aux artistes 
comme « des situations de travail « dans un contexte spécifique » 
qu’est la ville de Saint-Nazaire. A travers une pratique située de l’art, 
les artistes invités alimente une sorte de conversation sensible avec 
la ville et nourrissent cet aller-retour permanent entre le local et le 
global auquel la globalisation nous invite. Thème : relecture de la modernité et son projet de 

société utopique. Mise en perspective de Saint-
Nazaire, son architecture « modeste » avec le 
grand Projet Moderne, premier mouvement culturel 
international.

Toby Paterson,”The Sports Pavilion”, 2012. 
Peinture sur Perspex, 4 x 180 x 120 cm. 
Production Le Grand Café ;  
Courtesy The Modern Institute, Glasgow 
© Marc Domage

Sujets phare : 
La modernité

3.3
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Le temps de la Ville : la construction / destruction / 
reconstruction = ruines ou chantier ?

Thème : la mémoire, mélange des temporalités. 
Réalité / fiction, imaginaire du chantier. Classicisme 
de la modernité. La modernité : archéologie du 
présent.

Pedro Cabrita Reis, 
« Les heures oubliées », (détail) 2004 
installation in-situ, briques, ciment,  
néons et câble électriques 
Dimensions variables 
Production Le Grand Café
© André Morin

L’Autoconstruction

Thème : le lien historique avec l’Amérique centrale. 
L’effet miroir. Interroger Saint-Nazaire depuis les 
Amériques (Cuba, Mexique).

Abraham Cruzvillegas,  
« Autoconstrucciὀn : Un Dialogue entre Angeles Fuentes et Rogelio Cruzvillegas », 2009 
HD video - Ressouce Room, 2010. Courtesy Galerie Kurimanzutto, Mexico
© Marc Domage

La culture scientifique  
et technique savante et populaire

Thème : relation ingénieurs, architectes, inventeurs, 
bricoleurs : autoconstruction (Lara Almarcegui). 
Révélation des cabanes de jardins construites et 
autres auto constructions à partir de matériaux 
récupérés dans les industries de la Ville.

Lara Almarcegui, « L’Auto-construction  
à Saint-Nazaire (détail) », 2002 
60 photographies et textes 
Production le Grand Café 
© Lara Almarcegui
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L’industrie : la mondialisation, le voyage

Thème : histoire de la construction navale à Saint-
Nazaire. Interrogation sur la notion de performance 
(les géants de la mer) à partir du concept de 
« dépense » énoncé par Georges bataille dans son 
livre La Part maudite.

Jorge Satorre,  
« La Part maudite illustrée », (détail) 2010 
90 peintures sur bois, plaques offset,  
documentation 
© Production le Grand Café

Le paquebot comme métaphore de la société 
contemporaine 

société de consommation, de loisir, tourisme versus 
solitude contemporaine de l’humanité, paquebot 
comme ville-monde. Les invisibles des paquebots 
de croisière : les marins philippins. Objet de rêve ou 
instrument d’exploitation sociale ? 

Bertille Bak, Le tour de Babel, 2014. Vidéo
© Le Grand Café, centre d’art contemporain de Saint-Nazaire
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Sujets phare : 
Les Parcours artistiques dans la ville 

Thème : régulièrement, des performances sous 
forme déambulatoire sont organisées dans la ville 
par Le Grand Café à l’occasion des Journées du 
patrimoine récit de la ville, lecture intime et micro 
de la ville. 

Dector & Dupuy, Croisière de rue,  
visite performée, 2013 
© DR

Sujets phare : 
Saint-Nazaire terre d’expérimentation sociale

Thème : l’éducation à travers la 
figure de l’enfant et de sa place 
dans la ville. Émancipation de 
l’individu (liberté/normes). Péda-
gogies alternatives. Aires de jeu 
pour enfants dans la ville.

Depuis plusieurs années le Grand Café met en place des expositions 
collectives autour de grandes questions de société. Ces expositions 
impliquent des artistes, des architectes ou chercheurs, des historiens. 
Chacun de ces projets permet de faire des échos avec le territoire de 
Saint-Nazaire, ou même d’inclure des chapitres de l’histoire de la ville 
dans les expositions et de les relancer. 

Exposition « Les enfants d’abord ! »,  
production LiFE – Ville de Saint-Nazaire,  
programmation hors les murs  
du Grand Café – centre d’art contemporain, 
Saint-Nazaire, 2018
© Marc Domage
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La frontière

Thème : les migrations contemporaines, l’invisibilité de 
la frontière, les nouvelles frontières (économiques…).

Exposition « L’Asymétrie des cartes », 
LiFE, 2016. Marcos Avila Forero  
« Cayuco », 2012, vidéo. 
© Courtesy Marcos Avila Forero

Le travail

Thème : de la fin de l’ère industrielle à la société 
de service, de l’usine à l’entreprise, des solidarités 
ouvrières à l’esprit corporate, relation collectif/ 
individu, évolution du rapport au travail). 

Exposition : « Par les temps qui courent », Adrian Melis,  
Production Plan of Dreams for State-run Companies 
in Cuba (2010-2012), 2012. Installation, 41 boites de bois,  
9 photographies, étagères, Courtesy ADN galeria, Barcelone. 
Martin le Chevallier, L’an 2008, 2010, Film, 20 min,  
Courtesy galerie Jousse Entreprise, Paris 
© Martin Le Chevallier / Red Star Cinéma 2009.  
Anu Pennanen, Une journée au bureau, 2006, Vidéo, 16min (stereo)  
et 12min (sans son) Anu Pennanen, auteur / réalisateur, courtesy de l’artiste

Contre-vents (été 2019  
au Grand Café)

Thème : solidarités ouvrières, étu-
diantes et paysannes dans l’ouest 
de la France : une généalogie.

Histoires des luttes et contre-
cultures entre 1968 et aujourd’hui. 

Affiche pour « Le Canard sauvage »,  
création collective d’Armand Gatti  

à Saint-Nazaire, 1976-77. 
© Collection particulière. Courtesy La Parole 

Errante, Montreuil
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Sujets phare : 
La base sous-marine

À travers ses projets d’œuvres XXL réalisés au 
LIFE l’été, le Grand Café continue de questionner 
la nature et le devenir de la base sous-marine, sa 
place dans la ville entre monument, sculpture, 
désert minéral, ruine en devenir, monstre…

Raumlabor berlin, « Néocodomousse », 2016

Projet réalisé avec les entreprises de la filière du recyclage industriel  
de l’estuaire. Réflexion sur la ressource industrielle du recyclage  
pour la ville et son développement. Réflexion sur l’habiter ensemble, 
habitat collectif. Place de la base dans le projet futur de la ville 
(lieu originel de sa renaissance). Les utopies réalisées, économies 
alternatives. La base, dernier château de la Loire ?

Sujets phare : 
Dans la ville – les œuvres pérennes

La base, un terrain de résistance et d’hospitalité 
pour la diversité biologique de l’estuaire.

Gilles Clément, Toit de la base des 
sous-marins. “Le Jardin du Tiers Paysage” 
Gilles Clément. “Le Bois des Trembles”, 
“Le Jardin des Orpins et des Graminées”
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Le 1 % artistique à Saint-Nazaire

Saint-Nazaire est très représentatif de cette dispo-
sition. Le 1 % artistique s’est appliqué à toutes les 
écoles lors de la Reconstruction et dans les années 
1960-1970. Le dernier établissement à bénéficier  
du décret est le collège Anita-Conti en 2013. 

La Ville a fait procéder à l’inventaire et aux états 
d’œuvre de l’ensemble par les experts de l’association 
« Entre Deux » de Nantes.

Numéro Ecole Artiste Typologie

Année  
réalisation  
du 1%

1 E. Renan - G. Sand Christian Bonino Mosaïque 1975

2 Paul Bert  - Absence d'oeuvre  -

3 Elisa Lemonnier Fabrice Hyber Panneau peint 1984/1986

4 Elisa Lemonnier Fabrice Hyber Panneau peint 1984/1987

5 Elisa Lemonnier Fabrice Hyber Panneau peint 1984/1988

6 Elisa Lemonnier Collectif  
"Sculpture pour rire" Fontaine 1984

7 Waldeck-Rousseau Emile Gautier Panneau peint 1969

8 Alphonse de Lamartine René-Yves Creston Panneaux peints 1960

9 Carnot Roger Prat Sculpture 1959

10 Carnot Roger Prat Sculpture 1959

11 Jean Jaurès Joseph Andrau Sculpture 1953

12 Jean Jaurès Joseph Andrau Sculpture 1953

13 Jean Jaurès Joseph Andrau Sculpture 1953

14 Jean Jaurès Joseph Andrau Sculpture 1953

15 Jean Jaurès Arthur Fagès Peinture 1953

16 Léon Gambetta Arthur Fagès Fresque 1954

17 Léon Gambetta Eugène Duler Bas-relief 1956

18 Léon Gambetta Eugène Duler Bas-relief 1954/1955

19 Léon Gambetta Eugène Duler Bas-reliefs 1956

20 Léon Gambetta Eugène Duler Bas-reliefs 1956

3.3.2
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Numéro Ecole Artiste Typologie

Année  
réalisation  
du 1%

21 Léon Gambetta Eugène Duler Bas-reliefs 1956

22 Léon Gambetta Eugène Duler Bas-reliefs 1956

23 Victor Hugo Emile Guillaume Panneaux décoratifs 1969

24 Victor Hugo Emile Guillaume Panneaux décoratifs 1969

25 Victor Hugo Emile Guillaume Panneaux décoratifs 1970

26 Victor Hugo Emile Guillaume Panneaux peints 1969

27 Pierre Brossolette  - Absence d'oeuvre  -

28 Albert Camus Jean Fréour Sculpture 1976

29 Jules Ferry Eugène Chapleau Fresque  -

30 Pierre et Marie Curie Jean Mazuet Sculpture 1969

31 Jules Michelet René Mérelle Panneaux décoratifs 1969

32 Jules Michelet René Mérelle Panneaux décoratifs 1969

33 Jules Michelet - CAMSP René Mérelle Panneaux décoratifs 1969

34 Jean Zay Joël Dabin Panneau décoratif 1977

35 Bayet-Escurat Mourad Horch Bas-relief 1979

36 Bayet-Escurat Mourad Horch Sculpture 1979

37 Léon Blum Jean Mazuet Sculpture 1968

38 Ferdinand Buisson Roger Prat Sculpture  -

39 Jules Simon Gustave Tiffoche Sculpture 1979

40 Herriot-Boncourt Mourad Horch Sculpture 1979
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1 % dans les groupes scolaires  
de la Ville de Saint-Nazaire (1951 - 2012)

17
9

8

7

3

4

6

5

11

10

14

15
18

16

13

12

2
1

1.	 Ernest Renan – George Sand 
Artiste : Christian Bonino 
Architecte : Marcel Le Beau

2.	 Élisa Lemonnier 
Artiste : Fabrice Hyber 
Architecte : Christian Cochy

3.	 Waldeck-Rousseau 
Artiste : Émile Gautier 
Architecte : Georges Legendre

4.	 Alphonse de Lamartine 
Artiste : René-Yves Creston 
Architecte : Jean Le Guay

5.	 Sadi Carnot 
Artiste : Roger Prat 
Architecte : Marcel Schoegel

6.	 Jean Jaurès 
Artistes : Joseph Andrau,  
Arthur Fagès 
Architecte : Georges Legendre

7.	 Léon Gambetta 
Artistes : Arthur Fagès,  
Eugène Duler 
Architecte : Paul De Noyers

8.	 Victor Hugo 
Artiste : Émile Guillaume 
Architecte : Guillaume Quilgars

9.	 Albert Camus 
Artiste : Jean Fréour 
Architecte : Marcel Bouscasse

10.	Jules Ferry 
Artiste : Eugène Chapleau 
Architecte : Georges Dommée

11.	 Pierre et Marie Curie 
Artiste : Jean Mazuet 
Architecte : Marcel Bouscasse

12.	 Jules Michelet 
Artiste : René Mérelle 
Architecte : Marcel Bouscasse

13.	 Jean Zay 
Artiste : Joël Dabin 
Architecte : Noël Le Maresquier

14.	Bayet-Escurat 
Artiste : Mourad Horch 
Architecte : Henri Demur

15.	Léon Blum 
Artiste : Jean Mazuet 
Architecte : Guillaume Quilgars

16.	Ferdinand Buisson 
Artiste : projet de Roger Prat 
refusé par la commission 
nationale

17.	 Jules Simon 
Artiste : Gustave Tiffoche 
Architecte : Marcel Bouscasse

18.	Herriot-Boncourt 
Artiste : Mourad Horch  
(oeuvre déposée)
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La commande publique en art contemporain à Saint-Nazaire : 
30 ans d’une politique volontariste et singulière.
Saint-Nazaire présente une longue expérience de 
la pratique de la commande publique en matière 
d’art contemporain. Cette dynamique a trouvé un 
creuset à la rencontre des projets urbains, culturels, 
sociétaux et éducatifs. 

Dès les années 1970, à l’issue de la phase de la 
Reconstruction, qui avait mobilisé l’essentiel des 
énergies et des budgets, la Ville se singularise 
comme un territoire d’expériences nées dans le 
sillage des associations et des grands débats 
politiques « post 1968 ». En 1972, l’Office municipal 
de l’action culturelle (Omac) est créé par des 
militants associatifs et présidé par le maire Étienne 
Caux. En 1979, l’association devient l’Office municipal 
des associations et de la culture. La philosophie 
générale est installée : « Permettre à chacun de 
développer ses propres potentialités d’expression 
et de création. » La Maison des Jeunes et de 
l’Éducation Permanente en devient le laboratoire. 
L’emblématique expérience de Le Canard sauvage 
qui vole contre le vent, de septembre 1976 à février 
1977, création autour de la dissidence soviétique 
sous la conduite d’Armand Gatti, lance à Saint-
Nazaire l’expérience de la création collective. 
Elle marque durablement les esprits tout en 
interrogeant sur la nécessité - ou non - de structurer 
une démarche municipale faisant aussi appel à des 
artistes par des commandes. C’est le choix que fera 
le maire élu en 1983, Joël Batteux, qui très tôt fera 
de ce marqueur un signe distinctif de la politique 
municipale nazairienne.

L’équipe municipale estime alors que la présence de 
l’art dans la ville est un des éléments qui contribuent 
à changer la ville et sa vie. Il s’agit d’enrichir la ville 
reconstruite de formes nouvelles, non utilitaires 
(qui avait été l’essentiel de la production des 
années 1950 / 1970), interrogeant les esthétismes. 
Il s’agissait aussi de confronter l’image négative 
« d’une ville ouvrière supposée grise et triste » à 
la vision d’artistes. Le choix était fait de présenter 
la ville comme un territoire des possibles et de 
présenter l’art comme un prolongement d’une 
ville de savoir-faire, de pratique des matériaux, 
d’ingénierie. 

Les œuvres commandées alors sont assez 
signifiantes de ce positionnement. Elles s’inscriront 
assez rapidement dans le paysage. La population, 
dans sa grande majorité, va se les approprier, 
sans doute parce qu’elles font écho à des univers 
connus, particulièrement industriels. 

Citons la fontaine de Gustave Tiffoche, artiste 
local, féru de céramique, square Louis-Aragon en 
1980 (il travaille aussi pour la construction navale) 
et l’emblématique Les Javelots de Saint-Nazaire 
de Peter Logan, plage de Villés-Martin, sculpture 
cinétique, mobile et métallique évoluant selon 
le vent en 1992. Citons encore Monsieur Hulot 
d’Emmanuel Debarre rue Commandant-Charcot 
à Saint-Marc-sur-Mer en 1999 et À l’abolition de 
l’esclavage de Jean-Claude Mayo sur l’ancien 
embarcadère du bac de Mindin en 1989. 

Les Javelots de Peter Logan, 1992. 
© Martin Launay - Ville de Saint-Nazaire.

3.3.3
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Travaillant un rapport direct avec la ville, son site, son histoire, cette 
succession de commandes s’inscrit dans une démarche d’interprétation 
assez directe et simple du territoire. En 2001, Le Voyage de la sirène de 
Federica Matta, place de l’Amérique-Latine viendra clore cette période 
marquée avant tout par des créations sous forme de sculptures. 

Après cette phase de commandes faites au gré des opportunités 
de réaménagement de l’espace public, une seconde phase va se 
structurer autour de la création du centre d’art contemporain, Le 
Grand Café (voir à ce chapitre par ailleurs) en 1998.

Le Grand Café va mener une politique très active de création, 
expositions, tout en soulignant la nécessité de la médiation auprès 
du plus large public possible. Il va interroger les questions sociétales, 
la place des artistes, la pratique de la résidence, le process de 

création. Incontestablement, il y eu alors un changement d’échelle. 
Les commandes préalablement faites à des artistes régionaux ou 
connus par des décideurs font place à des commandes interrogeant 
les grands courants de la création. Le Grande Café, régulièrement 
présent à la Biennale de Venise, par exemple, connecte la ville à la 
scène internationale.

Cette phase sera marquée aussi par la dynamique estuarienne. À 
l’initiative de Jean Blaise, la biennale d’art contemporain de territoire  
« Estuaire » s’est développée de 2007 à 2012 entre les agglomérations 
de Nantes et Saint-Nazaire, le long de la Loire (avec plus de  
900 000 visiteurs, en 2009). Une trentaine d’œuvres ont été́ réalisées 
in situ. Réparties et abritées par la plupart des communes riveraines, 
elles composent un vaste parcours ligérien. Aujourd’hui devenue 
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collection permanente, « Estuaire » est ouverte à la visite toute 
l’année. Le parcours rassemblait aussi des créations éphémères, 
présentées le temps d’une édition, tandis que la plupart, pérennes, 
s’ancrent définitivement sur le territoire. Parmi les artistes invités : 
Erwin Wurm, Takashi Kawamata, Felice Varini, Joe Van Lieshout.

Dans le cadre d’Estuaire, on voit se succéder des commandes 
importantes à des artistes de stature internationale, mettant en 
réflexion le rapport aux paysages. Suites de triangles, Saint-Nazaire 
2007, de Felice Varini sur la terrasse de l’écluse fortifiée, peinture sous 
forme d’anamorphose en 2007 ou encore en 2009, Le Jardin du tiers 
paysage de Gilles Clément sur le toit de la base sous-marine, sont 
des créations de grande ampleur. C’est Le Grand Café qui assure le 
commissariat de ces créations.

Suite de triangles Saint-Nazaire 2007, 
Felice Varini, 2019 

© Martin Launay - Ville de Saint-Nazaire. 

Cette œuvre d’art a été réalisée  
dans le cadre de la biennale Estuaire.
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Sur l’actuel municipe nazairien cette politique devient un énoncé à 
part entière de la Délibération cadre relative à la politique culturelle. 
Comme pour le Patrimoine, c’est la Direction de la Culture qui devient 
pilote à l’échelle du territoire. Il s’agit d’affirmer cette présence  
de la création, des arts visuels, graphiques comme une signature  
de l’espace urbain, un mouvement permanent, enrichissant la Ville  
de parcours urbains et de découverte. La rencontre entre patrimoine 
et création devient un champ en devenir. 

Un poste de Chargé-e de missions arts publics, visuels et contemporains 
est créé en juin 2019, suite à une mission de préfiguration. 

Dans cette nouvelle définition, les « Arts Publics » se conjuguent 
au pluriel, viennent se confronter aux transitions de la ville, posent 
le rapport au territoire dans toutes ses dimensions, paysagères, 
sociales, évènementielles, techniques et environnementales. Les 
œuvres qu’elles soient matérielles ou processuelles construisent de 
nouveaux récits à l’exemple de Lignes de désirs de Julien Nédélec 
en mai 2019, commande publique passée dans le cadre de la 
requalification de la gare. Cette proposition artistique fait le lien avec 
les lignes transatlantiques, les destinations. Enfin, dans le cadre d’une 
commande de Street Art, deux artistes internationaux, Daleast et David 
de la Mano sont invités à poser un regard sensible et respectueux sur 
trois bâtiments de la ville durant l’été 2019. 

Parallèlement, la Ville fait l’inventaire des œuvres sur voie publique et 
engage une démarche structurante de restauration et de maintenance.

Elle fait aussi la synthèse entre périodes voulant développer cette 
politique sans négliger les héritages. A l’été 2019, Le Grand Café revient 
sur l’expérience du Canard dans le cadre de l’exposition Contre-vents 
qui raconte un chapitre de l’histoire sociale et politique de la Bretagne 
et de l’Ouest français, mettant ainsi en perspective une politique 
rentrée dans le temps long. Le Voyage à Nantes, soutenu par l’État, 
prépare l’installation de la dernière des grandes œuvres d’Estuaire, la 
plus « occidentale », en situation maritime. 

Le Pied, le Crabe, le Pull-over, le Système digestif et le Moteur, Daniel 
Dewar et Grégory Gicquel. Dans les « pinces du crabe », à proximité 
de la capitainerie, de l’écluse et de l’ancienne Usine élévatoire, une 
petite plage surplombée de pins parasols plonge dans le bassin de 
l’avant-port de Saint-Nazaire. Sur cette plage délaissée, dans le sable, 
les rochers et la mer, les artistes imaginent un ensemble de cinq 
sculptures monumentales en béton, représentant un pied, un crabe, 
un pull-over, un système digestif et un moteur. Avec l’humour propre 
à Daniel Dewar et Grégory Gicquel, les sculptures représentent autant 
d’éléments familiers, intimes et populaires, que singuliers et forment 
ensemble une composition mêlant figures animalières, humaines et 
artificielles.

Le Canard qui volait contre le vent,  
affiche sérigraphiée, La Tribu,  
Saint-Nazaire, 1976
© Courtesy La Parole Errante,  
Montreuil / Claude Lévêque, Human Fly, 1971. 
Courtesy l’artiste et kamel mennour,  
Paris/Londres.
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Urbanisme : 
le projet de ville, paysages 
et projet politique  
du territoire concernant  
la qualité du cadre de vie 
-
3.4.1

Une histoire urbaine récente :  
la métamorphose d’une ville à la mer

3.4.1.1

Les années 1980 et 1990,  
une nouvelle impulsion nécessaire

Ville née de son port en 1856, occupée et détruite 
pendant la Seconde Guerre mondiale, Saint-Nazaire 
a été reconstruite en tournant le dos à ses bassins 
d'origine sans pour autant s'ouvrir vers la mer. 

À la fin des années 1970, Saint-Nazaire est à la fois 
confrontée à des enjeux identitaires et à une crise 
économique. Le centre-ville présentait alors une 
architecture nouvelle et moderne que les habitants 
devaient se réapproprier. Le nouveau regard des 
nazairiens sur leur cité se heurtait toutefois à celui 
porté depuis l'extérieur : on contournait la ville pour 
accéder aux stations balnéaires et Nantes captait 
le développement. Parallèlement, l'évolution des 
modes d'habitat et de consommation commençait 
à diluer la ville qui se tournait vers ses périphéries. 

Opération Ville-Port. 
© ADDRN. Ville de Saint-Nazaire.  
Saint-Nazaire agglomération.

Économiquement, Saint-Nazaire était alors prin-
cipalement identifiée à la construction navale qui  
subissait à cette période une crise profonde. 

Dans les années 1980, Saint-Nazaire était encore 
une ville neuve à laquelle il fallait donner un sens. 
« Ouvrir la ville sur le port et la mer » a dès lors 
été affirmé comme l’un des objectifs majeurs du 
renouveau de la ville. À partir de ces réflexions, 3 
grands axes de travail ont été définis :

•	 retrouver le contact avec le port et la mer, 

•	 rendre les quartiers agréables à vivre autour d’un 
centre-ville auquel il faut redonner vie,

•	 diversifier l’économie et renforcer la formation 
des jeunes.

3.4
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de Brais, l'Université, le Pôle Productique, le Centre  
de Recherche et de Transfert de Technologie... ont 
créé de nouveaux emplois, diversifié la formation et  
ouvert la porte à l'innovation. 

Retrouver le lien avec la mer et le port est resté  
le fil conducteur de l’aménagement urbain de Saint-
Nazaire : retournement des axes de circulation 
piétonnière vers le port et les bassins, retraitement de 
l’avenue Albert de Mun menant au port, réhabilitation 
de l’avenue du Général de Gaulle qui débouche sur 
les quais.

Quant à la base sous-marine, un concours interna-
tional d’architecture est lancé en 1997. Le projet de 
l’architecte barcelonais Manuel Sola Moralès déve-
loppe un concept permettant d’assurer le lien avec 
le centre-ville et de faire de la base un atout urbain 
et touristique. Il s’est agi de : 

•	 relier la base par une rampe afin de reconquérir 
le toit devenu ainsi une place haute symbole de 
l’histoire et de la géographie de Saint-Nazaire, 
percer les alvéoles pour redonner la vue sur le port ;

•	 assainir l’espace situé entre la place Marceau et la 
base pour reconquérir l’ancien cœur de ville.

A la même période, les Chantiers de l’Atlantique 
connaissent une forte croissance sur le marché 
des croisières en construisant des géants des mers 
comme le paquebot Queen Mary 2.

À la fin des années 1980, pour répondre à ces objec-
tifs, la Ville s’est dotée d'un Projet Global de Déve-
loppement, à la fois économique et urbain, social et 
culturel. Il s’agissait avant tout d'améliorer le cadre 
de vie en général : les logements, les commerces, 
les équipements, la formation, les loisirs, les services, 
les espaces publics, l'offre culturelle... L'identité por-
tuaire et maritime est dans le même temps devenue 
"support et vecteur" du développement.

La première phase du projet a permis d'amorcer 
la mutation de Saint-Nazaire à travers plusieurs 
interventions. Le Centre République réalisé par 
Claude Vasconi, dénommé "le Paquebot", fut la 
première réalisation croisant enjeux économique, 
urbain et architectural, en regroupant commerces et 
bureaux autour de nouveaux espaces publics.

Cette première opération a été suivie d'autres inter-
ventions (rénovation de logements, requalification 
d'espace public, campagne de ravalement, opé-
ration de renouvellement) qui ont composé le pro-
jet de ville avec pour objectif que chaque secteur 
de Saint-Nazaire bénéficie du développement : en 
centre-ville, vers le port, autour de la gare, sur le lit-
toral, dans les quartiers.

Les projets se sont également orientés vers les 
friches portuaires ou industrielles, accompagnant 
la restructuration du tissu économique. À l'ouest 
de la ville, le pôle Océanis, la zone économique  

Opération Front de mer. 
© ADDRN. Ville de Saint-Nazaire.  
Saint-Nazaire agglomération.
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Les années 2000, la poursuite des grands projets  
et une ville reliée au littoral

Dans les années 2000, Saint-Nazaire est la ville-centre d’un bassin 
de vie de 250 000 habitants et représente l’ouverture sur l’Atlantique  
de la métropole Nantes - Saint-Nazaire. Pour maintenir son dynamisme  
et renforcer son attractivité, la Ville poursuit le projet Ville-Port initié en 
1994 et engage d’autres projets urbains majeurs :

La poursuite du projet Ville-Port s’est traduite par des travaux de 
réaffectation de l’ancienne gare en théâtre requalifiant un patrimoine 
communal autour d’un projet culturel au rayonnement intercommunal. 
L’ouverture au début des années 2000 du Ruban Bleu, centre 
commercial à ciel ouvert, a permis de créer une nouvelle polarité et de 
rétablir un lien entre le port et la ville. 

Le projet de rénovation urbaine Ville-Ouest (autour des grands 
ensembles de la Chesnaie et de la Bouletterie) a désenclavé ce 
quartier et lui a donné un nouveau souffle par la restructuration 

des équipements, l’arrivée de nouvelles activités, la réhabilitation des 
logements sociaux, l’apport de logements privés…. 

L’installation de la Cité sanitaire sur le site du Préhembert en face 
des quartiers ouest, inaugurée en 2012, a permis de mutualiser et de 
centraliser l’offre médicale de toute l’agglomération. 

Le pôle tertiaire de la gare (projet Ville-Gare) avec la construction de 
deux tours d’immeubles de bureaux en 2008 s’est accompagné de la 
création d’un pôle d’échanges multimodal et la mise en place d’un bus 
à haut niveau de services hélYce, en 2012. 

Enfin, l’opération Front de mer, avec la réalisation d’une promenade 
le long du littoral, a permis aux Nazairiens de redécouvrir les 
plaisirs d’habiter en bord de mer et a offert une nouvelle vitrine à  
Saint-Nazaire. 

3.4.1.2

Cité Sanitaire. ADDRN.
© Ville de Saint-Nazaire. Saint-Nazaire agglomération.
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Aujourd’hui, l’ambition patrimoniale et maritime  
confirmée : « Une ville à la mer et à vivre »

La dynamique résidentielle, économique et tou-
ristique est indéniable mais la dimension littorale  
et maritime reste un potentiel à révéler, à valoriser  
et à offrir à tous. 

1 200 habitants supplémentaires arrivent chaque 
année sur l’agglomération nazairienne, en grande 
partie en raison de la présence d’industries de 
renommée, dynamiques, notamment sur la zone 
portuaire, et au sein d’un cadre de vie exceptionnel. 
Les industries traditionnelles de l’aéronautique et 
de l’activité portuaire se diversifient aujourd’hui, 
portées par le développement des énergies marines 
renouvelables. L’attractivité tient également au 
caractère balnéaire de ce littoral, préservé des 
grands aménagements résidentiels de front de mer. 

Cette identité forte et singulière est partagée et 
constitue un patrimoine auquel les habitants sont 
attachés. Elle est cependant peu visible, notamment 
dans l’épaisseur de ce littoral, qui s’étire jusqu’aux 
marais de grande Brière. 

Les villes de Saint-Nazaire et Pornichet, avec l’agglo-
mération nazairienne et le pôle métropolitain Nantes 
Saint-Nazaire, soutenus par un grand nombre d’ac-

teurs, ont ainsi impulsé un projet partagé affirmant la 
vocation maritime du territoire : l’Ambition maritime. 

À travers cette ambition et les cinq axes stratégique 
qu’elle déploie, c’est l’approche même de 
patrimoine qui s’élargit à la notion de patrimoine 
géographique et environnemental au-delà du bâti, 
de l’humain et du social : cette stratégie globale de 
développement pour les 15 à 20 prochaines années 
suppose d’inventer un modèle d’urbanisme littoral 
contemporain et durable, en évitant l’écueil de la 
banalisation des paysages et aménités de bord de 
mer. Il s’agit tout à la fois de préserver et renouveler le 
patrimoine résidentiel à proximité de l’océan, d’ouvrir 
les sites d’exceptions souvent privatisés, de faciliter 
les accès à l’eau, d’offrir de nouveaux points de vue 
sur l’estuaire et la Brière, d’aménager des espaces 
publics ouverts sur la mer (à l’image de la place du 
Commando particulièrement attractive depuis son 
ouverture à l’été 2018), de parcourir le littoral de port 
à port, de diversifier l’offre de service des ports et 
d’inscrire ces derniers dans la ville, d’offrir des 
supports d’expression artistiques, de préserver la 
biodiversité de la façade…

Site universitaire. 
© ADDRN. Ville de Saint-Nazaire.  
Saint-Nazaire agglomération.3.4.1.3
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Programme de la place du Commando. 
© ADDRN. Ville de Saint-Nazaire.  
Saint-Nazaire agglomération.

« Activer la façade littorale » relève nécessairement 
d’un projet d’ensemble où le patrimoine est 
appréhendé dans ses différentes composantes : 
maritime, urbain, industriel, humain… 

En parallèle avec cette ambition qui se décline en 
une somme de projets porteurs de sens, certains 
secteurs font l’objet d’une attention particulière et 
viennent ajouter à la volonté de valoriser l’ensemble 
de la ville en fonction de ses usages. 
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Le patrimoine au cœur du programme « action cœur de ville »

Le centre-ville reste à lui seul un enjeu de dynamique du territoire 
nazairien, au sein duquel la dimension patrimoniale remplit un rôle 
essentiel.

Au sein du projet d'agglomération 2016-2022 et du projet stratégique 
de la ville 2016-2024, le cœur d'agglomération, centre-ville de Saint-
Nazaire, joue un rôle déterminant. Lieu de diversité et de proximité, 
il doit avant tout être un lieu qui concentre l’ensemble des fonctions, 
des services et des usages qu’offre la ville. Lieu de rassemblement 
et de représentation de tous les habitants, il constitue également un 
bien commun destiné à tous. 

Ainsi, le projet porté à Saint-Nazaire est celui d’un centre-ville 
attractif et générateur de flux, rassembleur et ouvert, proposant un 
cadre de vie agréable et convivial accessible au plus grand nombre, 
et lieu de convergence naturel. 

La stratégie de dynamisation du centre-ville engagée en 2014 
se décline en 7 volets d’actions, combinés dans le temps et dans 
l’espace. Elle est par ailleurs inscrite au programme « action cœur de 
ville » parmi les 222 villes pilotes au plan national.

La mise en valeur des formes urbaines, de l’espace public et du 
patrimoine constitue un des leviers identifiés du projet centre-ville et 
du programme « action cœur de ville » mis en œuvre à Saint-Nazaire.

3.4.1.4

Street art éphémère à Saint-Nazaire. 
© ADDRN. Ville de Saint-Nazaire.  

Saint-Nazaire agglomération.
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Au nord, un projet urbain qui redessine l’entrée de ville

En 2017, la Ville de Saint-Nazaire et Saint-Nazaire Agglomération ont 
lancé une opération de requalification de l’entrée de ville nord de 
Saint-Nazaire en véritable boulevard urbain « outil de reconquête des 
paysages » autour de trois séquences urbaines : 

•	 République Nord, dont l’enjeu principal porte sur la requalification 
paysagère de l’avenue à travers un traitement végétal en cohérence 
avec la trame paysagère des grands axes nazairiens, une implantation 
aléatoire de la végétation pour rythmer le linéaire de l’avenue,

•	 Carrefour gare – Place Semard / Ville Halluard, dont l’enjeu est d’an-
crer le fonctionnement urbain du pôle multimodal dans l’aménagement  
d’ensemble de l’entrée de ville, 

•	 Boulevard de l’Atlantique, au caractère très routier et dont l’enjeu 
porte sur la requalification de la route en boulevard urbain et d’entrée 
de ville : réorganiser le partage de l’espace entre différents modes, 
réguler et pacifier les vitesses, sécuriser et agrémenter les itinéraires 
doux, compléter les parcours en lien avec les zones d’activités, 
enrichir la trame végétale et le mobilier d’éclairage.

Entrée - nord / Gare. 
© ADDRN. Ville de Saint-Nazaire.  
Saint-Nazaire agglomération.

Projet de végétalisation, 
esplanade de la gare. 
© ILEX

Le long des 2,6 km du boulevard de l’Atlantique à la première partie de 
l’avenue de la République, l’ambiance se transformera pour connecter 
progressivement la Brière à l’océan. Près de 550 arbres seront plantés 
et plus de 200 000 plantes vivaces tapisseront les 14 000 m2 de surface 
prévue dans ce réaménagement.

3.4.1.5
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Des outils de planification,  
de gestion et de préservation pour  
accompagner le renouveau urbain
Le patrimoine est au cœur des actions de la Ville de Saint-Nazaire dont 
l’objectif affiché est de valoriser et protéger son patrimoine qu’il soit 
architectural, industriel, naturel ou paysager et permettre aux Nazairiens 
et au plus grand nombre de s’approprier cet héritage. 

En termes de planification, la dimension patrimoniale s’exprime dès 
2006 au sein du plan local d’urbanisme et de son volet patrimonial. Elle 
est progressivement intégrée aux stratégies de territoire à plus larges 
échelles : au sein du projet d’agglomération 2016-2022, du schéma 
de cohérence territoriale de la Métropole Nantes Saint-Nazaire et 
aujourd’hui au sein du Plan local d’urbanisme intercommunal en cours 
d’élaboration.

Le Schéma de Cohérence Territoriale  
de la Métropole Nantes Saint-Nazaire

Fixant les fondamentaux de l’aménagement à l’échelle de la Métro-
pole Nantes – Saint-Nazaire, le schéma de cohérence territoriale est 
un projet co-construit devant permettre, à l’horizon 2030, de parvenir à 
un équilibre raisonné entre développement, rayonnement et protection 
dans un contexte de métropolisation, de compétition entre territoires et 
de changements sociétaux majeurs.

Sa révision lancée en 2013 puis approuvée le 19 décembre 2016 
s’inscrit dans la continuité du premier SCoT de 2007 portant alors le 
projet d’éco-métropole. 

Cette vision partagée de l’avenir est traduite au sein du projet 
d’aménagement et de développement durables (PADD) qui s’articule 
autour de défis au sein desquels le patrimoine bâti trouve une place 
importante et transversale : de la préservation et de la réhabilitation 
du parc existant à celui de l’adaptation aux enjeux, urbains, 
environnementaux et sociaux, et de l’accompagnement nécessaire 
pour assurer la transition écologique et énergétique.

Le projet d’éco-métropole porte l’ambition d’un cadre de vie de qualité 
et s’appuie à ce titre sur des réalisations exemplaires en matière paysa-
gère et urbaine ou sur des manifestations culturelles emblématiques 
bénéfiques pour le territoire et vecteurs de cohésion. 

Saint-Nazaire

Savenay

Nantes

Blain

Nort-sur-Erdre

Saint-Etienne
de Montluc

Treillières
Grandchamps des Fontaines

3.4.2 3.4.2.1

Territoire du Schéma de Cohérence Territoriale 
de la Métropole Nantes Saint-Nazaire.
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L’objectif de « rendre évidente la ville des courtes distances » 
encourage pour sa part le changement de comportement et de pratique 
des déplacements. Pour cela, le SCot oriente vers la création ou le 
renforcement des centralités, et privilégie les espaces publics de qualité 
et partagés. Cet objectif trouve sa déclinaison au sein des documents 
locaux de planification, le plan de déplacement urbains (Pdu) et le plan 
local d’urbanisme intercommunal (Plui) de l’agglomération de Saint-
Nazaire en cours d’élaboration. 

Enfin, l’objectif de « tirer parti de l’ouverture littorale » constitue une 
opportunité pour nourrir l’attractivité de la « ville à la mer ». Cette 
ouverture dont l’agglomération nazairienne est la porte d’entrée à 
l’échelle du SCot, « offre une grande diversité d’usages, de paysages, 
de patrimoines et de fonctions qu’ils soient balnéaires et touristiques, 
urbains, industriels et portuaires, agricoles et naturels ». Cet objectif se 
traduit également par la poursuite des aménagements de valorisation 
du front de mer inscrits au projet Ambition maritime de l’agglomération 
nazairienne. 

3.4.2.2

Du plan local d’urbanisme et son volet patrimonial au PLUi

Le territoire communal est couvert depuis décembre 2009 par un plan 
local d’urbanisme (Plu) dont la révision a été lancée en 2014 et approuvée 
en mars 2017. Ce Plu répond aux exigences législatives des lois portant 
Engagement National pour l’Environnement du 12 juillet 2010 dite loi 
« Grenelle 2 » et pour l’Accès au Logement et un Urbanisme Rénové 
(ALUR) de 2014, l’une renforçant le contenu à caractère environnemental 
dans le Plu et l’autre donnant la priorité à l’échelon intercommunal et 
donnant les moyens au Plui d’être plus opérationnel. 

Depuis l’élaboration du Plu en 2006, la ville de Saint-Nazaire a 
progressivement renforcé son volet patrimonial. Des études et 

référentiels sur la protection du patrimoine ont complété et enrichi 
les dispositifs de protections du patrimoine : recensement et mise 
en valeur du patrimoine urbain et historique de la ville constituée, du 
patrimoine balnéaire, du patrimoine rural, du petit patrimoine de Brière, 
du patrimoine industriel et maritime. 

Par délibération de décembre 2015, les élus communautaires se sont 
engagés dans l’élaboration d’un plan local d’urbanisme intercommunal.

Dans la continuité des documents précédents, le projet d’aménage-
ment et de développement durable accorde une place importante au 
patrimoine. Deux axes principaux en témoignent :

•	 « Un territoire à très haute valeur patrimoniale » dont un des objectifs 
est de « préserver la qualité urbaine des centralités communales », 

•	 « Un projet s’appuyant sur les spécificités » avec deux objectifs :  
« préserver et mettre en valeur le paysage et le patrimoine balnéaires » 
(villas de bords de mer, ensembles boisés, jardins paysagers),  
« affirmer et valoriser les différentes identités littorales et balnéaires, 
Saint-Nazaire ville à la mer et Pornichet ville balnéaire ».

La dimension patrimoniale inscrite au PADD ( Projet d’Aménagement et 
de Développement Durable ) vise à concilier les enjeux de protection 
des bâtis anciens remarquables devant être révélés pour notamment 
inspirer les nouveaux projets urbains, les enjeux énergétiques, et l’amé-
nagement d’espaces publics de qualité et adaptés au contexte dans 
lequel ils s’insèrent. 

L’aire de valorisation de l’architecture et du patrimoine (AVAP) sur le 
centre-ville de Saint-Nazaire sera finalisée après l’approbation du 
Plui. Afin de prendre d’ores et déjà en considération la spécificité 
de ce périmètre, le projet de Plui propose un zonage règlementaire 
dédié au secteur resserré du centre-ville de la Reconstruction. Cette 
initiative permettra de porter des projets de renouvellement urbain sans 
dénaturer le patrimoine historique par le biais de règles adaptées.
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Des référentiels patrimoniaux  
au sein du document de planification

Sur la base d’un travail fourni et com-
plet de diagnostics du patrimoine ar-
chitectural et urbain à protéger, la ville 
de Saint-Nazaire s’est dotée d’outils à 
portée prescriptive ou à visée péda-
gogique. Ces documents constitutifs 
du Plu en vigueur ont été repris et 
complétés pour être intégrés au sein 
du Plui en cours d’élaboration (règle-
ment graphique, écrit, ou annexes).

3.4.2.3

2 0 0 7

Fichier immeuble
Cet inventaire repère et qualifie les :

•	quartier remarquable,

•	ensemble urbain remarquable,

•	séquence urbaine remarquable,

•	 immeuble remarquable.

Il a été complété en 2018 et sera annexé au règlement  
et repris au sein du plan de zonage du futur PLUi. 

Petit patrimoine 
du Parc naturel régional de Brière

2 0 0 9

Cahier de recommandations
architecturales et patrimoniales

pour la construction de Pêcheries

2 0 1 3

Patrimoine balnéaire
Une étude spécifique a permis de recenser les 
immeubles puis de les classer en trois catégories  
(1 étoile, 2 étoiles, 3 étoiles). Trois critères ont été 
retenus : l'urbanité, l'aspect général du bâtiment  
et son caractère exceptionnel. Cet inventaire  
a été complété en 2018.

2 0 1 7

Fiche sur les arbres remarquables
Tout comme le patrimoine architectural et urbain, 
les arbres sont une richesse que l'on se doit  
de connaître, préserver et mettre en valeur.

EN 2018, les élus vont plus loin en proposant  
pour le projet de PLUi un protocole de conservation 
du patrimoine arboré.

Dans une logique de continuité des aménagements 
entre espaces publics et privés et afin de préserver 
une cohérence paysagère et écologique de la Ville,  
il est demandé à chaque aménageur d'établir  
une fiche pour inventorier les essences d'arbres 
présentes au sein du projet avant toute construction. 

Plan de protection du patrimoine
Ces éléments sont repérés sur un plan de zonage  

à partir de "fichier immeuble" et "patrimoine balnéaire"

Plan d'identification du patrimoine
agricole et/ou naturel

Cahier de prescription pour les clôtures

2 0 1 7

Charte de coloration
Elle a été complétée en 2018 avec les éléments 
patrimoniaux de la Brière pour devenir la charte 

chromatique unique au sein du futur PLUi.

2 0 1 4
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Patrimoine Architectural

Ensemble urbain remarquable

Immeuble remarquable

Quartier remarquable

Séquence urbaine remarquable

  Conception : SIG communautaire - Mission PLU
  Sources : Mission PLU, D.G.I. - Cadastre Droits réservés -
  © Ville de Saint-Nazaire - Déc.2009

0 100 m

Partie IV

Projet approuvé par
le conseil municipal en sa séance
du 18 décembre 2009
Pour copie conforme

Le Maire
Pour le Maire et par délégation
Le Maire-Adjoint chargé du
Développement Urbain et de l'Habitat
David Samzun

Fait à Saint-Nazaire, le

Signature

Étude Patrimoine : intégration  
de protections dans le PLU.  
Exemple du centre-ville.

2 0 0 6  -  2 0 0 9

Étude Patrimoine : intégration  
de protections dans le PLU.  
Exemple du centre-ville.

2 0 0 6  -  2 0 0 9

Étude Patrimoine : intégration de protections 
dans le PLU. PLU numérique interactif. 
Exemple du centre-ville.

2 0 0 6  -  2 0 0 9  -  2 0 1 6
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Inventaire du patrimoine 
balnéaire. 

2 0 1 2  -  2 0 1 3

Inventaire du patrimoine balnéaire.  
Inscription dans les schémas directeurs.

2 0 1 2  -  2 0 1 3

Lancement de l’Inventaire général.

2 0 1 4
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Charte de coloration.  
Martine Homburger, architecte-coloriste. 

2 0 1 4

Mission de conseils.  
Martine Homburger, architecte-coloriste. 
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Charte des devantures 
commerciales. Charte des clôtures.

2 0 1 4

2 0 1 4
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Repérage et protection  
du patrimoine rural.

2 0 1 6

Fichier des arbres remarquables

2 0 1 4

Situé rue du Parc à l'Eau,  
ce remarquable Ginkgo Biloba 

est sans doute l'un des plus 
vieux arbres de Saint-Nazaire. Il 
a survécu aux bombardements.

© Mission Patrimoines. 
Ville de Saint-Nazaire

117



L’atlas des paysages. Lancement projet AVAP.

2 0 1 62 0 1 6

Élaboration de l’AVAP 2017 - 2022. 
© Martin Launay Ville de Saint-Nazaire.
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Des politiques énergétiques et de mobilité 
intégrant la notion de patrimoine

L’élaboration du Plui intervient dans un contexte particulièrement 
dense de réflexions stratégiques et de programmations urbaines. Elle 
est conduite en parallèle avec la révision du plan de déplacements 
urbains et l’élaboration du plan climat énergie territoire. Ces trois 
documents, aux enjeux portés à l’horizon 2030, offrent une approche 
complémentaire de la prise en compte du patrimoine urbain, 
architectural et paysager.

La politique de mobilité : le Plan de déplacements urbains (Pdu), 

Avec l’ambition d’offrir un territoire apaisé et aisé en matières de 
mobilité, le Pdu fait écho aux objectifs de protection et de préservation 
du patrimoine énoncé au sein du futur Plui qui qualifie l’espace public, 
constitutif du paysage urbain, comme le support de l’animation locale.

Les orientations souhaitées du Pdu conduisent à repenser la manière 
de modeler les espaces publics en développant des ambiances 
urbaines à la fois apaisées et animées. Ainsi, sans nier les contraintes 
d’aménagement et la diversité des espaces, le profil des principales 
voiries de l’agglomération y compris au sein de la ville-centre, permet 
de travailler l’espace public (stationnement, partage de voirie…) et de 
faciliter la pratique intermodale, le partage avec les modes doux et/
ou collectifs.

Marche Bus Accessibilité Voiture Vélo Logistique

3.4.2.4
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PDU : 1 stratégie pour relever 5 défis

Conforter l’attractivité du territoire 
Chiffres clés

•	 2e pôle d’emploi de Loire-Atlantique 
58 000 emplois.

•	 1er port de la façade atlantique (en tonnage).

•	 3 500 étudiants répartis sur 3 sites à Saint-Nazaire.

•	 2e agglomération de Loire-Atlantique  
avec 127 932 habitants en 2018.

•	 Des grandes infrastructures de transport :  
1 aéroport (fret Airbus), 2 gares TGV,  
(Saint-Nazaire et Pornichet), pont de Saint-Nazaire. 

D É F I  1

Garantir le territoire du ¼ d’heure
Chiffres clés

•	 + 1 200 habitants/an (dont 700/an à Saint-Nazaire).

•	 40 % des déplacements de moins de 1 km 
effectués en voiture.

•	 15 000 voyages par jour sur la ligne hélYce,  
le bus à haut niveau de service. 

•	 20 centralités : centres-villes, centres-bourgs, 
cœurs de quartiers. 

D É F I  2

Accompagner le changement 
d’habitude 
Chiffres clés

•	 69 000 logements dont 55 %  
de maisons individuelles.

•	 1,31 véhicule en moyenne possédé  
par chaque ménage de la CARENE.

•	 800 vélos à assistance électrique vélYcéo  
mis en location en 2018.

•	 17 parkings de covoiturage  
et un site internet www.ouestgo.fr. 

D É F I  3

Enclencher les coopérations
Chiffres clés

•	 1 Parc naturel régional de Brière.

•	 5 réseaux de transport public desservant 
l’agglomération : STRAN, Lila presqu’île,  
Lila, TER, TGV.

•	 574 000 déplacements chaque jour sur 
l'agglomération, dont 65 000 de/vers Cap 
Atlantique et 16 300 de/vers Nantes Métropole.

•	 14 gestionnaires de voirie : 10 communes  
+ Département + DirOuest + Grand Port Maritime  
+ CARENE 

D É F I  4

Innover et expérimenter
Chiffres clés

•	 23 plages entre Saint-Nazaire et Pornichet.

•	 89 % du parc de logements sociaux situé sur 
Saint-Nazaire, Montoir-de-Bretagne et Trignac.

•	 1 personne sur 4 âgée de 60 ans et plus en 2018.

•	 94 % des arrêts prioritaires accessibles aux 
personnes à mobilité réduite

•	 (100 % pour les arrêts principaux).

D É F I  5
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La politique énergétique :  
le plan climat air énergie territoire

Saint-Nazaire agglomération a amorcé son 
engagement dans la transition énergétique et 
écologique en 2013 lors du premier plan climat 
énergie territoire (Pcet). Une des premières actions 
entreprises a été de renforcer les objectifs en 
matière de performance énergétique du patrimoine 
communal. En 2016, la ville et l’agglomération ont 
été labellisées « territoires à énergie positive pour 
la croissance verte ». L’agglomération est soutenue 
par l’ADEME dans un processus de management 
de la qualité de la politique énergétique. Elle a 
également été retenue par la Région Pays de la Loire 
pour expérimenter une plateforme territoriale de 
rénovation énergétique des logements, le patrimoine 
de la Reconstruction nécessitant une action forte en 
la matière. Les axes développés par le projet de Pcaet 
confirment ces enjeux : il s’agit d'être exemplaire en 
agissant sur la consommation et la performance 
énergétique du patrimoine public, de lutter contre la 
précarité énergétique et d’accompagner l’adaptation 
des logements aux risques climatiques ainsi que la 
rénovation énergétique et le recours aux énergies 
renouvelables dans le parc privé et le parc social. 

Un outil dédié : l’Aire de Mise en Valeur  
de l’Architecture et du Patrimoine

En 2019, l’agglomération et la Ville lancent une étude pour la mise en 
œuvre d’une Aire de Mise en Valeur de l’Architecture et du Patrimoine 
(AVAP) sur la commune de Saint-Nazaire. A travers cette politique de 
protection, de conservation et de gestion du patrimoine, le territoire 
se dote d’un outil particulièrement adapté à une gestion cohérente 
des enjeux de conservation, de préservation et de mise en valeur du 
patrimoine.

Egalement outil pédagogique à destination des habitants et des 
professionnels, l’AVAP permettra de porter à la connaissance du plus 
grand nombre, les caractéristiques des bâtiments et des espaces 
paysagers de la ville justifiant une protection particulière. 

Outil règlementaire enfin, les dispositions et prescriptions de l’AVAP 
permettront d’encadrer au mieux l’évolution du patrimoine afin de le 
préserver sans figer la ville. 

L’AVAP de Saint-Nazaire révélera par ailleurs plusieurs types de relations 
garantissant l’équilibre du cadre de vie : relation de la ville avec le 
paysage, des architectures avec le développement urbain, du bâti avec 
les espaces verts ou naturels.

L'aire de mise en valeur de l’architecture et du patrimoine - AVAP - 
a pour objet de promouvoir la mise en valeur du patrimoine bâti et 
des espaces dans le respect du développement durable. Elle a le 
caractère de servitude d'utilité publique ; elle est annexée au Plan local 
d’urbanisme. Elle détermine un ou plusieurs périmètres et y établit 
des prescriptions portant sur l’aspect architectural, les matériaux, 
la rénovation des façades, les constructions neuves, les coloris, les 
plantations, etc. La mise en place d’une AVAP est une démarche 
partenariale entre la collectivité et l’État, représenté notamment par 
l’Architecte des bâtiments de France.

3.4.2.5
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En 2016 la commune de Saint-Nazaire, soucieuse de mieux répondre 
aux enjeux identifiés dans le PLU en ce qui concerne notamment, 
la préservation et la valorisation du patrimoine bâti, culturel et 
environnemental au service de l’attractivité résidentielle et touristique 
et afin de préserver la qualité paysagère et l’identité, architecturale 
spécifique de son territoire, particulièrement celle de son centre, a mis 
à l’étude la création d’une AVAP.

Plus précisément, il s’agit de :

•	 promouvoir la mise en valeur du patrimoine bâti et des espaces dans 
le respect du développement durable,

•	 garantir la qualité architecturale des constructions existantes et à 
venir, ainsi que l'aménagement qualitatif des espaces, pour :

	– préciser les conditions de renouvellement urbain dans le centre-ville ;

	– concilier préservation du patrimoine architectural et amélioration 
de la performance énergétique du bâti ;

	– renforcer la présence de la nature en ville et mettre en scène un 
réseau d’espaces publics de qualité.

La ville de Saint-Nazaire s’est engagée dans la promotion de son 
territoire et la gestion de son patrimoine, dans la diversité de ses formes 
architecturales et dans une volonté de sensibilisation du public, en 
mettant en place une véritable politique patrimoniale.

Différents outils, à la fois règlementaires (annexé au PLU) et à portée 
pédagogique (supports papiers, fiches d’identification, expositions) ont 
été élaborés depuis 2006. Cette politique patrimoniale s’est inscrite 
dans une stratégie de planification des projets urbains. Elle s’est traduite 
par la production de chartes (clôtures, arbre, devantures commerciales) 
et de documents pédagogiques d’aide à l’identification de son territoire, 
prenant en compte la diversité des formes qui le composent.

La diversité et la multiplicité des éléments à caractère patrimonial font 
la singularité du paysage. Cette diversité s’illustre à travers l’éclectisme 
de son patrimoine tant bâti que paysager. Sa représentation est à la 
fois présente dans le domaine maritime, balnéaire, industriel, militaire, 
rural, portuaire, etc.

La charte du patrimoine balnéaire recense l’architecture présente tout 
au long du trait de côte qui dessine sur 14 km les limites de la ville 
avec l’océan. Cette charte identifie les qualités de cette architecture 
et son éclectisme, décrit les spécificités et apporte des conseils de 
conservation avec des recommandations sur la rénovation et/ou 
l’évolution du bâti.

D’autres outils d’aide à la prescription figurent au PLU. Ces outils 
identifient les caractéristiques des immeubles de la ville reconstruite, 
les secteurs urbains cohérents, l’architecture de bourg, et l’architecture 
briéronne. Ils définissent des préconisations et accompagnent 
l’instruction des autorisations d’urbanisme, pour prendre en compte 
l’ensemble du patrimoine sur le territoire.

L’aspect paysager est également pris en considération Une charte 
des clôtures répertorie les différentes compositions qui structurent et 
qualifient l’espace urbain et sa composition.

Enfin, une charte de coloration par secteurs et typologies architecturales, 
apporte les conseils de mise en valeur des façades et des détails 
architecturaux des modénatures et matériaux des constructions..

La mise en œuvre de l’AVAP est entrée en phase d’élaboration début 
2019. Cette étude se déroulera sur 2 ans. Elle permettra de diagnostiquer 
l’ensemble du territoire, de rassembler l’ensemble des documents 
existants, de définir un périmètre précis d’application et d’élaborer un 
règlement de prescriptions et de recommandations, qui sera annexé 
ensuite au PLUI. L’AVAP offrira un cadre réglementaire notamment à 
l’instruction des autorisations d’urbanisme et à la prescription d’éléments 
qui participent à la qualité et contribuent à la valorisation du patrimoine 
urbain et paysager en prenant en compte le développement durable. 
L’ensemble de cette démarche s’accompagnera d’une médiation,  
de concertation et de communication pour associer le plus possible 
les habitants et les faire participer. Les travaux « terrain » débutent le  
12 septembre 2019.
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La commune de Saint-Nazaire est concernée pour 2 entités.

La Grande Brière - id 44 SI 34 
Inscrit arrêté 13/03/1967 – Grand paysage

•	 Nom de l’entité : La Grande Brière
•	 Identifiant de l’entité : 44 SI 34
•	 Type de protection : Site inscrit 
•	 Texte de protection : Arrêté 
•	 Date de protection : 13/03/1967 
•	 Surface calculée dans le SIG : 24022.91 ha 
•	 Typologie : Grand paysage

Le site compris entre Pornichet et Saint-Marc – id 44 SI 36 
Inscrit arrêté 18/11/1969 – site littoral

•	 Nom de l’entité : Site compris entre Pornichet et Saint-Marc
•	 Identifiant de l’entité : 44 SI 36
•	 Type de protection : Site inscrit 
•	 Texte de protection : Arrêté 
•	 Date de protection : 18/11/1969 
•	 Surface calculée dans le SIG : 45674.77 ha 
•	 Typologie : Site littoral

UNITÉS PAYSAGÈRES

La commune de Saint-Nazaire est concernée pour 2 entités.
•	 La Loire estuarienne – UP 32
•	 Les marais de Brière – UP 33

S I T E S  I N S C R I T S

Dans cette dynamique de 
promotion et de valorisation 
du patrimoine architectural 
de son territoire, la Ville de 
Saint-Nazaire s’est associée 
avec d’autres villes qui 
partagent la même identité 
architecturale dite « villes de 

la Reconstruction » au sein de l’association Prisme. Cette association 
regroupe les villes du Havre, Lorient, Flers, Dunkerque, Caen, Brest, 
Vire, la région Normandie et Saint-Nazaire. Le club Prisme permet de 
partager les sujets d’urbanisme et les enjeux communs, notamment 
patrimoniaux, et d’échanger sur les expériences et les bonnes pratiques 
qui concourent à la valorisation de leurs territoires.

En outre, fort de l’ensemble de ces démarches œuvrant à la protection, 
à la valorisation de son patrimoine et à la promotion de son territoire, 
la Ville de Saint-Nazaire est adhérente de l’association « Sites & Cités 
remarquables de France » afin d’être soutenue dans sa démarche de 
prise en considération de son patrimoine, et accompagnée sur les 
enjeux urbains de demain.
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4
02

01

 C H A P I T R E 

01 — 

Visite de l'église Sainte-Anne  
lors des journées du patrimoine. 
© Christian ROBERT. Ville de Saint-Nazaire.

02 — 

Sauvegarde d’éléments lapidaires  
d’architecture du Second Empire.  
Aménagement d’un dépôt. Opération 
stimulée par la candidature. 2018. 
© Florian Gaget restaurateur mandataire.

Le projet Ville d’Art 
et d’Histoire
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03

La méthodologie projet

Présentation de la structure porteuse du projet  
et de l’organigramme du futur « service »  
d’animation de l’architecture et du patrimoine.  
Positionnement du « chef projet »

Les enjeux du label et les grands axes du projet

Le programme d’actions : un projet des publics

Les partenaires du projet

Le CIAP : Centre d’Interprétation de l’Architecture et du Patrimoine

Le budget

Le calendrier de mise en œuvre de la convention

P. 126

 
 
 
P. 132

P. 134

P. 141

P. 156

P. 158

P. 166

P. 167

03 — 

Visite découverte de la base sous-marine. 
La base comme monument de l’histoire 
européenne.
© Saint-Nazaire Agglomération Tourisme
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La méthodologie projet 
-

La Ville de Saint-Nazaire a saisi, via sa candidature, l’opportunité de 
rédiger un projet « global » de Patrimoine, tout en s’appuyant sur les 
protocoles et la méthodologie de la procédure. 

Le premier des apports de la démarche est d’avoir permis à la collectivité 
la mise en place d’une nouvelle organisation municipale en matière 
de Patrimoine et d’élaborer son projet « Patrimoines » dans une toute 
nouvelle dynamique. 

Cette dynamique s’appuie sur des héritages, des savoirs, des politiques 
existantes mais elle revisite en profondeur les objectifs dans 2 champs 
essentiels : 

•	 La production d’un projet des publics plus globalisant et donnant 
beaucoup plus de place à l’architecture et au patrimoine bâti qui 
jusqu’ici n’était pas un axe prioritaire. Il va le devenir.

•	 La mise en place de référentiels sur l’entretien et la protection des 
patrimoines bâtis, mais aussi pour certains objets d’art. 

	– Dans le champ des propriétés communales.

	– Dans le champ des architectures privées. 

Pour soutenir la démarche Ville d'art et d'histoire la Ville a lancé une 
procédure d’AVAP. (Voir au chapitre précédent). 

L’enjeu majeur d’organisation pour la Ville, révélé par la candidature, 
a été la nécessité de transversalité de la politique Patrimoine au-delà  
du champ culturel, qui toutefois demeure la valeur dominante.

4.1

Enquête Patrimoine proposée dans le cadre  
de la candidature. Eglise Saint-Nazaire.  

Apprendre à lire les architectures et partager les 
méthodologies de terrain des chercheurs. 2019. 

© Ville de Saint-Nazaire. 
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4.1.1

Le contexte du projet et les apports attendus du label
Dotée d’éléments de patrimoine vieux de 6000 ans (tumulus de 
Dissignac), la ville de Saint-Nazaire s’est pourtant essentiellement 
développée sur le plan démographique, économique et urbanistique, 
durant les 150 dernières années, autour de son activité portuaire et 
maritime. Les constructions navales et aéronautiques, la Seconde 
Guerre mondiale, l’aménagement urbain, ont marqué et façonné la ville 
et son patrimoine. 

Les recherches poursuivies depuis plus de 25 ans par l’Écomusée et 
les Archives municipales, l’Inventaire du Patrimoine culturel en cours 
dans le cadre de la convention avec la Région Pays de la Loire, et selon 
la méthodologie nationale, font déjà apparaître :

•	 L’unicité du port avec ses infrastructures du 19e et 20e siècles en place 
et encore en fonction. Plus grand port atlantique français, il est un 
des rares à n’avoir pas été dynamité en août 1944, préservant ainsi un 
patrimoine tout à fait remarquable ;

•	 Des architectures militaires liées en particulier à l’ancienne base 
allemande de sous-marins, plus grande fortification de la Seconde 
guerre en Europe ;

•	 L’importance de l’architecture de la Reconstruction, 12 000 logements, 
120 édifices publics, plus de 100 architectes, dont des signatures 
internationales comme Michel Roux-Spitz ou Jean Royère, 56 kilomètres 
de rues concernées par le projet urbain de Noël Le Maresquier, 
architecte en chef ;

•	 La ville présente aussi un urbanisme littoral qui témoigne des rapports 
entre habitat et océan, que ce soit pour des fonctions résidentielles, 
ou de tourisme ;

•	 La qualité des paysages ruraux protégés par le Parc Naturel Régional 
de Grande Brière.

L’intérêt de ces patrimoines est de plus en plus reconnu. En témoigne 
la récente inscription, en juin 2019, aux monuments historiques de la 
salle omnisport dite « La Soucoupe » ou de l’église Sainte-Anne et les 
édifices bénéficiant du label Architecture contemporaine remarquable.

La ville est riche aussi d’un patrimoine immatériel qui témoigne 
notamment du développement d’une collectivité humaine : savoir-faire 
d’exception, notamment autour de la maitrise de la construction navale, 
aéronautique, de l’économie maritime. Cette communauté parcourue 
de nombreux mouvements sociaux et culturels reflète les grands 
idéaux et débats qui ont traversé les 19e et 20e siècles.

Depuis les années 1980, la Ville s’assigne comme objectif culturel 
la transmission de la connaissance, la construction de l’individu et 
l’épanouissement personnel et collectif. Elle fait également le pari 
d’une attractivité renforcée. 

La ville compte environ 80 associations partenaires dans l’ensemble des 
disciplines et thématiques qui composent le champ culturel. L’ensemble 
de ces acteurs, avec le soutien et la coordination de la Ville, participe à 
un maillage de qualité et d’engagement de milliers de citoyens.

La candidature dans ce riche contexte culturel souhaite aujourd’hui 
répondre à 2 enjeux majeurs : 

1.	Conforter et développer la sensibilisation aux patrimoines nazairiens, 
déjà engagée, dans une perspective culturelle de connaissance, 
d’appropriation, de participation, de vivre ensemble, de sauvegarde 
et transmission.

2.	Faire reconnaître les potentialités et singularités patrimoniales du 
territoire et en assurer la transmission. Saint-Nazaire possède un 
patrimoine souvent encore insoupçonné, bien que souvent d’intérêt 
national voire international. 
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Le patrimoine s’inscrit désormais au cœur du projet global du territoire, 
que ce soit dans le cadre de sa reconquête urbaine, du développement 
de la citoyenneté, de l’attractivité touristique, ou encore de la  
co-écriture de son récit territorial avec les habitants. 

L’inscription dans la démarche de labellisation participe activement à la 
mise en œuvre du projet global de territoire. Elle permet de positionner 
Saint-Nazaire comme ville volontaire en la matière. Au-delà, elle soutient 
la volonté de conforter et développer la citoyenneté, pour laquelle le 
patrimoine est un levier essentiel. 

Ainsi le projet patrimoine s’appelle-t-il « Toute une ville ». La Ville 
souhaite particulièrement rappeler cette valeur fondamentale : « Le 
droit du patrimoine et au patrimoine », bien collectif des habitants 
quelles que soient leurs situations.

Elle souhaite aussi partager au niveau national et international ses 
patrimoines dont la valeur et l’histoire concernent l’histoire nationale 
et internationale, en trouvant de nombreux échos dans le monde 
contemporain.

Prenons comme exemple des patrimoines encore visibles : l’histoire de 
la construction navale, les deux guerres mondiales, l’histoire des lignes 
maritimes dont les liaisons transatlantiques vers l’Amérique centrale,  
la Reconstruction, l’histoire de l’éducation populaire et des héritages 
des progrès sociaux…

Dans le cadre de la candidature, la Ville souhaite mettre en valeur 4 
continuums majeurs. Dans le projet nazairien un continuum est un 
ensemble patrimonial d’intérêt, dont l’essentiel est en place et visible. 
Il est étudié. Il est diffusé. Il a des acteurs. Il est un sujet. Un continuum 
est aussi un marqueur fort de la sociologie et de l’histoire humaine  
de la ville.

L’industrialo portuaire 
 et les patrimoines  

de la ville d’avant-guerre

Le site  
littoral

Le centre-ville  
reconstruit

Les campagnes nazairiennes 
et la Grande Brière
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4.1.2

Co-écrire la candidature
La Ville a mis en place des instances qui permettent une ouverture large 
vers la société et ceci dès la phase d’écriture du projet. Elle se propose 
de conserver cette organisation en phase de développement du label. 

Le Comité Technique de la Ville réunit 12 personnes

Il est l’organe technique de la rédaction de la candidature.

Ce comité est transversal afin de bien marquer le fait que le Patrimoine 
est un sujet global et collectif. Le comité se réunit une fois tous les  
3 mois et échange dans l’intervalle par des points numériques autour 
des documents.

Il est l’organe technique de la mise au point de la programmation 
Patrimoine. 

Il se compose de : 

•	 Le DGA Ville Educative et Créative

•	 La Mission Patrimoines 2 personnes

La Direction de la Culture :

•	 Direction 1 personne

•	 Archives 1 personne

•	 Politique Éducative 1 personne

La Direction Urbanisme architecture :

•	 Direction 1 personne

•	 AVAP 1 personne

•	 Quartiers prioritaires 1 personne

L’agence d’urbanisme : ADDRN 1 personne

Saint-Nazaire Agglomération Tourisme :

•	 Musée de France 1 personne

•	 Tourisme 1 personne

Le Conseil du Patrimoine réunit 31 personnes autour d’associations.

Le Conseil est une instance consultative d’échanges et de discussions. 
La Ville y dialogue avec le monde associatif. Il se réunit tous les 3 mois. 
Les travaux sont présentés aux élus.

Les associations sont représentatives et associées dans cette instance 
au Comité Technique de la Ville.

Les associations du Conseil du Patrimoine ont été choisies à partir des 
critères suivants, validés en Conseil de Direction de la Ville :

•	 exister depuis une dizaine d’années et avoir des productions :  
expositions, publications, etc. ;

•	 avoir une démarche de recherches et études, notamment  
sur des archives ou fonds documentaires ;

•	 éventuellement sauvegarder des patrimoines ;

•	 avoir un seuil critique de membres en activité  
(pas seulement un bureau) ;

•	 être transversal sur le Patrimoine  
ou sur un objet sociétal d’importance ;

•	 viser l’impartialité scientifique et s’inscrire  
dans une démarche citoyenne.

Installation officielle du Conseil du Patrimoine 
par le maire de Saint-Nazaire. 16 avril 2018. 

© Ville de Saint-Nazaire. 
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Les associations membres du Conseil :

•	 Association Préhistorique et Historique  
de la Région Nazairienne dite parfois  
« Histoire et Patrimoine », 1969 ; 

•	 Association de Recherches et d’Études  
sur le mouvement ouvrier dans la Région  
de Saint-Nazaire, AREMORS, 1980 ;

•	 Groupe Archéologique  
de Saint-Nazaire – GASN, 1980 ; 

•	 Vieux Gréements, 1987, Collection Bateaux ;

•	 Je me souviens (aéronautique), 1991,  
Collection Avions ;

•	 Mémoire et savoirs nazairiens, 1992 ;

•	 Histoire et culture en Région nazairienne, 2010 ; 

•	 Saint-Nazaire Histoire  
(Collectif d’associations), 2017.

Le conseil sera élargi en 2020 au PNR de Brière et 
les Ville d'art et d'histoire de Guérande et de Nantes 
si Saint-Nazaire est labellisée.

Le Comité de Pilotage réunit 10 élus

C’est le comité des élus qui valide la démarche, 
avant une présentation au maire.

Adjoints(e) : Affaires Culturelles, Urbanisme, Patri-
moine Immobilier, Patrimoine, Éducation, Tourisme. 
Représentants de la DRAC. 

Techniquement, la présentation des dossiers revient 
au chargé de mission Patrimoines.

4.1.3

Les grands champs thématiques 
retenus par les instances Projet
Le projet sera déployé sur les champs patrimoniaux suivants. Ils ont 
été définis en Conseil du Patrimoine. Ils seront les sujets des actions du 
projet des publics.

Saint-nazaire Grands Patrimoines 

Patrimoines physiques

Patrimoine architectural 
et urbain

Patrimoine végétal  
et naturel

Patrimoine 
des  

fortifications

Patrimoine  
du temps long 

archéologie

Patrimoine industriel et portuaire,
De la gestion des eaux  

et de la marée
Des ponts et des passages

Patrimoine  
des collections  

et mobilier
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Saint-nazaire Grands Patrimoines 

Patrimoines immatériels
Saint-nazaire Grands Patrimoines 

Les arts

La ville des apprentissages  
et de l'éducation populaire

La ville 
associative  
et militante

La ville des 
savoir-faire et 

innovations

La ville de l'ouverture  
au monde,  

l'ouverture au fleuve

La ville des patrimoines  
venus d'ailleurs

La ville  
des renaissances  
et des possibles La ville des voyages  

et des passages

Patrimoine littéraire 
et du cinéma

Patrimoine 
des arts décoratifs

Patrimoine  
sonore et musical

Patrimoine  
des arts visuels,  

plastiques et  
contemporaines
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Présentation de la structure porteuse du projet et de l’organigramme  
du futur « service » d’animation de l’architecture et du patrimoine. 
Positionnement du « chef projet »
-

La Ville va créer de manière permanente dans le cadre de la convention, 
un Comité Technique des Publics dédié à la promotion de l’architecture, 
du patrimoine, de l’art dans l’espace public, de l’urbanisme et du 
paysage.

Le Comité Technique aura le rôle d’une « Agence du Patrimoine » qui 
regroupera les centres de production : le Pôle-Patrimoine - l’Écomusée, 
les Archives municipales, l’Inventaire, l’équipe AVAP. 

Cette organisation est à resituer dans les engagements de la Ville 
vis-à-vis des habitants et de ses partenaires. Dans le cadre de son 
organisation, la Ville de Saint-Nazaire a fait le choix de regrouper au sein 
d’une même direction générale appelée Ville Educative et Créative les 
politiques publiques dédiées :

•	 A l’enfance et l’éducation ;

•	 A la jeunesse ;

•	 A la culture et aux patrimoines ;

•	 Au tourisme ; 

•	 Au sport et au nautisme ;

•	 A l’évènementiel.

Ce choix s’explique par la volonté de favoriser, entre tous les services/
missions qui composent la direction générale Ville Educative et Créative, 
le développement croisé d’actions éducatives avec la particularité de 
s’adresser particulièrement aux publics éloignés/empêchés.

La Ville a mis en place une mission Patrimoines qui met en œuvre :

•	 l’orientation, le pilotage et la coordination générale de la politique Patri-
moines. La mission sera garante de la Convention Ville d'art et d'histoire ;

•	 la garantie du travail inter DGA – Ville Éducative et Créative et Ville 
Durable et avec les partenaires État, Région et autres collectivités sur 
le patrimoine ; 

•	 l’orientation des opérations de sauvetage et de mise en valeur d’éléments 
patrimoniaux de la Ville ; notamment en collaboration avec l’AVAP ;

•	 l’animation des travaux de l’Inventaire Général en coordination avec la 
Région Pays de la Loire.

Elle participe de la réflexion sur la politique publique en matière de 
création architecturale.

L’animateur-trice de l'architecture et du patrimoine sera au cœur de la 
mission patrimoine :

Il / elle mettra en œuvre la convention Ville d’art et d’histoire. Il / elle 
sera recruté.e comme agent titulaire de la Fonction publique territoriale 
ou à défaut comme agent contractuel avec l’appui de l’État. Le recru-
tement sera organisé par la collectivité en lien avec l’État. La mission  
sera renforcée par le recrutement d’un.e adjoint.e en charge plus  
spécifiquement de suivre les travaux du projet des publics.

La ville effectuera des bilans annuels de cette politique et fera un bilan 
stratégique au bout de 3 ans d’exercices pleins de la Convention. 

4.2
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DGS
DGA Ville éducative  

et Créative

Cette politique sera pilotée au sein des instances 
mises en place en phase de candidature. 

DGS

DGA Ville  
Éducative et Créative

DGA Ville  
Durable

Direction 
de la culture

PEAC Archives Mission  
Patrimoines
Animateur 
Animatrice 

VAH
Inventaire du 

patrimoine

AVAP

Saint-Nazaire  
Agglomération tourisme

Musée de France - Ecomusée

D
S

P

Cotech Patrimoine

Positionnement de la Mission Patrimoines et de l'animateur.trice du Patrimoine

MISSION  
PATRIMOINES

Animateur/trice  
du patrimoine Comité technique

"AGENCE PATRIMOINE"
PROGRAMMATION VAH

Direction de la Culture

Saint-Nazaire 
Agglo Tourisme

ECOMUSEE-SPL
INVENTAIRE

ARCHIVES AVAP

DGS
DGA Ville Durable

Urbanisme  
Architecture  

Environnement

Organisation de la production Ville d'art et d'histoire

Publics

Comité de  
Pilotage VAH

élus : 
CULTURE - PATRIMOINE

TOURISME
URBANISME
ÉDUCATION

PATRIMOINE IMMO

MISSION  
PATRIMOINES

Animateur/trice  
du patrimoine

Conseil du  
Patrimoine

8 associations  
+ Comité Technique

Comité technique
"AGENCE PATRIMOINE"
PROGRAMMATION VAH

Saint-Nazaire 
Agglo Tourisme

INVENTAIRE

ARCHIVES AVAP

Publics

ECOMUSEE-SPL
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Les enjeux du label et les grands axes du projet Ville d'art et d'histoire
-

Les enjeux et les grands axes sont illustrés par des exemples qui 
ont pris corps dans le cadre de la candidature Ville d'art et d'histoire 
devenue peu à peu un creuset d’actions et une référence de plus en 
plus partagée. 

4.3.1

Axe 1 • Développer la connaissance,  
la reconnaissance et l’appropriation du patrimoine
La connaissance, la conservation, la valorisation, la transmission et 
la médiation du patrimoine de la ville sont désormais des objectifs 
prioritaires du mandat municipal. Ils entrent en résonnance avec la 
volonté stratégique de la Ville de :

•	 rendre les habitants encore plus acteurs, 

•	 de s’engager pour l’éducation de tous, 

•	 de développer l’attractivité de la ville,

•	 de poursuivre son ouverture sur la région et sur le monde.

A ce titre, la labellisation Ville d'art et d'histoire est inscrite dans le 
schéma stratégique comme enjeu prioritaire. Saint-Nazaire souhaite 
encore plus positionner le patrimoine comme un bien commun et 
comme une ressource partagée. 

A côté de sa politique d’Inventaire du Patrimoine culturel, la Ville valorise 
son patrimoine urbain, dans le cadre d’une politique d’action culturelle 
: visites, expositions, parcours, médiation. Elle assure l’entretien de son 
patrimoine mobilier et urbain. Elle réalise un travail de conservation et 
de valorisation d’archives, au-delà de ses obligations réglementaires. 

La finalité est de « mieux vivre » la ville. Les habitants et les visiteurs 
doivent plus – ou mieux – s’approprier l’urbain, dans toutes ses 
composantes, et pas seulement les ressources et services. C’est un 
projet à forte « valeur ajoutée ».

D’abord individuelle, cette appropriation vise l’émergence d’une 
collectivité de regard, de compréhension et d’attachement. Le 
patrimoine est un bien culturel et un droit. Chacun a le droit à « son 
patrimoine ».

4.3

Enquête Patrimoine proposée dans le cadre de la 
candidature. Plans de ville et histoire du cadastre. 

Apprendre à lire les archives et partager les  
méthodologies de terrain des chercheurs. 2019.

© Christian Robert. Ville de Saint-Nazaire.
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4.3.2

Axe 2 • Assurer la protection et la valorisation  
du patrimoine dans le cadre de la reconquête urbaine  
en s’appuyant sur les dispositifs de gestion  
et de planification raisonnées du territoire
Dans le cadre de son renouvellement urbain, Saint-Nazaire a fait un 
choix ancien de « retourner la ville vers la mer ». Le mandat actuel 
et les projets en cours pour le prochain constitueront de nouvelles 
étapes pour permettre aux Nazairiens et aux visiteurs de découvrir le 
patrimoine naturel, environnemental exceptionnel de la commune, 
tout en soulignant les formes originales de ses patrimoines bâtis 
(Reconstruction, port…).

Le projet Patrimoine de la collectivité, mis en œuvre à travers le label, 
nourrira notamment les dispositifs suivants : 

Plan local d’urbanisme et son volet patrimonial au PLUi

Le territoire communal est couvert depuis décembre 2009 par un 
plan local d’urbanisme (Plu) dont la révision a été lancée en 2014 et 
approuvée en mars 2017. Ce Plu répond aux exigences législatives 
des lois portant Engagement National pour l’Environnement du 12 
juillet 2010 dite loi « Grenelle 2 » et pour l’Accès au Logement et 
un Urbanisme Rénové (ALUR) de 2014, l’une renforçant le contenu à 
caractère environnemental dans le Plu et l’autre donnant la priorité 
à l’échelon intercommunal et donnant les moyens au Plui d’être plus 
opérationnel. 

Depuis l’élaboration du Plu en 2006, la ville de Saint-Nazaire a 
progressivement renforcé son volet patrimonial. Des études et 
référentiels sur la protection du patrimoine ont complété et enrichi 
les dispositifs de protections du patrimoine : recensement et mise 
en valeur du patrimoine urbain et historique de la ville constituée, du 
patrimoine balnéaire, du patrimoine rural, du petit patrimoine de Brière, 
du patrimoine industriel et maritime. 

Par délibération de décembre 2015, les élus communautaires se sont 
engagés dans l’élaboration d’un plan local d’urbanisme intercommunal.

Dans le cadre de la dynamique Ville d'art et d'histoire, la dimension 
patrimoniale inscrite au PADD (Projet d’Aménagement et de 
Développement Durable ) vise à concilier les enjeux de protection 
des bâtis anciens remarquables devant être révélés pour notamment 
inspirer les nouveaux projets urbains, les enjeux énergétiques, et 
l’aménagement d’espaces publics de qualité et adaptés au contexte 
dans lequel ils s’insèrent. 
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Aire de Valorisation de l’Architecture et du Patrimoine

La CARENE, Communauté d’Agglomération de la Région Nazairienne 
et de l’Estuaire, a voté une délibération en 2016 mettant à l’étude une 
Aire de Valorisation de l’Architecture et du Patrimoine (AVAP), futur Site 
Patrimonial Remarquable, dans le périmètre municipal.

En 2019, l’Agglomération et la Ville lancent une étude pour la mise en 
œuvre de l’Aire de Valorisation de l’Architecture et du Patrimoine sur 
la commune de Saint-Nazaire. A travers cette politique de protection, 
de conservation et de gestion du patrimoine, le territoire se dote d’un 
outil particulièrement adapté à une gestion cohérente des enjeux de 
conservation, de préservation et de mise en valeur du patrimoine.

C’est le Cabinet Pierre & Marchant qui a été désigné pour cette étude 
suite à consultation. Pauline Marchant, architecte du patrimoine, est 
mandataire du marché accompagné de Vivek Pandhi architecte du 
patrimoine, historien et collaborateur de l'agence. Vincent Rieusset 
paysagiste de l’agence Toporama co-traitant et de Louis Serre 
géographe de SIG if technologies. Les références de l’équipe en 
matière d’AVAP sont les villes de : Coulommiers, Epernon, Meaux, 
Nevers, Cergy-Pontoise, Chaumont, Troyes.

Pauline MARCHANT est Architecte DPLG, diplômée de l’École Nationale 
Supérieure d’Architecture et de Paysage de Lille en 1999 et Architecte 
du Patrimoine diplômée de l'Ecole de Chaillot en 2013. Elle enseigne 
à l'Ecole Nationale Supérieure d'Architecture de Bretagne depuis 2013. 
François PIERRE est Architecte DPLG, diplômé de l’École Nationale Su-
périeure d’Architecture de Paris La défense en 2000.

Depuis 2017 il est Architecte de sécurité attaché à la Préfecture de Po-
lice de Paris.

Un projet de rénovation des halles de Saint-Nazaire 
et un aménagement de leurs abords est prévu  

à partir du dernier trimestre 2020. 
© Ferret Architectes.

Sans attendre l’élaboration de l’AVAP, en cours, la dynamique engagée 
à partir de la candidature Ville d'art et d'histoire a permis d’amorcer un 
virage important sur le regard porté aux patrimoines. Le chargé de la 
mise en valeur du patrimoine architectural, Mission AVAP, à la DGA Ville 
Durable, Ville de Saint-Nazaire, contribue largement depuis 2017 à un 
véritable changement de regards.

Cette rénovation permettra à ce bâtiment singulier, érigé de 1956 à 1958 
et labellisé Architecture Contemporaine Remarquable, de devenir un 
véritable lieu de rencontres et de convivialité dans la ville.
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La mise en valeur du patrimoine architectural contribue largement depuis 2017 à un 
véritable changement de regards. Les exemples se multiplient entrainant déjà une 
modification de la perception et de la lecture des architectures. Cette nouvelle dynamique 
est née dans le creuset de la candidature, notamment sur le projet AVAP qui en découle, 
suite à la recommandation de la DRAC. Ici des exemples de ravalements conformes à la 
charte de coloration et mettant en valeur les modénatures.
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Boutique rue de la Paix après suivi des recomman-
dations de la Mission mise en valeur du patrimoine 
architectural, Mission AVAP.

Boutique rue de la Paix. Après suivi des recomman-
dations de la Mission mise en valeur du patrimoine 
architectural, Mission AVAP. Le pub situé à côté est 
lui aussi une recréation avec un travail sur les grilles 
de fermeture.

Avant les travaux les modénatures  
sont masquées par des bardages.
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Le Schéma Directeur Paysager

Le Bureau d’Études Aménagement Urbain et le 
Service Espaces Verts et Propreté travaillent sur 
la réalisation d’un Schéma Directeur Paysager, se 
déclinant en trois volets. Dès 2015, une première 
phase de travail a été engagée, par la réalisation 
d’un diagnostic de l’état existant du paysage, afin 
d’identifier et de caractériser les entités paysagères 
présentes sur le territoire de Saint-Nazaire, « ville de 
confluences entre l’estuaire, l’océan, la Brière et le 
bocage ».

Dans le cadre de la candidature, cette démarche est 
enrichie de la notion des paysages du patrimoine 
(voir Tome 2).

L’Orientation d’Aménagement et de Programma-
tion spécifique Trame Verte et Bleue (OAP TVB) 

Elle décrit différentes actions permettant de ré-
pondre à quatre orientations générales : - Préserver 
les espaces agro-naturels ; - Conforter les espaces 
naturels d’agrément ; - Renforcer la biodiversité dans 
les liaisons urbaines de la nature en ville ; - Améliorer 
les continuités écologiques.

Sauvegarde d’éléments lapidaires d’architecture 
du Second Empire. Aménagement d’un dépôt. 
Opération stimulée par la candidature. 2018. 
© Florian Gaget restaurateur mandataire.

Remise en configuration d’origine du hall 
de l’Hôtel de Ville, selon les dispositions 
de Michel Roux-Spitz, après retrait des 
adjonctions des années 1980. 2019. 
© Christian Robert Ville de Saint-Nazaire.

Pêcheries en lumière. 2016. 
© Nicolas Dumez. Ville de Saint-Nazaire. 

Lors des Journées du Patrimoine, préfiguration 
de mise en lumière des pêcheries.

Le Schéma Directeur d’Aménagement Lumière

Initié en 2017, ce document cadre vise à préciser les 
principes de conception de l’éclairage public et plus 
généralement des espaces extérieurs sur le territoire 
communal. Il intègre une dimension énergétique 
(performance des appareils), de sécurisation de l’es-
pace public, mais participe aussi à la définition des 
ambiances et des paysages nocturnes de la com-
mune. La réflexion intègre également les probléma-
tiques écologiques, avec des prescriptions visant à 
limiter la gêne pour la faune évoluant sur le territoire. 

Schéma Directeur Patrimoine Immobilier

La Ville de Saint-Nazaire bénéficie d’un important 
patrimoine bâti, datant principalement de la 
Reconstruction. La Ville a engagé depuis une 
dizaine d’années de nombreuses réhabilitations 
pour remettre à niveau ce patrimoine vieillissant. Les 
charges de fonctionnement et coûts d’entretien de 
ce parc bâti représentent néanmoins des charges 
importantes. Un Schéma Directeur du Patrimoine 
Immobilier a donc été lancé en 2017 dans l’objectif 
de rationaliser la gestion du parc bâti communal et 
d’optimiser les coûts associés à son fonctionnement. 
Parallèlement la Mission Patrimoines a codifié 311 
bâtis en 3 niveaux d’intérêts patrimoniaux afin que 
les choix de sauvegarde s’effectuent aussi à partir 
de ce critère. A chaque niveau correspondent des 
protocoles d’interventions. La codification Patrimoine 
a été intégrée dans l’outil numérique de gestion 
permettant à chacun, avant toute intervention, de 
vérifier le classement communal.
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Axe 3 • Développer et structurer la création,  
les interventions culturelles et artistiques  
dans l’espace public
Les œuvres artistiques et de l’esprit contribuent à imaginer et façonner 
la ville, dans ces composantes mentales, sensibles mais également 
physiques (architecturales, urbaines et paysagères). Les interventions 
artistiques dans l’espace public construisent la ville dans son aspect 
formel et viennent interroger ses usages.

L’appropriation de la ville par ses habitants et son attractivité dépendent 
en partie de sa capacité à révéler ses espaces, son patrimoine, à animer 
ses lieux et ses paysages, ainsi qu’à y provoquer des expériences 
originales.

La présence accrue des arts plastiques et visuels dans l’espace public 
contribue à cette représentation et qualification de la ville, qu’elle 
prenne des formes éphémères ou permanentes. Les interventions 
d’artistes, ainsi que la valorisation des œuvres, dans différents endroits 
de la ville, ont vocation à se développer, tout en s’inscrivant dans  
un aménagement cohérent, afin de créer de véritables parcours de 
révélation et de sensibilisation.

Il s’agit d’affirmer cette présence de la création, des arts visuels, 
graphiques comme une signature de l’espace urbain, un mouvement 
permanent, enrichissant la ville de parcours urbains et de découverte. 

La rencontre entre patrimoine et création devient un champ en devenir. 

Un poste de Chargé-e de missions arts publics, visuels et contempo-
rains a été créé en juin 2019, suite à une mission de préfiguration. Cette 
mission sera coordonnée avec celle de l’animateur/trice du Patrimoine.

4.3.3

Cette fresque fait partie du dispositif de street art 
mis en place dans le cadre du festival Les Escales.  
Ici lors de l’édition sur Detroit en 2017.

Fresque de l’artiste américaine Ellen Rutt. 2019. 
© Christian Robert. Ville de Saint-Nazaire.
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Le programme d’actions : un projet des publics 
-

Le projet des publics Ville d'art et d'histoire se déploiera dans une 
dynamique croisée entre l’espace urbain et les sites de visite comme 
l’Écomusée, Escal’Atlantic… Il proposera des regards multiples sur 
les patrimoines en travaillant des co-productions avec les acteurs 
patrimoniaux, culturels et économiques du territoire. L’humain sera 
au cœur des attentions et des process, l’innovation, le numérique et 
la qualité des services et des équipements constitueront des axes 
conduisant les actions mises en œuvre. Le présent programme s’appuie 
sur l’expérience des professionnels acquise sur de nombreuses années. 

Cette expérience sera mise au service du projet dans un cadre de 
production renouvelé, dans une vision plus transversale répondant aux 
engagements de la collectivité établis dans la convention.

4.4.1

Les publics ciblés 
Les publics ciblés croiseront les origines géographiques, les typologies, 
les usages et les pratiques.

4.4

Pour le public local, une attention particulière sera portée :

•	 aux nouveaux habitants, actifs ou retraités, 

•	 aux scolaires, 

•	 aux jeunes et aux 18-30 ans,

•	 aux familles (parents/enfants et grands-parents/enfants).

* « L’habitouriste » mixe des pratiques habitantes et des usages  
qui s’apparentent à ceux d’un touriste venant d’ailleurs. Définition 
donnée par l’Agence d’Urbanisme de la Région Nazairienne après 
une étude sur les pratiques touristiques littorales menée en 2017.

Les locaux :  
Saint-Nazaire, 

territoire CARENE,  
Presqu'île guérandaise

La cible française

Les publics  
internationaux  

dans une stratégie  
de destination touristique

La cible régionale : 
pôle métropolitain 

Nantes-Saint-Nazaire

" Habitouristes "

Excursionnistes

Touristes

Intergénérationnels : 
jeunes publics, 
actifs, seniors, 

en famille, 
entre amis
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Les formes d’action sont déterminées en fonction des objectifs premiers : 
contenus et publics. 4 grandes typologies : 

M É D I AT I O N

découvrir les thématiques ; approcher les lieux par le biais d’actions de 
médiation présentielle (visite guidée, visite sensorielle, médiation pos-
tée, ateliers, etc.) ou autonome (livrets ou parcours jeux, etc.)

D I F F U S I O N

diffusion de formes artistiques existantes (cinéma, spectacles, arts plas-
tiques, etc.) en lien avec les thématiques et en résonnance avec l’esprit 
des lieux

Actions en partenariat avec des acteurs culturels

C R É AT I O N

commandes ou production de formes artistiques (exposition, œuvre lit-
téraire, théâtre, danse, etc.) ou ludiques (escape game, serious game,…) 
en lien avec les thématiques et en résonnance avec l’esprit des lieux

Actions en partenariat avec des acteurs culturels

F O R M AT I O N

formes permettant d’approfondir les thématiques : conférences, col-
loques, stages, master class, etc.

Il s’agira de : 

•	 Regarder, étudier les patrimoines sous plusieurs angles : historique, 
technique, sociologique, artistique. L’approche sera pluridisciplinaire : 
les patrimoines sont considérés dans une lecture polysémique. 

•	 Connaître les publics à partir d’analyses quantitatives et qualitatives 
qui cernent leur approche du patrimoine et leurs personnalités.

•	 Créer les rencontres et faire que la découverte des patrimoines soit 
facteur d’échanges, de convivialité, de lien social. Placer l’humain au 
cœur des approches.

•	 Développer des narrations motivantes sans concession sur la di-
mension scientifique. Les actions développeront un angle spécifique 
adapté au public cible et cultiveront autant la singularité du regard 
que l’universalité du propos.

•	 Respecter les compétences métiers et les compétences publiques 
des différents acteurs valant pour un respect des commissariats 
respectifs.

Visite de l'église Sainte-Anne lors des journées du patrimoine. 
© Christian ROBERT. Ville de Saint-Nazaire.

Appropriation du patrimoine par la visite classique mais aussi par 
l’échange autour des documents de famille.
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4.4.2

Les grands paramètres 

quatre éléments de contexte à prendre en compte : 

1.	 Pour le public, les actions s’exercent sur un temps essentiellement 
de loisirs ou sur le temps scolaire.

2.	 Elles se traduisent par des expériences alliant émotion, plaisir et 
raison, librement consentis.

3.	 Elles s’inscrivent dans une démarche culturelle exigeante.

4.	 Le tourisme est un des vecteurs vers les publics ; il permet, en 
organisant la rencontre entre le patrimoine et le public, de faciliter la 
rencontre, d’offrir de nouveaux points de vue.

quatre axes : 

1.	 Une démarche exigeante, fondée sur la connaissance, à l’écoute des 
habitants-citoyens. Une attention forte à la transmission. Le projet 
des publics est porteur de valeurs de respect des patrimoines et des 
publics, d’éducation, d’émancipation.

2.	 Une posture d’attention à l’intergénérationnel. 

3.	 Une attention soutenue à l’intégration des publics en s’appuyant sur 
des outils d’intégration et facilitateurs.

4.	 Un choix d’outils de médiation pour répondre aux attentes et dé-
marches des publics. Les offres de tourisme de patrimoine seront 
aussi pensées pour les habitants. Le patrimoine doit être une dyna-
mique de rencontres et de rendez-vous.

sept objectifs transversaux

Le projet des publics visera à faciliter et à organiser la rencontre entre 
les publics et le patrimoine en plaçant les premiers au centre de la 
démarche. Il s’appuiera à la fois sur les objectifs culturels définis et sur 
l’observation des publics. Les objectifs du projet des publics sont :

1.	 la connaissance, 

2.	 la compréhension et la lecture du patrimoine, 

3.	 le partage et l’appropriation de la notion patrimoniale, 

4.	 la prise de conscience de sa valeur, 

5.	 l’appropriation par les services de la collectivité, 

6.	 la valorisation avec, et pour, les habitants, 

7.	 la protection des patrimoines.

Création artistique Eloge du geste dans le cadre des journées  
du patrimoine 2019. Danse et calligraphie aux Abeilles.

© Martin LAUNAY. Ville de Saint-Nazaire.

Danse, calligraphie et patrimoine. YaYu Laï et Joseph Léger réinterprètent 
deux œuvres du patrimoine : la fresque « Port de Saint-Nazaire » (1933)  

de la première école Jean Jaurès, Madeleine Massonneau et la mosaïque  
« Hymne au Travail » (1958) de l’église Sainte-Anne, Paul Colin.20/09/2019. 
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4.4.3

Le plan d’action : déclinaison des offres et des dispositifs

4.4.3.1

En direction des habitants et des professionnels

> Des visites-découvertes thématiques,  
des conférences organisées toute l'année :

1.	 Mettre en lumière les grands continuums du patri-
moine bâti : le patrimoine d’avant-guerre (Art Déco 
et Art Nouveau…), la Reconstruction, l’industrie-le 
port, le rural-agricole ;

2.	 Le patrimoine immatériel, histoire du dévelop
pement de l’éducatif, notamment dans les domaines 
des arts et des sports. Une attention particulière 
sera portée vers l’éducation populaire, son his-
toire, son développement, ses héritages... ;

3.	 Sensibiliser aux patrimoines des différents quartiers ; 

4.	 Affirmer le lien entre collections du Musée de 
France et le territoire nazairien.

Dans la ville, le numérique permettra l’autonomie et 
la liberté des visiteurs grâce à des parcours ou des 
bornes accessibles librement, il restera avant tout 
une modalité de découverte du territoire.

Dans les sites de visite, le numérique sera inclus au 
sein du parcours du visiteur, informatif, interprétatif, 
ludique, parfois « magique », il offrira des modes 
d’appropriation des contenus riches et diversifiés 
selon les publics. Dans les sites, il sera avant tout un 
outil combiné avec d’autres types de dispositif de 
médiation.

> Des actions originales organisées en relation 
avec l’actualité nationale et locale 

de l’architecture et du patrimoine (Journées 
européennes du patrimoine, Rendez-vous  
aux jardins, Semaine ou Mois de l’architecture, 
Journées nationales de l’architecture…).

La Ville est riche de fonds d’architectes comme 
les fonds Le Maresquier (architecte en chef de la 
Reconstruction), Dommée (famille d’architectes très 
actifs des années 1920 aux années 1960), Baizeau, 
qui composent un ensemble assez remarquable. 
Jusqu’ici, ils ont été peu exploités. Ils comportent 
aussi de remarquables maquettes du ministère de 
la Reconstruction et de l’Urbanisme en cours de 
restauration. Ces maquettes serviront de supports 
de médiation dans le cadre du CIAP, sous une forme 
de copies manipulables.

Maquette Office des Habitations à Bon Marché. 
Groupe Toutes Aides. Noël Le Maresquier  
chef de groupe. Quilgars, Chaney, Foy, Vardguer, 
architectes d’opération. 
© Archives municipales. Saint-Nazaire.

La reconstruction a laissé une masse  
importante de fonds documentaires.  
Pour partie, ils ont pu être protégés au gré  
des opportunités de cessions d’activités et  
de liens avec la Ville. Pour l’essentiel, ils sont  
aux Archives municipales et à l’Écomusée.
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En 1966, le célèbre Guide Bleu Bretagne 
 invite les touristes à parcourir  

Saint-Nazaire, son architecture de la  
Reconstruction, sa gare, ses avenues. 

C’est à bord d’un bus Chausson de 1962, 
qu’ont embarqué, durant les Journées 

du Patrimoine, les visiteurs pour revivre 
cette visite « en direct ». L’itinéraire suivi 

est celui du guide. La mise en perspective 
était de montrer comment cette 

architecture aujourd’hui souvent encore 
décriée était alors un sujet de découverte 

touristique, donné en exemple. Et 
d’entamer avec les visiteurs une réflexion 

de fond : sur l’évolution de la perception 
de la période. Ville de Saint-Nazaire.

Afin de toucher différentes classes d’âges, 
différentes typologies (« avertis », « non avertis ») 
ou différentes sociologies de public, le service 
favorisera les partenariats avec des acteurs de 
terrain comme les associations, les maisons de 
quartier ou les autres équipements institutionnels 
(médiathèque, École d’Arts) et veillera à diversifier 
les formes de ses actions : expositions, lectures, 
webdocumentaires, articles, ateliers, visites, actions 
dans le cadre des Parcours d’Éducation Artistique 
et Culturelle (PEAC).

L’objectif est notamment que le travail de recherche 
réalisé pour chaque sujet puisse être capitalisé et 
réinvesti par les publics qui le souhaitent, dans une 
démarche d’autonomie.

Cela sera le rôle du futur portail Web des Archives 
municipales.

Un portail Web donnera en effet accès aux ressources 
et aux contenus produits par le service. Il permettra 
aux internautes de connaitre les sources disponibles 
sur un sujet, de consulter de chez soi les documents 
en ligne, de découvrir des thématiques développées 
par le service ou de s’informer sur l’actualité du 
service. 

Il sera complémentaire du portail Web-Patrimoine 
Muséal, centré sur les collections du Musée de 
France. Les 2 outils, développés selon les ressources, 
protocoles et métiers propres à ces 2 compétences 
publiques, seront par la suite accessibles via un 
portail commun : « Patrimoine de Saint-Nazaire » (titre 
indicatif), qui sera labellisé Ville d'art et d'histoire. 

Dans un premier temps, 2020 - 2021, des renvois 
permettront de naviguer d’un portail à l’autre.
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> Des actions de sensibilisation à la qualité  
de l’architecture, du patrimoine, du paysage : 

Les équipes proposeront une diffusion des travaux 
de recherche sous la forme « d’enquêtes Patri-
moine ». Les objectifs, définis avec la Région Pays 
de la Loire (Inventaire), seront : 

•	 Objectif 1 • Faire découvrir ou redécouvrir  
des patrimoines bâtis, des styles, des formes 
d’architecture et sensibiliser le public à sa  
préservation et à son rôle en la matière.

•	 Objectif 2 • Faire découvrir les fonctions et les 
métiers de la recherche, avec mise en situation.

•	 Objectif 3 • Resituer cette démarche dans  
la notion de Ville d'art et d'histoire, au centre  
de laquelle on trouve les habitants et leurs 
patrimoines.

C’est à partir de ces Enquêtes Patrimoine que se 
développeront la médiation sur les architectures 
et la nécessité d’aborder les rénovations en tenant 
compte des formes, matériaux, dessins… Chaque 
enquête sera accompagnée d’un conseil sur le 
terrain notamment des professionnels intervenant 
sur l’AVAP. Des tests ont eu lieu en 2019. 

Des itinéraires sur les réalisations récentes ou 
projets seront proposés, intégrant aussi l’histoire 
des rénovations, réhabilitations, restaurations en 
montrant que des actions différentes sont possibles 
selon les contextes et les valeurs patrimoniales. 
Ce sujet sera particulièrement en résonnance avec 
l’AVAP.

Exemple de sensibilisation des habitants : chaque mois  
une page du journal municipal est consacrée à la candidature  
en mettant en exergue un patrimoine à sauvegarder.  
Ici la rénovation des premiers HLM de la Reconstruction. 
© Ville de Saint-Nazaire
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« Chasseurs de patrimoine ». Ce grand jeu de plateau  
mené par un médiateur a été conçu par le pôle patrimoine  
de Saint-Nazaire Agglomération Tourisme. 

Il porte sur la notion de patrimoine, ce que regroupe ce dernier, 
ses champs élargis et dans quelle mesure il peut nous concerner 
à différentes échelles. La médiation et le discours sont développés 
dans une optique de jeu de rôle et de jeu de plateau.  
Les participants deviennent membres d’une instance  
chargée de coopérer pour reconnaître et élire le patrimoine  
de la ville de Saint-Nazaire. 

En complément du jeu « Chasseurs de patrimoine »,  
des questions relatives à la considération du patrimoine  
ont été posées aux visiteurs dans le hall de l’Écomusée. 

Ces actions entreprises dans le cadre de la candidature Ville  
d’Art et d’Histoire permettent d’alimenter une base de données  
afin de mieux cerner les perceptions et les attentes des visiteurs.
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> Des visites de chantiers, (monuments historiques  
ou chantiers de fouilles archéologiques, nouvelles réalisations 

architecturales…) en lien étroit avec la Direction Régionale  
des Affaires Culturelles :

Du point de vue archéologie, la Ville s’appuiera notamment sur les 
compétences avérées du Groupe Archéologique de Saint-Nazaire. 
Membre du Conseil du Patrimoine, le Groupe Archéologique a pris le 
nom de G.A.S.N. (Groupe Archéologique de Saint-Nazaire) en rejoignant 
la Maison de Quartier de Kerlédé en 1985.

Enquête Patrimoine proposée dans le cadre de la candidature. 
Ancienne École Jean Jaurès. Travaux de restauration. Apprendre  
à lire les architectures et partager les méthodologies de terrain 
des chercheurs. Sensibilisation à la sauvegarde. 2019. 
© Ville de Saint-Nazaire

> Des cycles de formation et d'information sur l’architecture,  
les patrimoines et le paysage :

Ces formations sont intégrées au projet d’entreprise Saint-Nazaire 
Agglomération Tourisme pour les équipes de médiateurs.

Elles sont prévues en formation interne pour les agents municipaux 
sur des temps dédiés. Tout comme une présentation historique et 
patrimoine de la Ville pour tout nouvel arrivant dans le cadre de 
son parcours d’accueil et d’intégration. Le label sera un sujet de la 
découverte. Ce point est déjà effectif depuis 2018.

Formation et sensibilisation des agents municipaux.  
Ici découverte des fondations de l’église Saint-Gohard. 
© Ville de Saint-Nazaire

148

 D
O

S
S

IE
R

 D
E

 C
A

N
D

ID
A

T
U

R
E

 V
IL

L
E

 D
’A

R
T

 E
T

 D
’H

IS
T

O
IR

E



> Des actions de sensibilisation auprès des habitants de quartiers en collaboration 
avec les responsables des maisons de quartiers, des centres sociaux,  

des associations, les services en charge de l’urbanisme, de la politique de la ville….

•	 Conseils de Quartiers

Les six conseils de quartiers et les deux conseils citoyens sont devenus Conseils 
citoyens de quartiers et voient l’autonomie des habitants renforcée. Le mandat dure 
trois ans, de 2018 à 2020. Puis de 2020 à 2023.

Trois conseils travaillent sur le patrimoine et souhaitent se resituer dans la démarche 
Ville d'art et d'histoire dans le cadre du mandat actuel :

	– Préserver et diffuser la mémoire du patrimoine du quartier de Saint-Marc sur Mer,

	– Définir les lieux incontournables et travailler avec le groupe « Histoire et mémoire » 
de la Maison de quartier Immaculée-Beauregard,

	– « Les 4 saisons de mon quartier » : aide à la découverte culturelle et patrimoniale du 
centre-ville à partir des architectures « cachées », secrètes.

•	 Dans les quartiers en renouvellement urbain de Saint-Nazaire, un atelier mobile ira à la 
rencontre des habitants pour animer la concertation et informer sur les projets et leur 
avancée. Cet accueil convivial stimule les échanges, y compris avec des personnes 
peu enclines à s’impliquer dans la participation citoyenne. Cette action lancée en 2018 
est elle aussi en phase de préfiguration.

Carte des quartiers de Saint-Nazaire.  
Avec les limites des Conseils de quartiers.
© Ville de Saint-Nazaire

Fresque de Jinks Kunst. Quartier de 
Méan-Penhoët. 2019. 
© Martin Launay Ville de Saint-Nazaire. 

Itinéraire de « révélation patrimoniale » 
du quartier inventé par les habitants avec 
l’aide de production de Saint-Nazaire 
Agglomération Tourisme. Cet itinéraire 
porté par le système Baludik permet des 
visites en autonomie via un smartphone.

Banc réalisé par le conseil du quartier au Petit Maroc,  
offrant un espace de regard vers la base sous-marine. 2018
© Martin Launay Ville de Saint-Nazaire. 
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4.4.3.2

En direction des jeunes publics et scolaires

Les parcours d'éducation artistique et culturelle dans le cadre de la 
politique Ville d'art et d'histoire

Depuis 2002, renouvelée en 2010, la Ville de Saint-Nazaire a défini  
sa politique éducative à travers l’élaboration concertée et l’adoption  
du Projet éducatif local : « L’éducation, l’affaire de tous, une ambition 
pour chacun ».

Ce document cadre irrigue l’ensemble des actions éducatives mises en 
œuvre par les services municipaux et les acteurs locaux qui ont bien 
voulu y adhérer, de la petite enfance à la jeunesse (0 à 25 ans), sur tous 
les temps de vie des enfants et des jeunes (scolaires, périscolaires et 
extrascolaires).

Sur cette base, depuis 2010, la Ville de Saint-Nazaire a pu revoir des 
pans entiers de sa politique éducative avec principalement, une 
redéfinition de ses orientations en faveur de la jeunesse (12-25 ans) avec 
en particulier la création d’un lieu dédié aux 15-25 ans dénommé La 
Source, le passage à la semaine de 4,5 jours dès septembre 2013.

La mise en place de la semaine de 4,5 jours se caractérise à Saint-
Nazaire par :

•	 un temps péri-éducatif de 3 X 1 heure les lundis, mardis et jeudis

•	 un accès gratuit soumis à une inscription préalable pour les familles 

•	 l’obligation de participer à tous les temps (sauf motifs dérogatoires) 
entre deux périodes de congés scolaires

•	 la participation moyenne d’environ 85 % des enfants scolarisés

•	 une répartition quasiment équivalente entre les écoles situées  
en REP plus et les autres

•	 le développement de nombreuses activités en lien avec des acteurs 
associatifs culturels

•	 un coût net par enfant estimé à 300 €/an soit un coût global  
pour le budget municipal d’environ 1,6 M€

1 • Actions dans le temps scolaire

La politique éducative sur le temps scolaire a été profondément revue 
avec la mise en œuvre des PEdT, des PEAC qui mobilisent tous les 
acteurs culturels locaux et Saint-Nazaire Agglomération Tourisme (voir 
plus bas). 

La recherche d’une meilleure appréhension par les enfants de leur envi-
ronnement patrimonial dans une acceptation large s’exprime par la mise 
en place, depuis deux ans, des croisières-découverte CM2.

Cette opération permet à tous les enfants scolarisés dans ce niveau de 
classe en établissement public ou privé de découvrir Saint-Nazaire à bord 
d’un bateau.

Lors de la première année, en 2018, c’est le littoral portuaire qui a été mis 
à l’honneur. En 2019, c’est le littoral urbain qui a été montré et expliqué aux 
enfants. Ces croisières sont travaillées avec Saint-Nazaire Agglomération 
Tourisme et concernent environ 750 enfants. 

La politique Action Éducative est bien engagée et donne des résultats 
reconnus par l’ensemble des acteurs. 

A destination des écoles primaires publiques :

Les parcours d’éducation artistique et culturelle s’adressent à tous 
les enfants des écoles publiques de la ville de Saint-Nazaire et font 
l’objet d’un Contrat Local d’Éducation Artistique (CLEA) co-signé par les 
ministères de l’Éducation nationale et de la Culture.

Dans une volonté de réfléchir collectivement aux questions d’éducation, 
la Ville de Saint-Nazaire rassemble différents acteurs pour partager des 
points de vue différents mais souvent complémentaires : les acteurs du 
champ scolaire (enseignants, conseillers pédagogiques, inspecteurs), 
de l’éducation (direction éducation, animateurs), de la culture et du 
social (maison de quartier etc.). Dans chaque école, un projet est co-
construit par les différents partenaires éducatifs et culturels autour 
d’un axe (une thématique ou une problématique) qui prend appui sur le 
projet d’école et que les actions culturelles proposées viennent nourrir.
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Dix structures culturelles locales prennent part pleinement à cette dé-
marche d’éducation artistique impulsée par la Ville de Saint-Nazaire : 
Beaux-Arts Nantes-Saint-Nazaire, Le Grand Café, la médiathèque, le 
conservatoire, le service des Archives de la Ville de Saint-Nazaire, Athé-
nor – CNCM, Le Théâtre – Scène nationale de Saint-Nazaire, le VIP, l’Éco-
musée et l’Atelier Mobile, (outil de médiation du projet de Renouvelle-
ment urbain). Ces structures représentent une trentaine d’acteurs sur le 
terrain. Ce partenariat entraine des collaborations et habitudes de travail 
nouvelles, favorise les projets qui permettent la rencontre de plusieurs 
champs artistiques, favorise la création de projets issus de plusieurs 
champs artistiques (musique, danse, théâtre, patrimoine, arts visuels…).

Le CLEA arrive à terme en septembre 2020. Aussi, en 2019/2020, une éva-
luation de la démarche sera menée pour enrichir et servir de base à l’écri-
ture d’un nouveau contrat de partenariat. Une réflexion sur son extension 
vers le niveau secondaire (collèges et lycées) en associant les partenaires 
compétents (Département et Région) sera entreprise à cette occasion. 
L’ensemble des actions inhérentes à la candidature Ville d'art et d'histoire 
seront bien sûr poursuivies au-delà des termes du CLEA.

Nombre de projets menés ont un volet patrimonial : l’architecture, la 
spécificité portuaire et/ou de ville du littoral, la découverte du quartier 
autour de l’école… D’autres abordent la question par une autre entrée : 
le voyage, l’univers de Jacques Tati… Si l’Écomusée, les Archives et 
l’Atelier Mobile portent prioritairement ces projets, d’autres structures 
comme Le Grand Café (centre d’art contemporain d’intérêt national) y 
participent également (par la découverte de la Suite de triangles de 
Varini et du Jardin du tiers paysage de Gilles Clément par exemple). Une 
trentaine de classes (sur 100) participe à des projets patrimoine chaque 
année.

La démarche des parcours favorise la transversalité et la porosité entre 
les arts et les patrimoines. Cette transversalité permet aux enfants de 
faire des liens entre différents domaines artistiques et patrimoniaux, fa-
vorisant ainsi leur appropriation. Elle permet également à l’ensemble 
des professionnels (culturels, éducatifs, sociaux) et à la communauté 
éducative qui participe à la réalisation des projets de s’enrichir, de s’ou-
vrir, de connaître les propositions des autres équipements.

« Musée en cours, portrait d’enfance ». 
PEAC multipartenarial, sous pilotage 
Écomusée. Les enfants ont créé à partir 
de leurs objets préférés un musée com-
prenant toutes les phases de la muséo-
logie. Inventaire. Récolement. Réserve. 
Exposition. Médiation. 

Les domaines abordés :

•	 Patrimoine végétal et naturel

•	 Patrimoine des collections et du mobilier

•	 Patrimoine industriel et portuaire, des ponts et des passages

•	 Ville des savoir-faire et innovations

•	 Ville des patrimoines venus d’ailleurs

•	 Ville des voyages et des passages

•	 Les arts en ville

Dans le cadre du projet Ville d'art et d'histoire le domaine du patrimoine 
architectural et urbain sera renforcé y compris sur des volets 
contemporains.
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Le quartier « Ville-Ouest » de Saint-Nazaire a été retenu pour devenir 
une « Cité Éducative ». 

Un label que le gouvernement va remettre à 80 quartiers à travers la 
France. Des quartiers d'habitat social de plus de 5000 habitants et qui 
présentent des dysfonctionnements urbains et scolaires. Testé depuis 
2017 dans l'Essonne, ce dispositif va permettre de débloquer des 
moyens pour créer des postes d'enseignants, de médecins scolaires, 
l'ouverture de petites sections de maternelle... mais aussi des centres 
médico-pédagogiques et un accès aux sports gratuit.

2 • Actions en temps périscolaire

Un des objectifs de ces parcours est de rechercher des synergies, des 
développements et des articulations entre les actions menées sur 
le temps scolaire et les actions menées sur le temps péri-éducatif, 
périscolaire, extrascolaire et le temps libre, notamment en partenariat 
avec les Maisons de Quartier et les autres acteurs du champ social 
concernés par la Politique de la Ville. Dans ce cadre, une attention 
particulière sera portée aux 9 écoles situées dans les quartiers 
prioritaires (renfort des actions qui se déroulent sur le hors temps 
scolaire tissant des liens avec les familles…)

3 • Actions sur le hors temps scolaire 

Même si les parcours sont prioritairement dédiés aux enfants des écoles 
primaires publiques de la ville, il existe une forte volonté de sensibiliser 
les familles et au-delà les habitants des quartiers où se trouvent les 
écoles. C’est pourquoi, les temps de valorisation des projets sont mis 
en œuvre dès que possible. Les expériences des années précédentes 
s’avèrent précieuses en la matière.

Dans le champ du patrimoine, ces temps peuvent prendre la forme 
d’une exposition des réalisations (expériences acquises : dans l’école, 
à l’Écomusée, dans la base sous-marine), mais aussi de formes 
théâtrales ou dansées en extérieur (expériences acquises : l’avenue de 
la République, le Jardin des Plantes, le front de mer, le toit de la base 
sous-marine). Ils permettent, au-delà de la présentation du projet, de 
faire découvrir aux familles des lieux du patrimoine nazairien. 

Le partenariat avec les Maisons de Quartier permet également de faire 
résonner les projets à l’échelle d’un quartier (collaboration suivie avec la 
Maison de Quartier de Méan Penhoët : les familles visitent les chantiers 
avec Saint-Nazaire Agglomération Tourisme et participent à des ateliers 
plastiques…)

Certains projets sont aussi les prémices d’une concertation avec 
les habitants par l’Atelier Mobile dans le cadre du PRIR (Programme 
de Renouvellement urbain d’Intérêt Régional). Les enfants donnent 
leur avis sur des propositions d’aménagements et/ou imaginent des 
aménagements urbains de proximité. Leurs propositions servent de 
préambule de la concertation.

4 • Actions en direction des jeunes en situation spécifique

L’IME Clémence Royer est associé à l’ensemble de la démarche PEAC, 
souvent en inclusif. La Ville compte 6 ULIS (Unités Localisées pour 
l’Inclusion Scolaire). Toutes les ULIS sont intégrées dans la dynamique 
soit en projet inclusif avec les autres établissements soit en projet 
spécifique selon des demandes. 

Action PEAC. Découverte et appropriation de l’œuvre 
« Saint-Nazaire, Suite de triangles » de Varini.
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« Ma ville dessinée ». Opération de découverte des architectures par les jeunes de la mission Jeunes en Ville. 
Artiste britannique Emma Burr. 2018/2019. Opération mise en place dans le cadre de la candidature afin de sen-
sibiliser le groupe leader de l’animation de la structure à la démarche. Ici la Soucoupe, inscrite aux Monuments 
historiques en juin 2019.

« Ma ville dessinée ». L’opération souhaitait sensibiliser les jeunes participant à 
la candidature. Le scénario de l’opération, sur 18 mois, était le suivant : les jeunes 
accueillaient Emma Burr, artiste britannique, à découvrir Saint-Nazaire. Ils inventaient 
pour elle des itinéraires de découverte. Elle leur dessinait leurs lieux favoris et les 
accompagnait ensuite dans leur propre appropriation dessinée des architectures.  
Enfin, ensemble ils ont conçu une exposition présentée à l’Hôtel de Ville. 
© Ville de Saint-Nazaire.

5 • Offre d’EAC en réseau avec d’autres établissements culturels 

Tous les projets sont élaborés et menés en partenariat entre les 10 
structures citées plus haut (une trentaine d’acteurs sur le terrain qui 
coordonnent leurs actions). 

6 • Formation des acteurs du monde de la jeunesse

Chaque année des formations mixant différents publics (enseignants, 
acteurs culturels, animateurs) sont proposées. Un partenariat 
dynamique a été mis en place entre la Mission Patrimoines et La 
Source, structure de portage des projets des jeunes. Dans le cadre de 
la candidature Ville d'art et d'histoire une action a été mise en place 
autour de l’appropriation des architectures de la ville par le dessin. 
Cette expérience servira de base au développement de futurs projets. 
Ces actions concernent aussi bien les animateurs de la structure que 
les jeunes participant régulièrement aux ateliers qui deviennent eux 
mêmes des porteurs d’information et des diffuseurs. 
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4.4.3.3

En direction des touristes

La SPL Saint-Nazaire Agglomération Tourisme a été créée à l’initiative 
des deux actionnaires fondateurs que sont la Ville de Saint-Nazaire et 
Saint-Nazaire Agglomération (CARENE), afin d’adapter la mise en œuvre 
de la compétence tourisme selon la loi NOTRe et ainsi impulser une 
politique touristique et patrimoniale nouvelle.

Les missions de la SPL Saint-Nazaire Agglomération Tourisme sont 
spécifiées par une Délégation de Service Public (DSP) unique ; la 
CARENE agissant en tant que coordinateur du groupement d’autorités 
concédantes avec la Ville de Saint-Nazaire : 

•	 la mise en œuvre des missions de l’Office de Tourisme intercommunal 
de la CARENE,

•	 l’exploitation des équipements touristiques d’intérêt communautaire,

•	 la connaissance, la conservation des collections et des fonds 
patrimoniaux de la Ville de Saint-Nazaire ainsi que la mise en valeur 
du patrimoine de la Ville, incluant la gestion de l’Écomusée de  
Saint-Nazaire.

La SPL Saint-Nazaire Agglomération Tourisme propose une offre de 
visites riche et diversifiée : 3 sites de visite, des visites d’entreprises 
industrielles, des visites de ville, des croisières-découvertes, des visites 
nature, une programmation culturelle pour s’approprier le patrimoine 
urbain et, depuis février 2019, EOL, le premier équipement en France 
dédié à l’éolien en mer. Désignée sous la marque Saint-Nazaire 
Renversante, cette offre autour du port de Saint-Nazaire, développée 
depuis 2000, a déjà attiré plus de 4 millions de visiteurs. 

Au-delà de la connaissance et de la pratique des publics, que ce soit  
sur le territoire par le biais de l’Office de tourisme intercommunal, dans 
les sites de visite Écomusée, Escal’Atlantic, Espadon, la SPL développe 
une programmation culturelle. 

Dans le cadre de Ville d'art et d'histoire, cette programmation aura  
en termes de visitorat les objectifs suivants au bénéfice de l’ensemble 
du projet :

Croisière découverte de la ville. 
Saint-Nazaire Agglomération 

Tourisme. Des découvertes origi-
nales et fortes du territoire. 

1.	 Faire venir de nouveaux publics

2.	 Fidéliser les publics acquis

3.	 Accroître la fréquentation

4.	 Favoriser le bouche-à-oreille

5.	 Faire parler du territoire

6.	 Conforter les « ailes de saison » (avril mai / octobre).

Les offres seront conçues tant pour les habitants que pour les touristes 
dans une logique de rencontre, d’échanges et partant de l’idée qu’un 
touriste avant d’être « touriste » est un visiteur. Un touriste venu de 
loin peut avoir des pratiques très proches d’un Nazairien. À l’inverse 
un touriste peut être un visiteur éloigné du patrimoine tout comme un 
habitant qui n’a pas l’habitude de cette pratique culturelle. 

En revanche, il va de soi que les moyens de communiquer, d’informer, 
d’inviter, de convaincre n’emploient pas forcément les mêmes canaux 
de communication. Ils seront donc adaptés aux situations.
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Visite découverte de la base sous-marine. 
La base comme monument de l’histoire 
européenne.
© Saint-Nazaire Agglomération Tourisme

Visite découverte des algues. Nouvelle 
visite expérimentale sur la sensibilisation 
à la biodiversité atlantique.
© Saint-Nazaire Agglomération Tourisme
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Les partenaires du projet
-
4.5.1

Les partenaires du projet des publics
Les partenaires présentés ici sont des partenaires avec qui les actions 
sont déjà en place. Elles pourront évoluer au fur et à mesure du 
déploiement de la politique Art et Histoire.

La Région Pays de la Loire développe la compétence publique de 
l’Inventaire du Patrimoine culturel. Une convention signée et en cours, 
précise l’ensemble de la démarche et le principe du financement (règle 
des 50/50). S’achevant fin 2020, il sera mis à l’étude une convention 
n°3 qui portera plus spécifiquement sur les actions de diffusion et 
d’appropriation des données de l’Inventaire par les publics. La phase 
expérimentale de cette diffusion débute au printemps 2019 et sera 
poursuivie en 2020.

Le Conseil départemental développe une longue coopération avec la 
ville tunisienne de Mahdia. Saint-Nazaire, engagée depuis 1994 dans 
cette coopération, notamment sur la sauvegarde des patrimoines et le 
conseil sur le tourisme culturel de patrimoine, entend poursuivre cette 
démarche dans le cadre du label. La démarche (bilan et méthodologie) 
a été intégrée dans le nouveau Vadémécum « Patrimoine et coopération 
internationale », publié par l’association Sites & Cités remarquables de 
France, sous l’égide du ministère de l’Europe et des Affaires étrangères. 
Le Gouvernorat de Mahdia soutient officiellement la démarche de 
candidature de Saint-Nazaire au label Ville d'art et d'histoire (lettre 
jointe en annexe n°1). 

Le Parc naturel régional de Brière. Jusqu’à une date récente, les équipes 
respectives Ville de Saint-Nazaire et PNR de Brière ont peu dialogué  
sur les champs patrimoniaux. Il s’agira de passer à une nouvelle 
étape. Après une phase de découverte mutuelle, il faudra établir une 

4.5

plateforme de coopération pour donner corps à des programmations 
communes, afin d’offrir aux publics une vision élargie du territoire sous 
l’angle des patrimoines. Des sujets communs sont déjà identifiés :

•	 l’eau et sa gestion, dont le Brivet,

•	 l’histoire de la construction navale et des techniques, bois et métal,

•	 la sociologie briéronne et son rapport avec les industries nazai-
riennes. L’histoire connexe des représentations mutuelles et des 
mobilités dans l’aire géographique Loire / Vilaine,

•	 l’adaptation de l’habitat aux normes d’habitabilité moderne sans en 
altérer les qualités patrimoniales est une problématique commune 
sur laquelle existe déjà une plateforme de réflexion et d’écritures de 
normes via le PLUI (cf. chapitre dédié). 

Associations Patrimoine, notamment celles du Conseil du patrimoine 
(qui se réunit 5 fois dans l’année) ;

Les maisons de quartier.
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Les partenaires du projet éducatif
•	 Acteurs culturels municipaux : le Grand Café - LiFE, conservatoire,  

médiathèque, service des archives, Atelier Mobile ;

•	 Acteurs associatifs ou/et en délégation : Athénor - Scène Nomade, Le 
Théâtre Scène nationale de Saint-Nazaire, le VIP, Beaux-Arts Nantes -  
Saint-Nazaire, Saint-Nazaire Agglomération Tourisme – Écomusée ;

•	 Des artistes : entre 20 et 30 invités chaque année ;

•	 Acteurs institutionnels signataires du Contrat Local d'Éducation Artis-
tique et culturelle (CLEA) : DRAC et Éducation nationale (à tous les 
niveaux : rectorat, académie, circonscription, direction des écoles, 
professeurs) ;

•	 Acteurs éducatifs : direction éducation (référents du Projet éducatif 
de territoire (PeDT), responsables d’unités, responsables de sites, 
animateurs) ; 

•	 Acteurs sociaux : Mission Vie des quartiers et Contrat de ville (conseil 
citoyen de quartier), responsables et animateurs des Maisons de 
quartier, associations (Unis-Cités, associations de quartier, associa-
tions de parents d’élèves). 

Touristes à la réserve Pierre Constant  
lors d’un atelier de carottage. 2016.
© Martin Launay. CARENE.

Les partenaires institutionnels et parapubliques  
au cours de l’élaboration, de l’étude et du suivi  
de la mise en œuvre de l’aire de valorisation  
de l’architecture et du patrimoine – AVAP
DRAC & UDAP : suivi règlementaire du dossier de création de l’AVAP et 
de la validation des critères, élaboration du périmètre et du règlement 
d’application.

Agence d’Urbanisme de la Région de Saint-Nazaire - ADDRN : 
accompagnement dans la réflexion sur l’intégration du projet dans le 
cadre du dispositif du programme « Action Cœur de Ville » porté par le 
ministère de la Cohésion des territoires, dans lequel le dispositif d’AVAP 
s’intègre en tant qu’opérationnel sur les politiques patrimoniales et 
d’urbanisme.

CAUE : partenaire pour les conseils apportés aux particuliers ainsi qu’aux 
collectivités, et son expertise des territoires dans l’accompagnement des 
politiques publiques en termes d’habitat, de paysage et d’urbanisme.

Sites & Cités remarquables de France : association de soutien et 
support aux thématiques patrimoniales et notamment à la valorisation, 
promotion et dynamisation des centres-villes, par l’animation d’ateliers, 
de conférences, de débats, de rencontres, de colloques auprès des 
institutions et des collectivités avec la participation d’élus et de 
techniciens. 

4.5.2

4.5.3
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4.6

Le CIAP : Centre d’Interprétation de l’Architecture et du Patrimoine
-
4.6.1

Les fondamentaux pour Saint-Nazaire
Il s’agira de marquer la Ville d’un lieu singulier, attractif, centripète et 
centrifuge. 

Le CIAP devra :

•	 attirer et diffuser ;

•	 être un outil pour les habitants, mais aussi un vecteur de rayonnement ;

•	 traduire une ambition, une mutation de la ville, un projet de ville ;

•	 être avant tout fondé sur des usages, pas sur « une nature d’équi
pement » ou une problématique de gestion. 

Il exposera clairement que Saint-Nazaire a changé d’époque. Elle 
n’est plus la ville « sans patrimoines », vécue comme « complément »  
des grandes entreprises. Elle est un sujet en soi. Le centre sera un 
lieu d’appropriation, de conviction, de reconnaissance, de réflexion, de 
débats, etc. 

Le CIAP doit trouver sa place dans les usages de la ville par les habitants 
et les visiteurs. Il doit être un carrefour. Un point de convergence et 
de rediffusion. Spatialement mais aussi en usages. À ce titre, il sera 
partenarial. Il sera animé et piloté dans une culture de la transversalité et 
de la mutualisation des moyens, des ressources, des programmations. 

Le CIAP sera un projet politique : donner une visibilité forte à l’action 
entreprise. 

Le CIAP sera un projet social : cibler une population d’utilisateurs, 
valoriser une volonté collective, associative.

Le CIAP sera un projet urbain : ancrer l’équipement dans son quartier, 
renforcer la centralité.

Le CIAP sera un projet économique : assurer le meilleur usage des 
deniers publics, délimiter le niveau de charge de fonctionnement 
acceptable. 

Les buts seront :

•	 découvrir, 

•	 comprendre,

•	 s’approprier, 

•	 échanger,

•	 diffuser.

Le lieu devra être : sensible, surprenant, émouvant, convaincant, 
scientifiquement fondé.

Le CIAP sera construit sur les 4 grands continuums de Saint-Nazaire 

1.	 L’industrialo-portuaire et l’estuaire

2.	 Le centre-ville reconstruit et éléments de la ville d’avant-guerre

3.	 Le site littoral

4.	 Les campagnes nazairiennes et la Grande Brière
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Le CIAP sera défini comme un instrument de média-
tion et de sensibilisation aux enjeux de l’évolution ar-
chitecturale, urbaine et paysagère ayant pour rôle de : 

1.	 Mettre en valeur les ressources architecturales et 
patrimoniales du territoire en vue de favoriser un 
développement culturel profitable à tous. À ce titre, 
le CIAP fera découvrir et comprendre l’architecture et 
le patrimoine du territoire en présentant les étapes 
successives de sa constitution – sans omettre les 
parties les plus récentes – et en les contextualisant 
par l’apport de données géographiques, historiques, 
politiques, socio-économiques, ethnologiques et 
techniques ;

2.	 Sensibiliser la population aux enjeux de l’évolution 
architecturale, urbaine et paysagère de la ville et 
l’impliquer dans la réalisation de projets de mise en 
valeur du patrimoine ; 

3.	 Offrir une expérience de découverte du patrimoine, 
fondée sur l’appropriation dans un contexte de 
temps de découverte et de loisirs ;

4.	 Offrir un support pédagogique, c’est-à-dire fournir 
les outils permettant d’analyser et de comprendre 
la ville.

Halles centrales. 2018. Martin Launay. 
© Ville de Saint-Nazaire.

Le CIAP devra être un révélateur de l’histoire urbaine et des 
architectures. Ici, par exemple, les Halles en vue aérienne 
révèlent la grande qualité de dessin de la voûte d’une 
portée de 4 000 m2 sans supports intermédiaires. Elles 
illustrent toute la problématique de l’alimentaire et le 
rôle des halles et marchés dans la sociologie urbaine. La 
« puissance » du bâti et l’inscription dans le quartier sont 
ici sans ambiguïté sur l’importance du lieu.
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4.6.2

Un lieu bâti
L’emplacement du CIAP n’est pas connu. La Ville s’interroge sur 
le site offrant le maximum d’opportunités, lieu représentatif voire 
emblématique, situé sur des itinéraires de fréquentation, pouvant 
servir de pivot à des pratiques urbaines renouvelées. Les réflexions 
en cours orienteraient la recherche vers un lieu central participant 
au renouvellement des pratiques du centre-ville, tout en ouvrant 
une porte vers le port et le front de mer… Dans l’absolu un bâtiment 
emblématique de la Reconstruction est recherché. Mais les 
opportunités ne sont pas forcément faciles à trouver. Sont évoqués 
à ce jour un grand cinéma des années 1950 ou encore l’actuel site de 
l’École d’Arts, qui va être transférée.

Le CIAP, conçu comme un équipement culturel de proximité, proposera 
aux publics :

•	 un parcours permanent donnant les clés de compréhension de la 
ville ou du pays tant du point de vue de son patrimoine que de son 
architecture contemporaine ;

•	 des expositions temporaires pour approfondir des sujets et être dans 
une dynamique ;

•	 un centre d’information et de documentation ;

•	 des ateliers pédagogiques ouverts au jeune public.

Exposition
parcours permanent

Réactualisable

Exposition
temporaire

Centre de ressource
Documentation information

Médiation pédagogique
Animations, ateliers débats

CIAP
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4.6.3

Un CIAP relié à 4 sites de lecture des paysages de la ville
Un dispositif original de points de découverte panoramique sera en 
réseau avec le CIAP : 

•	 le toit de la base sous-marine pour le port (accès libre),

•	 le toit de l’Hôtel de Ville pour le centre-ville de la Reconstruction 
(accès réglementé),

•	 le phare de Kerlédé pour le littoral (accès réglementé),

•	 la passerelle de Brière pour les marais (accès libre).

De même que les marins utilisent des amers pour naviguer et suivre les 
routes maritimes, le public suivra ces « amers du patrimoine » comme 
de grandes balises spatio-temporelles.

Amer du port, Ville d'art et d'histoire.  
Base sous-marine. 2014
© Martin Launay Ville de Saint-Nazaire

Amer du port, Ville d'art et d'histoire  
Panorama du port. Base sous-marine. 

© Andrea Klose. Saint-Nazaire Agglomération Tourisme.

Amers et points de vue 
les 4 continuums in situ

Le CIAP

Le port

CIAP

La ville Le littoralCampagne  
et Brière

Toit de  
la base

Toit hôtel  
de ville

Passerelle  
du Vivier

Phare de 
Kerlédé
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Amer de la ville. Ville d'art et d'histoire.  
Ascenseur panoramique en service. 2018. 
© Martin Launay Ville de Saint-Nazaire

Amer de la ville. Ville d'art et d'histoire.  
Toit de l’hôtel de Ville. 2018. 
© Martin Launay Ville de Saint-Nazaire
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Amer de la ville. Ville d'art et d'histoire. 
Toit de l’hôtel de Ville 2019. 
© Mission Patrimoines.

Amer de la ville. Ville d'art et d'histoire.  
Toit de l’hôtel de Ville. 2019
© Mission Patrimoines.
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Amer de la mer. Ville d'art et d'histoire.  
Phare de Kerlédé. Les 2 salles du rez-de-chaussée 
serviront de lieu de déport d’expérience  
pour toute personne ne pouvant monter la tour.
© Yves Guillotin. Inventaire du Patrimoine culturel.  
Région des Pays de la Loire.

Amer de la mer, la ville maritime à 360°. 
© Yves Guillotin. Inventaire du Patrimoine culturel. 
Région des Pays de la Loire.
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Amer de la Brière. La Grande Brière  
se révèle du haut de quelques marches. 
© Saint-Nazaire Agglomération Tourisme.

Amer de la Brière. Ville d'art et d'histoire.  
Chemin de la passerelle,  
marais de Grande Brière. 2015. 
© Martin Launay. Ville de Saint-Nazaire

4.6.4

Des parcours numériques 
Des parcours numériques pourraient voir le jour en 
« itinérance » à partir du CIAP :

•	 « La rivière aux bateaux » de Méan-Penhoët vers 
Sainte-Anne-sur-Brivet : le CIAP structurerait alors 
une découverte et des offres au long du Brivet  
sur le territoire CARENE, en intégrant les acquis  
du port de Rozé (projet en développement). 

•	 « Le fleuve aux navires », en résonnance estuarienne 
jusqu’à Nantes. 
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4.7

Le calendrier de mise en œuvre de la convention
-

•	 2019 : candidature VAH. Dépôt du dossier. 

•	 2020 : signature de la Convention VAH. 

•	 2021 : finalisation de la procédure AVAP.

•	 À partir de 2020 : programmation VAH sous forme partenariale et collaborative.

Projet « CIAP ».

•	 2022 : préprogramme AMO.

•	 2022 - 2023 : programme – CCTP.

•	 2024 - 2025 : marchés réalisations.

•	 2026 : ouverture.
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B B I B L I O G R A P H I E 
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Ouvrages clefs pour le présent mémoire 
-
•	 BARBANCE Marthe. Saint-Nazaire : Le Port, la Ville, le Travail. Crepin-Leblond, 1948.

•	 GROS Philippe. Des édifices labellisés « Patrimoine XXe ». Parlez-moi patrimoine. DRAC, p.42-63. 

•	 LE GUEN Gilbert. Aspects économiques et urbains de la reconstruction de Saint-Nazaire.  
Thèse, Travaux du laboratoire de géographie de l’Université de Rennes, 1954. 

•	 KEROUANTON Jean-Louis, SICARD Daniel, La Construction navale en basse Loire,  
Images du Patrimoine 1992.

•	 TARDIF Stéphane. Saint-Nazaire : reconstruction de l’espace urbain 1943-1960.  
Écomusée de Saint-Nazaire, 1988.

•	 VIALLE, Marie-Laure. « La cité scolaire de Saint-Nazaire (1953-1970),  
récit d’un programme d’œuvres « 1 % » à travers son réseau d’acteurs ».  
In Situ, revue des patrimoines [en ligne], 2017. Disponible sur : http://insitu.revues.org/15110.

•	 VOLDMAN Danièle. La reconstruction des villes françaises de 1940 à 1954 : Histoire d’une politique.  
L’HARMATTAN, 1997.

•	 Ministère de la Reconstruction et de l’Urbanisme. Projet de Saint-Nazaire. Rapport Justificatif.  
N. Le Maresquier, A. Guillou, décembre 1945.

•	 Saint-Nazaire et la Construction Navale. Écomusée de Saint-Nazaire. Collectif. 1991.
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« Grande Marée ». 2015. 
© Martin Launay. Ville de Saint-Nazaire.
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